
MERCREDI
16 JANVIER 

2019

96 ¢ taxes en sus
PP40011259

Violence envers 
des enseignants
La CSRS 
et le syndicat 
forment un 
comité de travail 
PAGE 6

ÉRIC SALVAIL 
EST ACCUSÉ

SHERBROOKE  |  32 PAGES  |  109e ANNÉE, N° 273 latribune.ca

5

1

SALVAIL
EST ACCUSÉ
Le producteur et animateur comparaîtra le 15 février sous des chefs 
d’agression, de séquestration et de harcèlement  PAGE 3

Sommet Trudeau Legault à Sherbrooke   page 2

L’abbaye Saint-Benoit-
du-Lac reçoit 1,7 M $ 
pour moderniser sa 
fromagerie   PAGE 5

Joly évalue le 
potentiel touristique 
de la région   
PAGE 27

L’Association des locataires 
ravie de sa rencontre avec 
le ministre Duclos   
PAGE 4

PHOTOS LA TRIBUNE ARCHIVES

PAGE 31

5359453

VOLVO SHERBROOKE 3625, rue du Blanc Coteau, Sherbrooke - 819 563-8303 - www.volvosherbrooke.com

LA TOUTE NOUVELLE

VOLVO S60
NOTRE VISION DU LUXE

Modèle représenté : VOLVO S60 T6 Inscription 2019

À partir de 4 4 , 5 9 5 $
Transport et préparation inclus - Taxes en sus.



MERCREDI 16 JANVIER 2019  laTribune2   ACTUALITÉS

intervenants de différents secteurs 
afin d’échanger sur nos priorités 
communes », souligne la députée 
de Compton-Stanstead  et ministre 
du Développement international.

Vendredi, dans le cadre de la 
retraite du Cabinet, la mairesse de 
Magog et présidente de la Fédéra-
tion canadienne des municipalités 
(FCM), Vicki-May Hamm, le recteur 
de l’Université de Sherbrooke, Dr 
Pierre Cossette, le PDG de l’ACET, 
Ghyslain Goulet, et la directrice de 
Sherbrooke Innopole, Josée Fortin, 
auront l’occasion de s’adresser au 
premier ministre ainsi qu’à tous les 
ministres réunis lors d’un panel qui 
portera sur l’innovation et le déve-
loppement régional.

« Je voulais saisir l’opportunité 
qu’offrait la présence du premier 
ministre Justin Trudeau et de mes 
collègues ministres à Sherbrooke 
pour démontrer le leadership des 
gens de chez nous », commente la 
députée-ministre Bibeau. 

CLAUDE PLANTE

claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Le premier mi-
nistre du Canada et son homologue 
du Québec se retrouveront en tête-
à-tête à Sherbrooke jeudi matin. 
Justin Trudeau et François Legault 
ont convenu de se rencontrer 
pour un échange de 30 minutes 
autour des dossiers chauds liant 
les deux gouvernements, a appris 
La Tribune.

M. Trudeau sera présent à Sher-
brooke dans le cadre de la retraite 
b i s a n n u e l l e  d u  c a b i n e t  d e s 
ministres fédéraux à partir de mer-
credi soir.

Lorsqu’on tient ce genre d’événe-
ment, il est de coutume que le pre-
mier ministre canadien invite son 
homologue de la province hôte 
pour une rencontre, signale-t-on.

Sans nul doute que les dossiers 
ne manqueront pas pour meu-
bler les discussions entre les deux 
dirigeants. 

L’endroit où se rencontreront 
MM.  Trudeau et Legault n’est 
pas précisé, mais la retraite des 
ministres fédéraux aura lieu à 
l’Hôtel Delta. Les préparatifs sont 
visibles à l’extérieur du complexe 
hôtelier de la rue King Ouest. Des 
structures de sécurité sont appa-
rues à proximité, en vue des mani-
festations qui ont été annoncées. 

Vendredi, le premier ministre 

Legault s’envolera pour Paris, pre-
mière étape d’une mission en deux 
temps qui le conduira ensuite à 
Davos, en Suisse, où il assistera 
au Forum économique mondial à 
compter de mercredi.

C’est une semaine politique des 
plus chargées qui se déroule d’ail-
leurs dans la région. Des ministres 
du gouvernement de Justin Tru-
deau étaient déjà à l’œuvre dès 
mardi en Estrie. À l’invitation de 
la ministre Marie-Claude Bibeau, 
plusieurs ministres ont prévu ren-
contrer les représentants de dif-
férents secteurs. Ils profiteront de 

l’occasion pour discuter des défis 
et des opportunités qu’offrent les 
régions du Québec comme les Can-
tons-de-l’Est, notamment en ce qui 
a trait à l’économie.

Les projecteurs seront pointés 
vers la région estrienne au cours 
des prochaines heures.

«  La visite du Cabinet à Sher-
brooke est une occasion unique 
d’organiser une multitude d’évé-
nements et d’aller à la rencontre de 
la population. Nombreux sont mes 
collègues qui ont répondu avec 
enthousiasme à l’appel et qui seront 
dans la région pour rencontrer les 

Tête-à-tête Trudeau  
Legault à Sherbrooke

L’endroit où se rencontreront MM. Trudeau et Legault n’est pas précisé, mais 
la retraite des ministres fédéraux aura lieu à l’Hôtel Delta. — PHOTO ARCHIVES LA 
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« Je voulais saisir 
l’opportunité 
qu’offrait la 
présence du premier 
ministre Justin 
Trudeau et de mes 
collègues ministres 
à Sherbrooke 
pour démontrer le 
leadership des gens 
de chez nous. »

 — Marie-Claude Bibeau
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STÉPHANIE MARIN
La Presse canadienne

MONTRÉAL — Le producteur et 
animateur Éric Salvail est accusé 

d’agression sexuelle, de harcèle-
ment criminel et de séquestration 
d’une personne pour des faits qui 
remonteraient à 1993, alors que 
la vedette était au début de la 
vingtaine.

Un mandat d’arrestation visé, qui a 
été signé mardi par une juge de paix 
magistrate, comprend trois chefs 
d’accusation concernant une seule 
victime. Son nom n’a pas été rendu 
public afin de protéger son identité.

Les gestes auraient été posés il y 
a environ 25 ans, entre le 1er avril 
et le 30 novembre 1993, à Montréal.

La vedette de la télévision a été 
arrêtée ce mardi par les policiers 
du Service de police de la ville de 
Montréal (SPVM). M. Salvail s’est 
présenté en début d’après-midi 

mardi à un poste de police et il a 
été remis en liberté sur promesse 
de comparaître, précise le SPVM.

L’homme de 49 ans devra compa-
raître au Palais de justice de Mon-
tréal le 15 février.

« FORTEMENT ÉBRANLÉ »
De nombreuses allégations d’in-

conduites sexuelles avaient été 
rapportées en octobre 2017 dans le 
quotidien La Presse.

Onze personnes — des hommes et 
des femmes — avaient alors raconté 
aux journalistes du quotidien — 10 
sous le couvert de l’anonymat, et un 
qui avait accepté que son nom soit 
publié — avoir subi des inconduites, 
ou en avoir été témoins, de la part du 
populaire animateur Éric Salvail.

L’enquête de La Presse faisait état 

d’avances sexuelles en string, de 
parties intimes exhibées ou empoi-
gnées, de tentatives de séduction 
insistantes dans des salles de mon-
tage et de commentaires sexuels à 
répétition.

Aucune des allégations contre 
Éric Salvail n’a été prouvée devant 
un tribunal.

Après la parution de ce reportage 
du 18 octobre 2017, l’animateur et 
producteur s’était dit « fortement 
ébranlé » par les allégations d’incon-
duite sexuelle formulées contre lui.

« J’aborde cette situation avec énor-
mément d’empathie pour tous ceux 
et celles à qui j’aurais pu causer un 
malaise ou quelque forme de pré-
judice que ce soit. Je n’ai jamais eu 
l’intention d’indisposer quiconque », 
écrivait alors l’homme dans une 
courte déclaration publiée sur sa 
page Facebook.

Du même souffle, la personnalité, 
très présente sur la scène artistique 
québécoise, avait indiqué prendre 
une « pause professionnelle », et a 
disparu des ondes.

Son émission de télévision En 
mode Salvail et celle qu’il animait à 
la radio, Éric et les Fantastiques, ont 

été rapidement suspendues par les 
diffuseurs.

Puis des entreprises ont rompu 
leurs liens d’affaires les uns après les 
autres. Les supermarchés Métro ont 
décidé de suspendre leur entente 
publicitaire avec Éric Salvail, tout 
comme la chaîne d’alimentation 
rapide McDonald’s.

La Presse

MONTRÉAL — Marco Berardini, 
le coiffeur et maquilleur qui a dé-
noncé à visage découvert il y a plus 
d’un an les inconduites sexuelles 
d’Éric Salvail, se réjouit de l’arres-
tation de l’animateur et produc-
teur, survenue hier à Montréal.

«  Beaucoup de gens au Qué-
bec craignaient qu’il revienne 
à la télévision. Mais comment 
un tel prédateur sexuel aurait-il 
pu se réhabiliter en un an? a dit 
M. Berardini, en entrevue avec La 
Presse. Personnellement, j’avais 
peur qu’il revienne en ondes, et 
que ces comportements se repro-
duisent, un an ou deux plus tard. »

La comédienne Danielle Oui-
met, une proche de Salvail, avait 
ouvertement prédit son retour 
éventuel. « Éric est un gars intel-
ligent. À mon avis, il va revenir 
plus fort. Repentant, mais plus 
fort », avait-elle déclaré en mars à 
Échos-Vedettes.

Quinze moins après son témoi-
gnage, qui a mené, avec plu-
sieurs autres, à la chute d’Éric 
Salvail, Marco Berardini est heu-
reux d’avoir parlé. «  J’ai essayé 
de donner le courage à d’autres 
personnes de porter plainte à la 
police. J’ai essayé de leur montrer 
que la souffrance qu’ils ont vécue, 
elle était réelle et qu’il devait y 
avoir une conséquence. «

Lui-même n’a pas porté plainte à 
la police, jugeant que son cas rele-
vait davantage du harcèlement 
sexuel que de l’agression.

12 PLAINTES
M. Salvail a été arrêté hier à Mon-

tréal à la suite d’un mandat lancé 
par le Directeur des poursuites 
criminelles et pénales (DPCP), qui 
énumérait trois accusations, notam-
ment celle d’agression sexuelle, 
pour des faits qui remontent à 1993.

Éric Salvail aurait harcelé le plai-
gnant, qui répond aux initiales de 
D. D., « ayant pour effet de lui faire 
raisonnablement craindre pour 
sa sécurité ou celle d’une de ses 
connaissances ». Il aurait égale-
ment séquestré, emprisonné ou 
saisi de force le plaignant et l’aurait 
agressé sexuellement.

Ces faits seraient donc survenus 
au tout début de la carrière d’Éric 
Salvail. Ce dernier a commencé 
sa carrière à la télévision comme 
animateur de foule pour l’émission 

de Julie Snyder L’enfer c’est nous 
autres, diffusée à Radio-Canada. À 
cette époque, il a également œuvré 
sur les plateaux de Moi et l’autre, 
Chabada, Le poing J, La petite vie, 
L’Écuyer et La fin du monde est à 
sept heures.

Selon nos informations, les cas 
d’autres plaignants ont été exa-
minés par le DPCP. Au moins un 
autre avait d’abord été jugé rece-
vable, avant d’être finalement 
écarté, au printemps dernier. Au 
final, comme dans le cas de Gil-
bert Rozon, c’est la plainte d’une 
seule présumée victime qui a été 
retenue. Toujours comme dans 
le cas Rozon, ce plaignant n’a 
jamais raconté son histoire publi-
quement. En date de mai dernier, 
12 plaintes avaient été déposées 
à la police contre Éric Salvail.

« Beaucoup de gens  
craignaient qu’il revienne »

Éric Salvail dans l’eau chaude
L’animateur 
et producteur 
est accusé 
d’agression 
sexuelle, 
séquestration  
et harcèlement

Les accusations portées contre 
Éric Salvail remontent à 1993, alors 
que la vedette était au début de la 
vingtaine. — PHOTO LA TRIBUNE, ARCHIVES,  

JESSICA GARNEAU
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SIMON ROBERGE
simon.roberge@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Plusieurs étu-
diants des conseils jeunesse de la 
députée Marie-Claude Bibeau, du 
maire de Coaticook Simon Madore 
et d’Actions interculturelles ont eu 
la chance mardi à l’hôtel Gouver-
neur de rencontrer les membres 
du Conseil jeunesse du premier 
ministre Justin Trudeau.

Les jeunes de la région ont pu par-
ler des enjeux qui leur importent 
devant les membres du conseil 
qui est formé de jeunes Canadiens 
de 16 à 24 ans d’un peu partout au 
pays. Ils offrent au chef du gouver-
nement des conseils objectifs sur 
les enjeux de l’heure.

« C’est une opportunité pour 
nous de pouvoir  rencontrer 
le conseil jeunesse, explique 
Vanessa Exama qui fait partie de 
l’initiative Dialogue + d’Action 
interculturelle. Personnellement, 
l’intégration des immigrants m’in-
téresse beaucoup et avec le gou-
vernement présent ça l’air un peu 
tutché. »

« C’est notre chance de vraiment 
exprimer ce qu’on aimerait voir 
apparaître dans les prochaines 
années, souligne pour sa part 
Camille Leblanc, étudiante en 
politique appliquée à l’Université 
de Sherbrooke et participante de 
Dialogue +.

Les enjeux prioritaires pour les 
jeunes de Dialogue + sont l’immi-
gration, l’environnement et l’im-
plication jeunesse. Dialogue + 
propose une série  d’actions 
publiques pour redynamiser les 

relations ethnoculturelles et favo-
riser une plus grande mobilisation 
des jeunes.

« JE ME SENS ÉCOUTÉ »
Pour Samuel Enright, qui fait 

partie du conseil jeunesse de 
Marie-Claude Bibeau depuis trois 
ans, cette rencontre est une belle 
opportunité pour les jeunes de la 
région.

« C’est une opportunité pour se 
faire entendre dans les régions. On 
est toujours un peu mis à l’écart, 
mentionne-t-il. J’étudie en poli-
tique, donc c’est toujours le fun 
de voir l’implication citoyenne 
qu’on peut apporter. Le sujet le 
plus important pour moi c’est 
l’environnement et les change-
ments climatiques. Ce sont des 
enjeux qui sont d’actualité. On est 
des citoyens actuels, mais aussi 
des citoyens du futur et on voit les 
changements qu’on doit faire. C’est 
vraiment important d’avoir l’oreille 
du premier ministre là-dessus. »

Tous les jeunes rencontrés par La 
Tribune assurent qu’une telle ren-
contre fait avancer les choses.

« Je pense que oui, souvent on 
peut être représenté par des per-
sonnes pour qui on n’a pas néces-
sairement voté, partage Vanessa 
Exama. Cette rencontre nous per-
met d’avoir une proximité et de 
partager nos idées. »

«  Je l’espère, on ne sera pas 
cynique, résume pour sa part, 
Samuel Enright. Ça fait trois ans 
que je suis dans le conseil jeunesse 
avec Marie-Claude Bibeau et je me 
sens écouté et on a toujours des 
suivis. »

La rencontre n’était pas ouverte 
au public.

Une voix pour les 
jeunes politisés

Vanessa Exama et Camille Leblanc font partie de l’initiative Dialogue + d’Ac-
tions interculturelles. Elles ont pu rencontrer le conseil jeunesse du premier 
ministre Justin Trudeau. — PHOTO LA TRIBUNE, SIMON ROBERGE

Le porte-parole 
de l’Association 
des locataires 
ravi de sa 
rencontre avec  
le ministre 
Duclos
SIMON ROBERGE
simon.roberge@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — L’Association des 
locataires de Sherbrooke s’est dite 
rassurée au terme de la rencontre 
mardi avec Jean-Yves Duclos, mi-
nistre de la Famille, des Enfants et 
du Développement social. La situa-
tion des logements abordables et 
de l’itinérance dans la région y a 
été abordée. 

« J’étais content qu’on nous invite, 
mais je n’avais pas beaucoup d’at-
tente, explique Normand Couture, 
porte-parole de l’Association des 
locataires de Sherbrooke. Je ne 
m’attendais pas à avoir autant de 
réponses à mes questions. Je sors 
rassuré et avec le sourire. Si les 
réponses qu’on nous a données 
se réalisent, nous allons faire un 
grand pas. »

Normand Couture avait notam-
ment plusieurs questions concer-
nant les 40 milliards $ sur dix ans 

promis par le gouvernement fédé-
ral en novembre 2017 pour aider 
les Canadiens à se loger.

« On est rendu en 2019 et il y 
a eu peu d’avancées à nos yeux, 
poursuit M. Couture. On voulait 
qu’il y ait des sommes réservées 
pour les logements sociaux et 
communautaires et on nous a ras-
surés là-dessus. On voulait aussi 
que cet argent-là ne serve pas à 
remplacer de l’argent déjà investi 
par Québec. On nous a rassurés 
là-dessus aussi. »

La rencontre, qui a été orches-
trée par la députée Marie-Claude 
Bibeau, rassemblait également 
Jinny Mailhot, directrice géné-
rale de la Corporation de déve-
loppement communautaire du 
Haut-Saint-François et Guil-
laume Brien, directeur général 
de la Fédération des coopératives 
d’habitation de l’Estrie.

UNE PREMIÈRE
Normand Couture mentionne 

que c’est la première fois qu’un 
ministre fédéral rencontre direc-
tement les intervenants sherbroo-
kois du logement.

« C’est ça le travail d’un dépu-
té, de permettre des rencontres 
lorsque le ministre passe en 
région, soutient-il .  Quand le 
bureau de madame Bibeau nous 
a proposé ça, nous n’avons pas 
hésité une seconde. Quand on a 
la chance de parler directement 
au ministre pour poser des ques-
tions et parler de nos craintes, 
ça permet d’avoir des réponses 

parce que c’est lui qui fait le 
travail. »

De son côté, Mme Bibeau estime 
que cette rencontre aura des réper-
cussions positives dans la région.

« C’est assez technique comme 
secteur et je trouvais important 
que le ministre puisse les entendre 
directement, indique-t-elle. Ça 
influence le ministre au niveau du 
développement des programmes 
et des politiques. Lorsqu’il retour-
nera discuter avec les gens de la 
Société canadienne d’hypothèques 
et de logement par exemple, il va 
pouvoir poser des questions qu’il 
n’aurait peut-être pas posées s’il 
n’avait pas eu cette rencontre. »

Le ministre Duclos était quant à 
lui visiblement satisfait d’avoir pu 
voir le portrait global de la région.

« Les conditions de logement à 
Sherbrooke sont parfois difficiles 
pour beaucoup de gens, admet-
il. Des femmes vivent dans une 
situation de violence familiale, des 
jeunes vivent en situation d’itiné-
rance visible ou invisible et des 
aînées ont de la difficulté à joindre 
les deux bouts. Mais j’ai entendu 
aussi un bon message que des 
groupes ont envie de faire mieux 
et de construire des logements 
abordables. »

« Il y a trois choses qu’il faut abso-
lument faire, résume-t-il. Conser-
ver les logements communautaires 
actuels et en construire davantage 
parce qu’il y a un grand nombre 
de familles qui n’y ont pas accès. 
Et troisièmement il faut assurer le 
financement de ces familles. » 

« Rassuré et  
avec le sourire »

Une rencontre sur la situation des logements à Sherbrooke à eu lieu mardi regroupant Normand Couture, porte-parole 
de l’Association des locataires de Sherbrooke, Jinny Mailhot, directrice générale de la Corporation de développement 
communautaire du Haut-Saint-François, Guillaume Brien, directeur général de la Fédération des coopératives d’habi-
tation de l’Estrie, Marie-Claude Bibeau, députée de Compton-Stanstead et ministre du Développement international et 
Jean-Yves Duclos, ministre de la Famille, des Enfants et du Développement social. — PHOTO SPECTRE MÉDIA, ANDRÉ VUILLEMIN
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JEAN-FRANÇOIS GAGNON

jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

SAINT-BENOIT-DU-LAC — Saint-
Benoit-du-Lac reçoit un sérieux 
coup de pouce du gouvernement 
fédéral. La ministre du Dévelop-
pement international du Canada, 
Marie-Claude Bibeau, s’est en ef-
fet arrêtée à l’abbaye, mardi, afin 
d’annoncer l’octroi d’une somme 
de près de 1,7 million $ afin de dé-
velopper le volet agroalimentaire 
des moines.

Les moines de Saint-Benoit-du-
lac possèdent une nouvelle fro-
magerie dotée d’équipements 
modernes depuis environ un an. 
La construction a coûté 8,6 M$. 
Une partie importante de ce 
montant a été obtenue par la 
congrégation religieuse auprès 
de « donateurs anonymes ». La 
somme offerte par Ottawa permet 
de compléter le montage finan-
cier élaboré en lien avec le projet 
réalisé.

L’argent accordé à la congréga-
tion provient du Fonds d’inves-
tissement dans la transformation 
des produits laitiers, un pro-
gramme de 100 M$ mis en place 
dans la foulée de la signature de 
l’entente de libre-échange entre le 
Canada et l’Europe.

Le père abbé de Saint-Benoit-
du-Lac, Dom André Laberge, n’a 

pas caché sa joie lors de la visite 
de Marie-Claude Bibeau. «  Ça 
marque le début de la nouvelle 
année pour toute la région. Merci 
de soutenir notre projet de froma-
gerie », a-t-il lancé.

L’abbaye produit du fromage 
depuis plus de 75 ans. Les moines 
ont commencé à réfléchir sérieu-
sement à la construction d’une 

nouvelle fromagerie en 2015.
« Ça fait maintenant un peu plus 

d’un an que notre nouvelle froma-
gerie est en activité complète. Nos 
installations nous permettent de 
faire des fromages de qualité et 
de hausser la production », confie 
André Laberge.

Au cours des derniers mois, trois 
travailleurs supplémentaires se 

sont ajoutés au personnel de la 
fromagerie, qui emploie tout près 
de 20 personnes. Et deux postes 
additionnels seront normalement 
créés à court terme.

Actuellement, la production 
annuelle de fromage de l’abbaye 
s’élève à 300 000 kilogrammes. Il 
est question d’augmenter la pro-
duction de 50 pour cent, si tout 

fonctionne bien. Les moines 
vendent beaucoup de fromages 
au Québec, en Ontario ainsi que 
dans l’Ouest canadien. Ils aime-
raient maintenant effectuer une 
véritable percée aux États-Unis.

« NOTRE TOUR EIFFEL »

À  l ’o c ca si o n  d e  sa  v i s i te  à 
l’abbaye mardi, Marie-Claude 
Bibeau a parlé de la congréga-
tion religieuse en des termes élo-
gieux. « Saint-Benoit-du-lac est 
une institution reconnue pour 
son patrimoine exceptionnel. Le 
monastère est un peu notre tour 
Eiffel à nous dans les Cantons-de-
l’Est », a-t-elle lancé.

Mme Bibeau par ailleurs a réi-
téré que son gouvernement sou-
haite continuer à soutenir les 
producteurs de lait et les transfor-
mateurs laitiers. Ces deux groupes 
auront plus de concurrence dans 
le futur en raison des nouveaux 
accords commerciaux liant le 
Canada.

« On comprend que des pro-
ducteurs aient été déçus après 
la signature de l’entente avec les 
États-Unis parce qu’on ouvre une 
petite partie du marché du lait aux 
Américains. C’est à contrecœur 
qu’on a pris cette décision. Mais 
rien ne me laisse croire que la ges-
tion de l’offre est menacée. On est 
prêt à travailler avec l’industrie 
pour limiter les impacts », a expli-
qué la ministre.

La ministre Marie-Claude Bibeau ainsi que le secrétaire parlementaire du ministre de l’Agriculture et de l’Agroalimen-
taire du Canada, Jean-Claude Poissant, ont eu la chance de discuter avec le père abbé André Laberge lors de leur visite 
à l’abbaye Saint-Benoit-du-Lac mardi. — PHOTO SPECTRE MÉDIA, MAXIME PICARD

CLAUDE PLANTE

claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Une météo en 
dents de scie meublera les pro-
chains jours en Estrie. Le tout 

débute avec un vigoureux sys-
tème portant un front froid qui a 
traversé le Québec à partir de la 
nuit de mardi à mercredi.

Son passage apporte des averses de 
neige parfois fortes qui pourraient 

affecter plusieurs régions de l’ouest, 
du sud et du centre du Québec mer-
credi, rapporte Environnement 
Canada dans un « bulletin météo-
rologique spécial ».

Les vents prendront aussi de 
l’intensité et la poudrerie pourrait 

réduire grandement la visibilité sur 
les routes, ajoute-t-on. Des bour-
rasques de neige sont à prévoir. À 
l’arrière du front, les températures 
chuteront rapidement. Au maxi-
mum, il fera moins 15 degrés jeudi.

La douceur reviendra vendredi, 

mais le mercure redescendra 
samedi. 

Par ailleurs, les météorologues 
surveillent un autre système ayant 
le potentiel de faire tomber plu-
sieurs centimètres de neige sur la 
région la fin de semaine prochaine.

Un vigoureux système météo est attendu

SAINT-BENOIT-DU-LAC

1,7 M $ pour la fromagerie

5365239

819 565-1155

Maintenant deux adresses à
Sherbrooke pour mieux vous servir

4230, rue Bertrand-Fabi

601, rue du Conseil

Accompagnement 24/7

Soutien incomparable

Service personnalisé

steveelkas.com

Une famille
au service de la vôtre
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ISABELLE PION

isabelle.pion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Un comité de 
travail se penchera sur la vio-
lence vécue par les enseignants 
à la Commission scolaire de la 
Région-de-Sherbrooke (CSRS), 
comme le souhaitait le Syndicat de 
l’enseignement de l’Estrie (SEE). 
La création du comité a été confir-
mée tant du côté de l’organisation 
scolaire que du Syndicat de l’ensei-
gnement de l’Estrie (SEE).

Rappelons qu’à la fin novembre, le 
SEE avait accusé la CSRS de se traî-
ner les pieds devant les cas de vio-
lence envers des enseignants dans 
les écoles. La commission scolaire 
a alors réfuté les allégations en fai-
sant valoir qu’elle et le syndicat ne 
définissent pas la violence de la 
même façon. L’instance syndicale, 
qui jugeait ne pas avoir d’interlo-
cuteur dans ce dossier, réclamait la 
création d’un tel comité. La CSRS 
s’était alors montrée ouverte à cette 
possibilité.

Le directeur des services du secré-
tariat général et des communica-
tions de la CSRS, Donald Landry, 
a confirmé la création du comité 
et souhaite laisser les deux parties 
travailler sur la question. 

« On est content que le dossier 
ait débloqué. On souhaitait avoir 
un vis-à-vis pour travailler sur la 
problématique », commente le 
président du SEE, Richard Berge-
vin, en soulignant qu’une première 
rencontre doit se tenir à la fin jan-
vier. Un tel comité de ce type a été 
créé à la Commission scolaire des 
Hauts-Cantons. L’objectif visé est de 
prévenir les situations de violence 
envers les enseignants et de mieux 
accompagner ceux-ci, rappelle le 
président de l’instance syndicale. 

« Évidemment, ce n’est pas un 
problème facile, il y a des complexi-
tés, dit-il en soulignant qu’il n’a pas 
la prétention que le comité pourra 
tout régler. Même si le risque zéro 
n’existe pas, il faut que ce soit tolé-
rance zéro. » 

UNE SITUATION QUI A  
FAIT LES MANCHETTES

La violence dont sont victimes 
les enseignants dans leur quo-
tidien a fait les manchettes cet 
automne. Un sondage provincial 
de la Fédération des syndicats 
de l’enseignement (FSE-CSQ) a 
révélé que 68 % des enseignants 
en adaptation scolaire disent avoir 
été victimes d’une agression au 
cours des 24 derniers mois. 

Le quotidien en adaptation 
scolaire n’est pas toujours facile, 
témoigne d’ailleurs Geneviève*, 
une enseignante en adaptation 
scolaire depuis six ans. 

En début de carrière, elle savait 
qu’elle aurait affaire à une clien-
tèle pas toujours facile (troubles 
de comportements,  troubles 

d’apprentissage, etc.), mais elle 
ne s’attendait pas à l’intensité de 
cette réalité : crise de colère, tapes, 
coups de pied. S’est-elle remise en 
question? « À long terme, oui! J’en 
parle avec mon conjoint. Je suis 
là de mon plein gré. Mais dans 
10  ans, ça va faire son temps. 
Après une dizaine d’années, si 
ça reste comme ça, je ne conti-
nuerai pas », raconte-t-elle. Elle 
note au passage que sa réalité a 
beaucoup changé depuis six ans; 
récemment, la violence physique 
a été plus présente. Les appré-
hensions sont évidemment plus 
grandes après un épisode violent. 
« Chaque fois, l’inquiétude est là. 
Je me demande : ça va être quoi 
aujourd’hui? »

En adaptation scolaire, souligne 

Geneviève, les « réussites sont 
ailleurs ». « Les 100 % ne m’im-
portent pas. Une demande bien 
faite, une crise bien gérée... Un 
merci, un câlin... Le scolaire, c’est 
un plus », résume-t-elle. 

Enseignante au régulier, Kath-
leen* a vécu une agression l’an 
passé; elle s’est retrouvée en 
congé de maladie. « Cet élève-là a 
agressé plusieurs autres élèves, je 
n’étais pas la première (...) J’avais 
peur de me retrouver dans le 
même local que lui. Jamais je n’ai 
pensé que je pourrais me faire 
frapper au primaire », raconte 
Kathleen, qui compte environ 
une quinzaine d’années dans le 
monde de l’enseignement. 

Elle aime toujours enseigner et 
dit aimer la présence des jeunes. 

«   J ’ai  décidé de continuer  » , 
dit-elle.

Rappelons que le nombre de cas 
de violence rapportés par le SEE 
et la commission scolaire différait 
aussi grandement lorsque la situa-
tion a été exposée dans les médias 
en novembre. Dans un rapport 
déposé cet automne, la CSRS 
dénombrait 12 cas de violence en 
2017-2018 tandis que le SEE parle 
plutôt de 240 cas en fonction d’un 
sondage mené auprès des ensei-
gnants. La CSRS avait alors fait 
valoir que les gens pouvaient être 
davantage portés à rapporter des 
incidents dans un sondage qu’à 
leur direction. 

*Les prénoms des enseignantes 
ont été changés afin de préserver 
leur identité. 

CLAUDE PLANTE

claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Le gouvernement 
du Québec annonce la création de 
28 nouvelles places subvention-
nées en installation dans la région 
de l’Estrie.

O n veut  ainsi  rép ondre aux 
besoins des familles en matière 
de services de garde éducatifs à 
l’enfance, souligne le ministre res-
ponsable de la région de l’Estrie, 
François Bonnardel, au nom du 
ministre de la Famille, Mathieu 
Lacombe.

À  S h e r b r o o k e ,  l e  C P E 

Jardin D.A.M.I.S. pourra ajouter 
24 places en installation. Le CPE 
Passe-Partout et ses amis pour-
ra augmenter sa capacité d’une 
place.

À East Angus, le CPE Fafouin 
augmente sa capacité de trois 
places.

Cette annonce fait suite à un 

appel de projets lancé dans le 
cadre de la démarche de révision 
de l’offre de services de garde édu-
catifs à l’enfance, note un commu-
niqué de presse.

«Cette annonce n’est qu’un pre-
mier pas. Nous nous sommes 
engagés à déployer des milliers 
de places et nous réaliserons nos 

engagements», assure Mathieu 
Lacombe, ministre de la Famille.

«De concert avec nos parte-
naires, nous travaillons également 
à nous assurer que les services de 
garde éducatifs à l’enfance sont de 
la meilleure qualité, pour qu’au 
Québec, chaque enfant puisse 
développer son plein potentiel.»

28 nouvelles places subventionnées en Estrie

Le nombre de cas de violence rapportés par le SEE et la commission scolaire différait  grandement lorsque la situation a été exposée dans les médias en novembre. 
Dans un rapport déposé cet automne, la CSRS dénombrait 12 cas de violence en 2017-2018 tandis que le SEE parle plutôt de 240 cas en fonction d’un sondage 
mené auprès des enseignants. — PHOTO SPECTRE MÉDIA, JESSICA GARNEAU

 VIOLENCE SUR DES ENSEIGNANTS À LA CSRS 

Un comité est mis sur pied
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Un projet pour 
aînés dans l’Est 
fait craindre  
des problèmes 
de circulation  
et d’impact visuel

JONATHAN CUSTEAU
jonathan.custeau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La circulation 
dense sur la rue King Est et la 
20e Avenue et l’impact visuel du 
bâtiment projeté constituent les 
deux principales préoccupations ci-
toyennes concernant le projet d’une 
résidence pour aînés dans le sec-
teur Fleurimont. Le promoteur avait 
organisé une séance d’information, 
mardi, pour connaître l’opinion du 
voisinage avant de procéder avec le 
changement de zonage nécessaire 
à une résidence de 218 logements.

Le projet, qui porterait la bannière 

La Renaissance, pourrait être termi-
né en 2021. « Il y aurait cinq étages le 
long de la rue King Est et huit étages 
vers l’arrière. 70 % de notre station-
nement serait à l’intérieur. Nous pré-
voyons un toit-terrasse avec une vue 
imprenable », rapporte le directeur 
général des Résidences La Renais-
sance, Vincent Fauteux.

Le bâtiment en forme de L com-
prendrait 198 appartements de deux 
à cinq pièces et demie et 20 unités 
de soin. On y retrouverait également 
des allées de quilles, une piscine, 
un salon avec piano à queue, une 

bibliothèque, des tables de billard, 
une salle de gym et un service de 
repas pour le midi et le soir. S’ajou-
teraient 3000 pieds carrés de locaux 
commerciaux. Les investissements 
nécessaires sont évalués à plus de 
35 M$. Le coût du loyer commen-
cerait à 1600 $ par mois avec tous 
les services, en incluant un repas 
par jour.

Le promoteur Denis Custeau, pro-
priétaire du terrain, mentionne qu’il 
s’agira d’un type d’habitation de nou-
velle génération comme il n’en existe 
pas dans Fleurimont. « Nous voulons 

offrir une résidence du même type 
que ce qu’il est possible de trouver 
à Rock Forest ou dans Jacques-Car-
tier. Nous ne sommes pas en com-
pétition avec ce qui se trouve dans 
l’arrondissement. Depuis 1994, il 
ne s’est rien construit pour les aînés 
à part l’agrandissement de la Rési-
dence Murray, et il y a de la place 
pour les deux projets. »

PROXIMITÉ DES SERVICES
M. Custeau justifie le choix de 

l’emplacement en fonction de la 
proximité des services, notamment 
une épicerie, une superclinique, 
des banques, des restaurants et un 
gymnase. « Quatre ou cinq inter-
venants nous ont approchés pour 
ce projet à Fleurimont et trois ont 
choisi ce terrain. Nous pensions 
que la Grande Place de l’Est serait 
un meilleur endroit, mais les études 
de marché nous ont montré que le 
meilleur site était celui près de la 
20e Avenue. »

Les quelque 25 citoyens présents 
se sont surtout inquiétés de la densi-
fication de la circulation. Le virage de 
la rue King Est vers la 20e Avenue est 
déjà problématique. « Il y a à Sher-
brooke une politique pour réduire le 
nombre de feux de circulation. Nous 
sommes davantage favorables à la 
réduction de la vitesse qu’à l’ajout 
d’un feu à l’entrée du projet », répond 
Denis Custeau.

Le conseiller Vincent Boutin a 
ajouté que le problème de circula-
tion, avec ou sans le projet, est déjà 
présent et que le conseil municipal 
doit s’y intéresser de toute façon.

L’urbaniste du Groupe Custeau, 
Jean-François Nadeau, a précisé 
qu’une résidence pour aînés génère 
moins de circulation que des habita-
tions standards ou qu’un commerce. 

D’autres se sont inquiétés de 
la hauteur du bâtiment derrière 
les maisons de la rue Ovila-Noël. 
M. Nadeau a répondu que le maxi-
mum d’étages est projeté vers le 
commerce Dairy Queen et une 
zone boisée protégée pour limiter les 
impacts sur le voisinage. Un citoyen 
a tout de même demandé à ce que la 
hauteur soit reconsidérée.

Résidence nouveau genre

Le promoteur Denis Custeau, le directeur général des Résidences La Renais-
sance, Vincent Fauteux et l’urbaniste Jean-François Nadeau ont exposé mardi 
les détails du projet de résidence pour aînés prévu le long de la rue King Est, à 
l’angle de la 20e Avenue. — PHOTO SPECTRE MÉDIA, ANDRÉ VUILLEMIN
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Surveillez notre circulaire dans La Tribune ce vendredi

• Unités locatives 1 290 à 1 545 pi2

• Verrière 4 saisons (11 x 15)
• Balcon
• 2 salles de bains complètes
• Air climatisé
• Garage/Remise intérieure
• Ascenseur
• Gym
• Salle de réception

Réservez dès maintenant votre place de choix pour juillet 2019

Nicole Roger 819 578-1490 • Jean-Pierre Gouin 819 571-5650
1280, rue Émile-Zola
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un rabais de

50%
•chantelle
•passionata
•simone pérèle
•Warner’s
•Wacoal
•corin
•triumph et autres...

sur séLection de soutiens-gorge
et d’uniformes

565, rue King Est, Sherbrooke 819 562-9463

Ouvert du lundi au samedi

sur le deuxième

50%
de rabais

Grande vente annuelle du 7 au 26 janvier
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RENÉ-CHARLES QUIRION
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — « Je n’ai jamais 
eu l’intention de commettre un 
meurtre. Ça ne m’est jamais pas-
sé par la tête. »

Saad Amine Habboub a nié à 
son procès, mardi, qu’il avait 
l’intention de tuer la victime allé-
guée derrière un bâtiment de la 
rue Kitchener à Sherbrooke le 
15 novembre 2017.

L’homme de 29 ans subit son 
procès sur cinq chefs d’accu-
sation de tentative de meurtre, 
de conduite dangereuse, de 
menaces, de voies de fait armées 
en utilisant une voiture et de port 
d’arme dans un dessein dange-
reux devant la juge Claire Des-
gens de la Cour du Québec au 
palais de justice de Sherbrooke.

Après un long prologue où il 
a nié la version de son épouse 
concernant une chicane conju-
gale du 11 novembre qui serait 
à l’origine des gestes criminels, 

Habboub a expliqué les événe-
ments du 15 novembre pour les-
quels il subit son procès.

L’accusé croit que toute cette 
affaire est un complot pour l’en-
voyer en prison et l’éloigner de ses 
enfants.

Saad Amine Habboub affirme 
qu’il était perturbé par tous 
les événements qui se dérou-
laient dans sa vie et qu’il était 
en colère lors des gestes du 
15 novembre 2017.

« J’étais dans une situation men-
tale où je n’étais pas bien. J’étais 
dépressif. Il m’en manque des 
bouts. Je voulais absolument voir 
mes enfants », se rappelle Saad 
Amine Habboub.

Il explique que tous ses gestes 
étaient motivés par sa fixation de 
revoir ses enfants.

« JE N’AI JAMAIS DIT  
QUE J’ALLAIS LA TUER »

C’est en décidant de partir vers 
Montréal qu’il a croisé la victime 
sur la rue en véhicule dans l’ouest 
de Sherbrooke.

« Je n’ai jamais eu l’intention 

de lui faire du mal. Je n’ai pas eu 
le temps de lui parler et elle est 
partie en crissant des pneus. J’ai 
essayé de la rattraper pour la rai-
sonner. Avec le stress, j’ai flippé. 
Ça a dégénéré » , concède Saad 
Amine Habboub.

Il confirme avoir foncé dans le 
véhicule de la victime en dérapant 
de façon accidentelle.

« Je n’ai jamais eu l’intention de 
lui faire du mal ou de la tuer. Je 
voulais juste lui parler. J’ai cogné 
à sa fenêtre pour lui parler. Je 
me suis mis en colère. J’étais en 
détresse. Je voulais juste voir mes 
enfants » , assure Saad Amine 
Habboub.

Il confirme avoir fracassé la 
fenêtre du véhicule de la victime 
avec le manche du couteau.

« Je n’ai jamais eu l’intention 
de la toucher avec le couteau. 
Toute cette affaire a dégénéré, 
mais je n’ai jamais eu l’intention 
de la tuer », a témoigné Habboub 
en sanglotant dans le box des 
accusés.

Il confirme avoir proféré plu-
sieurs insultes en arabe à l’endroit 

de la victime.
« Je ne l’ai jamais frappée. C’était 

une bêtise d’essayer de la suivre. 
Je n’ai jamais dit que j’allais la tuer. 
Je voulais voir mes enfants, point. 
Je n’ai jamais eu l’intention de 
la tuer ou de la blesser », assure 
l’accusé.

À plusieurs reprises lors de son 
témoignage, Habboub est revenu 
sur sa crainte de ne plus revoir ses 
enfants.

« J’ai fait quelque chose de grave. 
J’ai pris une voiture. Je constate 
qu’il y a une gravité dans tout ça 
(...) Je ne suis pas un meurtrier. 
Jamais je ne ferais ça », a répété 
Habboub.

« IL A EXPLOSÉ »
La violence conjugale à l’endroit 

de son épouse serait à l’origine 
des gestes que Saad Amine Hab-
boub aurait fait subir à la victime 
alléguée.

Le matin du 11 novembre 2017, 
Ha b b o u b  a u ra i t  «   p é t é  l e s 
plombs ».

« Il y a eu dispute, puis il a explo-
sé. Il a été violent à mon égard. J’ai 

eu peur de ce qu’il aurait pu me 
faire », explique l’épouse de Saad 
Amine Habboub.

La chicane a continué entre la 
victime, dont l’identité est proté-
gée par le tribunal, qui s’est pré-
senté sur les lieux et Habboub.

« Il lui a donné un violent coup 
de pied à la jambe (...) Les nerfs 
étaient à vif. Ça hurlait. Il la trai-
tait de femme de la rue en arabe », 
mentionne le témoin.

L’épouse de l’accusé explique 
qu’elle a eu peur pour sa vie.

« Il perdait le contrôle. Il était 
impulsif. La menace de mort était 
facile pour lui », signale le témoin.

Elle a porté plainte à la police.
C’est après sa libération sous 

condition que Habboub aurait 
commis les gestes pour lesquels 
il subit son procès depuis lundi.

Le contre-interrogatoire de l’ac-
cusé se poursuivra, mercredi.

Les deux avocats au dossier 
Me Émilie Baril-Côté pour le 
ministère public et l’avocat de 
la défense Me Ramy El-Turaby 
doivent par la suite présenter 
leurs arguments au tribunal.

TENTATIVE DE MEURTRE

Habboub nie son intention de tuer

5369415

OUVERT LE SAMEDI
DE 10 h À 16 h

2025, rue King Ouest, Sherbrooke | 819 563-6622
www.sherbrooketoyota.ca

1 chance sur 4 de gagner 1000$,
on gagne à tout coup!

rabais
de

1 000 $

Jusqu’à 1000$ de rabais
ou par chèque à votre nom.

(Voir détails en concession)

Cette offre ne peut se jumeler

à aucune autre offre.

débute l’année en beauté avec un toyota d’occasion
plus de 120 véhicules inspectés et prêts pour livraison
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RENÉ-CHARLES QUIRION
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Louis-Karl 
Lambert aura reporté de près de 
16 mois son dossier à caractère 
sexuel pour lequel il a été trouvé 
coupable avant de subir les obser-
vations sur la peine.

En décembre 2017, la juge Hélène 
Fabi de la Cour du Québec l’a trou-
vé coupable de leurre informatique 
d’une adolescente de moins de 
16 ans dans le but de commettre 
une infraction à caractère sexuel, 
de leurre informatique d’une per-
sonne de moins de 18 ans pour 
exploitation sexuelle, d’incitation 
à des contacts sexuels, d’attou-
chements sexuels et d’agression 
sexuelle.

Lambert se présentera devant la 
juge Fabi le 11 avril prochain pour 
les observations sur la peine.

La procureure aux poursuites cri-
minelles Me Joanny Saint-Pierre et 
l’avocate de la défense Me Chris-
tine Nasraoui présenteront leurs 
arguments à la juge Fabi concer-
nant la peine à imposer à Lambert.

Après son verdict de culpabilité, 
Lambert a changé d’avocat.

Une évaluation présentencielle, 
dont le rapport est achevé, a été 
faite dans le dossier.

Lambert a entrepris un suivi avec 
un travailleur social. Un nouveau 
rapport présentenciel privé doit 
être déposé au dossier.

VICTIME DE 15 ANS
Activement à la recherche d’une 

conjointe sur la page « Spotted céli-
bataire », Lambert a repéré l’ado-
lescente de 15 ans en octobre 2015. 
Deux semaines après les premières 
conversations sur les réseaux 
sociaux, l’homme de 29 ans a attiré 
la victime chez lui pour commettre 
plusieurs gestes à caractère sexuel.

Il a entretenu des conversations 
avec elle pendant deux semaines, 

malgré la différence d’âge de 14 ans 
qui rendait illégal le consentement 
sexuel de la part de l’adolescente. 
Le 15 novembre 2015, il a réussi à 
la convaincre qu’ils se rencontrent. 
Au lieu d’aller faire une promenade 
en voiture, il l’a emmenée chez lui.

C’est à cet endroit qu’il l’em-
brasse, tente des rapprochements 

et contacts sur le divan avant de la 
conduire dans sa chambre à cou-
cher. Il l’incite alors à des contacts 
sexuels et l’agresse sexuellement en 
la touchant à ses parties intimes.

La victime réussit ensuite à se 
débarrasser de son agresseur en lui 
assénant un coup de coude dans le 
ventre.

Louis-Karl Lambert — LA TRIBUNE, RENÉ-

CHARLES QUIRION

GESTES À CARACTÈRE SEXUEL

La peine de Lambert  
sera débattue en avril

53686375369669

SOIRÉE CHOCO-FLAMBEAUX
Plaisirs, rires et raquette entre amis suivis d’un délicieux
dessert des Chocolats Vanden Eynden.

19h à 22h | 15$/adulte | 11$/enfant

sepaq.com/montorford
819 843-9855, poste 0

LA QUÊTE DE FRODOR
La magie d’une randonnée à raquettes aux flambeaux
rendra cette expérience hors du commun et vous plongera
dans un monde mystérieux! Feu de camp et chocolat chaud
vous attendent.

18h à 20h | 12$/adulte | Gratuit/enfant (accompagné d’un adulte)

18 JANVIER, 15 FÉVRIER ET 8 MARS

2 FÉVRIER ET 2 MARS

Taxes en sus.

Tarif d’accès au parc en sus pour les

adultes. Réservation requise.

50% de rabais sur la location
de raquettes ou de crampons !

2019
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PARC NATIONAL DU

MONT-ORFORD

3165, ch. du Parc, Orford (Québec) J1X 7A2 819 843-3981

orford.mu

PROGRAMMAT ION

20 1 8 - 2 0 1 9

VENDREDI 8 FÉVRIER

SAXOPHONE EXALTÉ
18 H I bistro

Benjamin Deschamps, saxophone

Sébastien Pellerin, contrebasse

Charles Trudel, piano

Benjamin Deschamps sera accompagné de Sébastien Pellerin,

contrebasse et de Charles Trudel, piano pour interpréter une

sélection de standards de jazz ainsi que des compositions

originales des musiciens.

Billets en ligne: orford.mu
Billetterie: 819 843-3981, poste 232

JEUDI 14 FÉVRIER

FÊTE DE L'AMOUR
12 H I Dîner quatre services au bistro

18 H I Souper cinq services au bistro

Un repas gastronomique avec accompagnement musical dans

l’ambiance chaleureuse et conviviale de notre bistro vous attend!
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ÉLISABETH FLEURY
Le Soleil

QUÉBEC — Après Ghislain Le-
blond, c’est au tour de six ordres 
professionnels, dont le Collège des 
médecins et le Barreau du Québec, 
de demander à Québec d’adopter 
un décret afin de soumettre à la 
Cour du Québec la question de la 
constitutionnalité de la loi fédé-
rale sur l’aide médicale à mourir. 

Dans un communiqué diffusé 
mardi, le Barreau, le Collège des 
médecins, l’Ordre des infirmiers 
et infirmières, la Chambre des 
notaires, l’Ordre des pharma-
ciens de même que l’Ordre des 
travailleurs sociaux et des thé-
rapeutes conjugaux du Québec 
demandent à leur tour au gou-
vernement du Québec «d’adop-
ter un décret en vertu de la Loi 
sur les renvois à la Cour d’appel 
du Québec afin de soumettre au 
plus haut tribunal du Québec la 
question de la constitutionnalité 
de la loi fédérale […] en fonction 
des principes dégagés par la Cour 
suprême du Canada dans l’arrêt 
Carter».

Cette démarche, expliquent-
ils, «vise essentiellement à évi-
ter que des citoyens, souvent des 
personnes vulnérables, aient à 
payer des frais judiciaires pour 
arriver à faire reconnaître leur 
droit fondamental de mourir 
dans la dignité».

Les ordres demandent à la 
ministre de la Santé, Danielle 
McCann, et à la ministre de la 
Justice, Sonia LeBel, «d’envisa-
ger sans tarder cette démarche 
parce qu’il en va de la protection 
de droits fondamentaux pour 
l’ensemble des citoyens».

L’ARRÊT CARTER
Pour rappel, dans l’arrêt Carter, 

la Cour suprême avait jugé que 
les dispositions du Code crimi-
nel ne s’appliquaient pas dans les 
cas où un médecin fournirait de 
l’aide à mourir à un adulte «qui 
consent clairement à mettre fin 
à sa vie» et «qui est affecté de 
problèmes de santé graves et 
irrémédiables lui causant des 
souffrances persistantes qui lui 
sont intolérables au regard de sa 
condition».

Dans sa loi, le gouvernement 
fédéral a ajouté des critères, dont 
celui stipulant que les patients 
doivent être à un point où leur 
mort naturelle est devenue «rai-
sonnablement prévisible». Une 
clause floue qui ne respecte pas 
du tout l’esprit de l’arrêt Carter, 
selon plusieurs observateurs.

Dans leur communiqué, les six 

ordres professionnels rappellent que «le Québec a été une figure de proue au  Canada  dans le 

dossier des soins de fin de vie 
avec l’entrée en vigueur, en 2015, 
de la Loi concernant les soins 
de fin de vie venant baliser les 
conditions en vertu desquelles 
un citoyen est en droit de récla-
mer une aide médicale pour 
mettre fin à ses jours». 

AIDE MÉDICALE À MOURIR

Six ordres réclament un décret

5365794

FACILITEZ-VOUS LA TÂCHE AVEC LE SYSTÈME

PRO TRAILER BACKUP ASSISTMC
FACILITEZ-VOUS LA TÂCHE AVEC

PRO TRAILER BACK

VISITEZ TROUVEZVOTREFORD.CA POUR PLUS DE DÉTAILS.

F-150 LARIAT 2018

Les véhicules illustrés peuvent être dotés d’équipements offerts en option. Le détaillant peut vendre ou louer à prix moindre. Ces offres, d’une durée limitée, sont en vigueur uniquement chez les détaillants participants. Pour les détails
complets, consultez votre détaillant Ford ou téléphonez au centre de relations avec la clientèle Ford au 1-800-565-3673. Pour les commandes à l’usine, un client admissible peut se prévaloir des primes/offres promotionnelles de Ford
en vigueur soit au moment de la commande à l’usine, soit au moment de la livraison, mais non des deux ou d’une combinaison des deux. Les offres des détaillants ne peuvent être combinées à l’assistance-compétitivité des prix, à
la réduction de prix aux gouvernements, aux primes pour la location quotidienne, au programme d’encouragement aux modifications commerciales ou au programme de primes aux parcs commerciaux.

* Du 1er décembre 2018 au 31 janvier 2019, obtenez 9 000 $/ 10 000 $/ 11 000 $ en rabais du manufacturier à l’achat ou à la location d’un Ford F-150 à cabine simple (à l’exception de la version XL 4x2) avec moteur à essence, F-150
avec cabine double ou SuperCrew XL ou XLT avec moteur à essence, F-150 à cabine double ou SuperCrew de la série 500A avec moteur à essence (à l’exception des versions équipées de l’ensemble 501A ou 502A et du moteur
de 2,7 L)/F-150 à cabine double ou SuperCrew équipé de l’ensemble 501A et du moteur de 2,7 L/ F-150 à cabine double ou SuperCrew équipé de l’ensemble 502A et du moteur de 2,7 L. Les rabais du manufacturier ne peuvent
être combinés aux incitatifs clients relatifs aux parcs automobiles.

^ L’offre est valide du 3 au 31 janvier 2019 (la « période de l’offre ») aux résidents du Canada. Recevez 750 $ à l’achat ou à la location d’un véhicule Ford 2018 neuf parmi les suivants : Fusion, Mustang, Taurus, EcoSport, Flex, Explorer, Expedition, Transit
Connect et Transit Fourgon/Fourgonnette (à l’exception des modèles voiturier à empattement long); recevez 1 000 $ à l’achat ou à la location des véhicules Ford 2018 neufs parmi les suivants : Escape, Edge, F-150 (à l’exception des modèles à cabine
double et SuperCrew XL/XLT équipés d’un moteur diesel et tous les modèles Raptor) – à l’exception de tous les modèles à châssis nu, des modèles châssis-cabine et à fourgon tronqué, les F-650/F-750, et la Mustang Shelby® GT350/GT350R. Une (1)
seule offre de boni est applicable à l’achat ou à la location. Les taxes sont redevables avant déduction du montant de l’offre à titre privé. L’offre n’est pas transférable.

© 2019 Sirius Canada Inc. « SiriusXM », le logo SiriusXM, de même que les noms et logos des stations sont des marques de commerce de SiriusXM Radio Inc. utilisées en vertu d’une licence.

© 2019 Ford du Canada Limitée. Tous droits réservés.

De série pour la plupart
des véhicules Ford

avec abonnement de
6 mois prépayés.

LIQUIDATIONDE

FIN D’ANNÉE

JUSQU’AU 31 JANVIER

$
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Legault au pays 
de Macron 
et de Le Pen

Sur sa route pour Davos, en 
Suisse, François Legault 
fera une halte officielle de 

dimanche à mardi au pays de 
Macron, de Le Pen et de Mélen-
chon.  L’es cale  à  venir  com-
porte déjà quelques messages 
politiques.

D ’a b o r d ,  s u r  l a  r e n c o n t r e 
programmée depuis quelque 
temps avec le président fran-
çais. Qu’elle ait été maintenue 
malgré le tumulte que connaît 
actuellement la France devrait 
effacer dans l’esprit  de tous 
l’affront ou le soi-disant affront 
qu’aurait commis ce dernier en 
juin en venant au Québec sans 
prononcer de discours à l’As-
semblée nationale.

Dans l’état actuel des choses, 
alors qu’Emmanuel Macron et 
son premier ministre, Édouard 
Philippe, sont débordés par le 
mouvement des gilets jaunes et 
leurs relais politiques, c’est une 
marque d’honneur que l’État 
français, à travers ses principaux 
représentants, rend au Québec, 
à travers son principal représen-
tant. M. Legault doit aussi s’en-
tretenir avec Édouard Philippe.

L’expression «marque d’hon-
neur» est certes empesée, mais 
c’est bien de cela qu’il s’agit, 
compte tenu de la  situation 
actuelle en France.

Tel lement,  que si  ces  ren-
contres devaient être annulées 
à la toute dernière minute par 
Paris en raison de la crise qui 
secoue la France depuis des 
semaines, ce serait parfaitement 
compréhensible. Ce ne serait 
d’ailleurs pas une première. En 
2005, le premier ministre fran-
çais,  Dominique de Villepin, 
avait  annulé au tout dernier 
moment un voyage officiel à 
Québec et à Ottawa en raison de 
violences qui avaient éclaté aux 
portes de la capitale française.

UNE LIGNE DE CONDUITE

Une chose est certaine, Fran-
çois Legault  ne rencontrera 
aucun des deux chefs de file 

populistes français, Marine Le 
Pen et Jean-Luc Mélenchon, les-
quels ont pris un malin plaisir 
à alimenter la colère des gilets 
jaunes —  en fai t ,  des  gi lets 
plutôt multicolores tant leurs 
revendications sont diverses, 
voire contradictoires entre elles.

Et il est normal qu’il ne ren-
contre pas, pour s’en tenir à elle, 
Marine Le Pen, du Rassemble-
ment national (le nouveau nom 
du Front national), même si elle 
compte beaucoup sur l’échi-
quier politique hexagonal. Elle 
a retrouvé une place si impor-
tante à la faveur de la crise des 
gilets jaunes que si des élec-
tions avaient lieu ces jours-ci, 
elle pourrait coiffer Emmanuel 
Macron au poteau.

Il est normal qu’il ne la ren-
contre pas, compte tenu des 
rapports du Québec avec la 
France;  des rapports que le 
premier ministre québécois a 
le devoir d’entretenir avec ses 
représentants officiels.

Il est normal qu’il ne la ren-
contre pas, de surcroît, car Fran-
çois Legault n’est pas un leader 
populiste, contrairement à ce 
qu’une certaine caricature a pu 
seriner. Il ne fait en rien partie 
de l’amicale des populistes. Il ne 
remet pas en question les insti-
tutions. Il ne joue pas la carte de 
la provocation.

Tous devraient le comprendre. 
Y compris ceux qui voudraient 
qu’il en fasse plus de ce côté.

Même si Marine Le Pen a des 
partisans au Québec, la ques-
tion d’une rencontre avec elle 
ne s’est d’ailleurs jamais posée 
pour François Legault. Il allait 
de soi pour lui et son entou-
rage de respecter  une l igne 
de conduite adoptée par tous 
les chefs de gouvernement et 
de parti au Québec, y compris 
lorsqu’elle est venue de ce côté-
ci de l’Atlantique en mars 2016. 
Elle n’avait alors pu rencontrer 
aucun chef de parti politique 
québécois. Son déplacement 
avait été un fiasco.

Mercredi soir, des militantes et des 
militants pour le droit au logement 
feront, avec l’Association des loca-
taires de Sherbrooke, un comité 
d’accueil au cabinet Trudeau, lors 
de la soirée-bénéfice libérale pré-
cédant leur rencontre de travail.

Alors que les ministres fédéraux 
doivent identifier leurs principaux 
enjeux pour 2019, le FRAPRU et 
l’Association des locataires de 
Sherbrooke veulent rappeler qu’il 
est temps de faire du logement so-
cial une priorité budgétaire. Mal-
gré les promesses, peu de choses 
ont changé pour les ménages 
locataires mal-logés, depuis l’arri-
vée au pouvoir des libéraux. Le 
dernier budget Trudeau/Morneau 
avant les élections doit être à hau-
teur des besoins et des objectifs 
ambitieux énoncés dans la Stra-
tégie canadienne sur le logement 
annoncée en novembre 2017..

Pas moins de 244 120 ménages 
locataires québécois ont des be-
soins impérieux de logement au 
Québec, dont 5090 à Sherbrooke 
même. Le revenu médian de ceux 
qui consacrent plus de la moitié de 

leur revenu au loyer n’est que de 
11 133$ par année. Ces mauvaises 
conditions de logement ont des 
impacts directs sur leur sécurité, 
leur santé et la pleine jouissance 
de leurs droits. 

Au lieu de s’améliorer, la situa-
tion se détériore, rapidement, 
dans la plupart des aggloméra-
tions québécoises, incluant Sher-
brooke. La diminution impor-
tante du taux d’inoccupation, au 
cours des derniers mois, affecte 
durement les ménages les plus 
pauvres, les laissant sans alter-
native quand leur logement est 
trop cher, trop petit ou en mau-
vais état.

Dans ce contexte, notre regrou-
pement est extrêmement déçu 
par la lenteur des investisse-
ments découlant de la Stratégie 
canadienne sur le logement et 
des négociations avec le gou-
vernement du Québec. Non 
seulement Ottawa a prévu que 
la majorité des sommes ne sera 
dépensée qu’après les élections 
de 2019, mais aucune n’est 
clairement réservée au déve-
loppement du logement social. 
Pour réaliser sa promesse « que 
l’ensemble des Canadiens et 
des Canadiennes aient accès à 

des logements abordables qui 
répondent à leurs besoins », 
le gouvernement fédéral doit 
concentrer ses investissements 
dans le logement social : lui seul 
permet de garantir un logement 
de qualité et véritablement 
abordable aux ménages à faible 
ou à modeste revenu, de façon 
durable.

D’ailleurs, le dernier rapport 
du Comité sur les droits écono-
miques, sociaux et culturels de 
l’ONU de mars 2016 déplorait une 
pénurie de logements sociaux au 
Québec et au Canada. Les HLM, 
les logements coopératifs et sans 
but lucratif ne comptent que 
pour 10 % du parc de logements 
locatifs au Québec. Le gouverne-
ment fédéral est en bonne partie 
responsable de cette insuffisance 
de logements sociaux puisque 
son retrait du financement du 
logement social, en 1994, a privé 
le Québec d’environ 75 000 loge-
ments sociaux. Il est grand temps 
de réinvestir, pour vrai!

Véronique Laflamme,
porte-parole du FRAPRU
Normand Couture,
coordonnateur de l’Association 
des locataires de Sherbrooke

Le logement doit 
être une priorité
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Très organisée, Marie-Ève Proulx 
se dit à l’aise dans sa nouvelle vie 
de ministre, elle qui est mère de 
trois enfants de 2, 7 et 8 ans et qui 
continue de s’entraîner quatre fois 
par semaine. 

«En politique, tout le monde a 
donc l’air d’être occupé, enseveli. En 
ce moment, je ne le vis pas comme 
ça, au contraire. Tout est dans l’art de 
gérer ses priorités», exprime-t-elle. 

Avant d’accepter de se présen-
ter aux élections pour la Coalition 
avenir Québec, Mme Proulx, 42 ans, 
faisait du triathlon et s’entraînait en 
vue de compléter une course Iron-
man. «C’est la notion d’effort à long 
terme. C’est le parallèle parfait avec 
la politique.» Si elle a laissé tomber 
le défi du Ironman pour le moment, 
elle dit apprendre les disciplines 
d’un autre type de triathlon, poli-
tique dans ce cas-ci, qui comprend 
ses rôles de députée, de parlemen-
taire et de ministre. 

Ainsi, Mme Proulx ne voit pas 
son mandat comme «un sprint». 
«Quand j’étais mairesse [de Saint-
Pierre-de-la-Rivière-du-Sud], ça 
m’est arrivé de perdre le Nord. Où 
tout est prioritaire et il y a plein de 
forces en présence qui veulent que 
leur dossier soit le plus prioritaire 
des prioritaires.»

Elle dit aujourd’hui avoir appris 
de cette expérience. «On ne pourra 
pas tout changer d’un coup. Un élé-
phant, ça se mange une bouchée à la 
fois», dit-elle avec assurance. 

ENTREPRISE EN DORMANCE
D e p u i s  q u ’e l l e  a  é t é  é l u e , 

Mme Proulx a mis en dormance son 
entreprise de coach et de conseil-
lère en gestion. Celle qui avait un 
horaire très flexible n’est main-
tenant plus maître de son temps. 
Mais elle demande à son équipe de 
lui en laisser un peu. «C’est moins 
du temps avec ma famille, mais il 
y en a du temps et c’est à nous de 
choisir. Moi, j’ai pas envie que mes 
enfants m’appellent madame.»

Pour le reste, elle peut s’ap-
puyer sur «un conjoint en or» et 
ses parents, qui vivent en face de 
chez elle, dans son village natal de 
Saint-Pierre-de-la-Rivière-du-Sud. 

Mme Proulx a donné des confé-
rences ces dernières années sur la 
place des femmes en politique et 
sur la conciliation avec le rôle de 
mère. Près de 100 jours après avoir 
été nommée ministre, son discours 
reste le même. «C’est très faisable.» 
PATRICIA CLOUTIER

D’un 
triathlon 
à l’autre

PATRICIA CLOUTIER
pcloutier@lesoleil.com

 La ministre Marie-Ève Proulx 
souhaite que les entreprises de 
télécommunications fassent un 
«effort» et participent financiè-
rement au branchement à Internet 
haute vitesse de tous les foyers 
du Québec. 

En entrevue au Soleil, la ministre 
déléguée au Développement éco-
nomique régional évoque la «parti-
cipation sociale» que le Québec est 
en droit de s’attendre de ces compa-
gnies privées, qui ont bénéficié par le 
passé de subventions gouvernemen-
tales pour «l’ensemble des branche-
ments Internet au Québec».

«Ça serait le fun qu’on ait un 
retour de la part des télécoms, 
une participation. C’est un souhait 
que je formule comme ministre, 
considérant que c’est eux qui ont 

l’expertise. On formule le souhait 
qu’ils puissent investir dans les 
projets au même titre que le gou-
vernement investit.»

Une rencontre entre le gouver-
nement de François Legault et 
les entreprises de télécommuni-
cation du Québec, comme Bell 
et Vidéotron, aura lieu au cours 
des prochaines semaines. L’ob-
jectif est d’évaluer comment on 
peut réussir à brancher à Inter-
net haute vitesse les 350 000 mai-
sons situées en région qui n’y ont 
pas encore accès d’ici 2022, tel 
que promis par la Coalition ave-
nir Québec (CAQ) en campagne 
électorale. «On va voir jusqu’où ils 
[les télécoms] sont prêts à aller», 
indique Mme Proulx. 

La ministre compare la situation 
actuelle, où l’accès à Internet est 
devenu un besoin de base pour 
tous, à l’électrification de toutes les 
résidences du Québec du début du 
siècle dernier. «Tout le monde a fait 
son effort, c’est devenu un projet 
collectif. Il faut que tout le monde 
participe», plaide-t-elle. 

L e  g o u v e r n e m e n t  L e g a u l t 
compte aussi sur les programmes 

du gouvernement fédéral pour 
l’aider à réaliser sa promesse, qui 
comprend l’accès à la téléphonie 
cellulaire partout sur le territoire. 
«On travaille fort avec le gouverne-
ment fédéral actuellement là-des-
sus […] On négocie actuellement 
pour avoir des sommes supplé-
mentaires pour nous», indique 
Mme Proulx. 

L a  C A Q  a  p ro m i s  d’ i nv e s -
tir 400 millions $ en quatre ans 
pour brancher tous les Québé-
cois. La ministre Proulx constate 
l’ampleur de la tâche à accomplir 
dans ce dossier, qu’elle porte avec 
le ministre de l’Économie Pierre 
Fitzgibbon et le député d’Orford 
Gilles Bélanger. «Ça va prendre 
toutes sortes de technologies. 
C’est pas simple, parce qu’à cer-
tains endroits, il reste une ou deux 
maisons à brancher. On est dans ce 
niveau de détail-là.»

LA VOIX DE LA RURALITÉ
La nouvelle venue en politique 

provinciale se donne comme mis-
sion de sensibiliser ses collègues 
ministres aux réalités régionales. 
«Mon rôle, c’est vraiment celui-là. 

De porter la voix des régions, de la 
ruralité et d’amener aussi la notion 
d’occupation du territoire.»

Au cours de son mandat, elle 
s’intéressera particulièrement aux 
questions de la régionalisation de 
l’immigration et de la délocalisa-
tion de postes de fonctionnaires 
vers les régions. Son objectif : que 
le gouvernement «arrête de faire 
du mur à mur» et adapte son inter-
vention aux réalités locales. 

Ne pouvant compter sur des élus 
dans l’Est-du-Québec, le premier 
ministre François Legault a nom-
mé Marie-Ève Proulx ministre 
responsable de trois régions  : 
Chaudière-Appalaches, Bas-Saint-
Laurent et Gaspésie-Îles-de-la-
Madeleine. Un large territoire à 
couvrir, qui n’effraie toutefois pas 
la principale intéressée. «J’aime 
toujours voir l’opportunité dans 
le défi.»

Mme Proulx croit que les gens sur 
le terrain ne seront pas perdants, 
parce qu’elle et son équipe sont à 
l’écoute. «Ils savent que je serai pas 
toujours là, et que je ne pourrai pas 
être assise à tous les comités, mais 
ils sentent notre présence.»

BRANCHEMENT À INTERNET HAUTE VITESSE EN RÉGION

Québec cognera à 
la porte des télécoms

La ministre du 
Développement 
économique 
régional, Marie-
Ève Proulx, 
compare la si-
tuation actuelle, 
où l’accès à 
Internet est de-
venu un besoin 
de base pour 
tous, à l’élec-
trification de 
toutes les rési-
dences du Qué-
bec du début du 
siècle dernier. 
— PHOTO LE SOLEIL,  

ERICK LABBÉ

politique
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Les députés 
britanniques rejettent 
l’accord de Brexit

EDOUARD GUIHAIRE

Agence France-Presse

LONDRES — À moins de trois mois du Brexit, 
les députés britanniques ont infligé mardi 
une défaite historique à la première mi-
nistre Theresa May en rejetant massive-
ment son accord de sortie de l’UE, déclen-
chant le dépôt d’une motion de censure par 
l’opposition travailliste.

La chambre des Communes a recalé le 
texte par 432 voix contre 202, la plus lourde 
défaite essuyée par un dirigeant britannique 
depuis les années 1920, et qui plonge encore 
un peu plus le pays dans la confusion.

En première ligne dans ce dossier côté 
européen, le président de la Commission 
Jean-Claude Juncker a réagi en estimant 
que «le risque d’un Brexit sans accord s’est 
accru».

«J’appelle le Royaume-Uni à clarifier ses 
intentions dès que possible. Le temps est 
presque écoulé», a-t-il ajouté.

À peine le résultat connu, le chef de l’op-
position travailliste Jeremy Corbyn, qui 
réclame depuis des semaines des législatives 
anticipées, a présenté une motion de cen-
sure contre le gouvernement conservateur, 
qualifiant ce vote de «catastrophique».

Le rejet de cet accord est tout sauf une 
surprise tant était forte l’opposition au 
«Traité de retrait» de l’UE, âprement négo-
cié pendant 17 mois avec Bruxelles, mais 
qui n’a convaincu ni les Brexiters, ni les 
europhiles.

Theresa May a désormais jusqu’à lundi 
pour présenter un «plan B» — si elle survit 
à la motion de censure travailliste, qui sera 
votée mercredi à 19h.

Plusieurs options s’offrent à elle : s’engager 
à retourner négocier à Bruxelles ou deman-
der un report de la date du Brexit, program-
mé pour le 29 mars. Le vote de mardi ouvre 
également la possibilité du divorce sans 
accord évoquée par M. Juncker, un scéna-
rio tout particulièrement redouté par les 
milieux économiques.

«La chambre a parlé et ce gouvernement 
écoutera», a dit Theresa May après le vote, 
proposant des discussions entre partis pour 
déterminer la voie à suivre.

«JOUR AMER» POUR L’EUROPE

Malgré l’ampleur de la défaite, un porte-
parole de Downing Street a assuré que la 
cheffe du gouvernement ne démissionne-
rait pas, et qu’elle restait «concentrée sur la 
mise en oeuvre du Brexit».

«La première étape consiste à vérifier 
si le gouvernement jouit toujours de la 

confiance de la chambre des communes. 
La première ministre pense que c’est le 
cas», a-t-il développé, tandis que les réac-
tions affluaient du côté du bloc européen.

Les 27 «vont rester unis», a déclaré un 
porte-parole du président du Conseil euro-
péen Donald Tusk, le président français 
Emmanuel Macron estimant que «la pres-
sion» pour trouver une solution était «du 
côté» des Britanniques.

C’est un «jour amer pour l’Europe», a esti-
mé pour sa part le ministre allemand des 
Finances Olaf Scholz. «Nous sommes prêts. 
Mais un Brexit dur est la pire de toutes les 
possibilités», a-t-il dit.

Évoquant également cette perspective, 
Dublin a annoncé «intensifier» ses prépara-
tifs face au risque d’un «Brexit désordonné».

Ce vote a ravivé les passions dans un 
Royaume-Uni profondément divisé depuis 
le référendum de juin 2016, avec une classe 
politique se montrant incapable de se mettre 
d’accord sur le type de relation souhaitée 
avec l’UE, entre rupture franche et maintien 
de liens étroits.

La tension était palpable dans les milieux 
financiers, prêts à faire face à une forte 
volatilité des actifs britanniques. «Chaque 
entreprise aura maintenant l’impression 
qu’un no deal [pas d’accord] se rapproche», 
a déclaré Carolyn Fairbairn, patronne de 
la CBI, principale organisation patronale 
britannique.

La livre britannique se reprenait toutefois 
face à l’euro et au dollar mardi, le rejet ayant 
été largement anticipé.

«RAVI» DU REJET

L’enterrement de l’accord a en revanche été 
accueilli par des vivats autour du Parlement, 
où des militants pro et anti-Brexit, drapeaux 
du Royaume-Uni ou de l’UE à la main, ont 
manifesté toute la journée.

«Je suis si contente, mais un peu préoc-
cupée par la suite», a déclaré à l’AFP Sarah 
Cuthbertson, 68 ans, pro-UE. Dans le camp 
des Brexiters, Reg Kerr-Bell, un Londonien 
de 55 ans portant une pancarte «Partir, c’est 
partir [de l’UE]», s’est dit «ravi», et a appelé 
de ses vœux à un divorce sans accord.

Le revers de Theresa May faisait sans sur-
prise la une de la presse britannique : «May 
humiliée», soulignait le Daily Mirror, le Daily 
Mail estimant que le maintien en poste de 
la première ministre ne «tient plus qu’à un 
fil» après ce résultat «catastrophique qui 
menace de plonger [la sortie de l’UE] dans 
le chaos».

Initialement prévu en décembre, le vote 
avait été reporté à la dernière minute par 
Mme May pour éviter une défaite annoncée 
et tenter d’obtenir des «assurances» supplé-
mentaires des dirigeants européens.

Ceux-ci se sont contentés de réaffirmer 
lundi que l’UE «ne souhaite pas» l’entrée en 
vigueur de la disposition la plus controver-
sée de l’accord, celle du «filet de sécurité», 
une option de dernier recours pour la zone 
frontalière irlandaise.

Défaite historique pour May

« La chambre a parlé et ce gouvernement écoutera. »
 — La première  ministre britannique Theresa May    PHOTO AP, KIRSTY WIGGLEWORTH
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JULIEN ARSENAULT
La Presse canadienne

MONTRÉAL — Après avoir mis les 
pieds dans l’Ouest canadien l’an 
dernier, le spécialiste du prêt-à-cui-
siner Marché Goodfood veut élargir 
son offre en proposant des options 
pour le déjeuner ainsi que des plats 
prêts-à-manger.

Toutefois, avant de procéder à un 
déploiement à l’échelle nationale, 
l’entreprise montréalaise ayant vu 
le jour en 2014 continuera de tester, 
auprès de groupes d’abonnés, des 
smoothies pour le déjeuner ainsi 
que d’autres plats.

« Notre expansion géographique 
est complétée pour le moment et 
nous pouvons desservir presque 
tous les Canadiens, a expliqué mardi 
le chef de la direction de Goodfood, 
Jonathan Ferrari, en marge de l’as-
semblée annuelle des actionnaires. 
Nous sommes en train d’investir 
pour ajouter de nouvelles solutions 
pour les repas. »

À terme, l’entreprise souhaite 
pouvoir proposer à sa clientèle 
des produits pour les trois repas 
de la journée ainsi que des plats 

prêts-à-consommer pour ceux qui 
doivent manger sur le pouce.

M. Ferrari est conscient qu’en élar-
gissant son offre, Goodfood riva-
lisera avec un plus grand nombre 
de concurrents, mais l’objectif de 
l’entreprise est de « simplifier l’ex-
périence » des clients afin qu’ils 
puissent tout obtenir au même 
endroit.

« Cela devient aussi plus abordable 
pour les consommateurs étant don-
né que nous pouvons amortir les 
coûts de livraison lorsque la taille 
des paniers est plus importante », 
a-t-il expliqué.

Selon Martin Landry, de GMP 
Valeurs mobilières, le segment du 
prêt-à-manger pourrait doubler la 
taille du bassin de clients potentiels 
pour Goodfood.

Dans une note envoyée par cour-
riel, l’analyste a souligné que les 
résultats des premiers essais lais-
saient croire que les consommateurs 
se tourneraient vers ce nouveau ser-
vice en passant des commandes plus 
fréquemment et plus importantes.

Actuellement, environ 200 des 
quelque 1200 employés de Good-
food à l’échelle nationale se trouvent 
à son usine de Calgary, inaugurée 
en mai dernier.

Marché Goodfood mise  
sur le déjeuner et les plats 
prêts-à-manger

VICKY FRAGASSO-MARQUIS
La Presse canadienne

MONTRÉAL — La pénurie de main-
d’œuvre qui sévit au Canada est 
susceptible de nuire à la crois-
sance des petites et moyennes 
entreprises (PME) et à l’ensemble 
de l’économie du pays en 2019, 
selon une récente enquête de la 
Banque de développement du 
Canada (BDC).

« Beaucoup d’entreprises fonc-
tionnent à pleine capacité, ont de 
la difficulté à trouver de la main-
d’œuvre, donc à ce moment-là, 
elles sont incapables d’investir », 
a expliqué en entrevue Pierre Clé-
roux, économiste en chef de la 
BDC.

« La pénurie de main-d’œuvre, 
pour la première fois — c’est un 
nouveau phénomène — limite la 
croissance des investissements. »

Selon le document publié mardi, 
le manque de travailleurs qualifiés 
est le premier facteur qui pourrait 
empêcher les entrepreneurs d’in-
vestir dans leur entreprise au cours 
de la prochaine année.

D’après le sondage effectué pour 
le compte de la BDC, 53 pour cent 
des propriétaires d’entreprises pré-
disent qu’ils seront limités dans 
leurs investissements en 2019 en 
raison du manque de travailleurs. 
L’année précédente, 46 pour cent 
faisaient état du même constat.

« C’est la première année où c’est 
plus fort, a mentionné M. Clé-
roux. C’est plus de la moitié des 
entrepreneurs. »

LIEN DIRECT
La BDC souligne qu’il existe un 

lien entre le manque de main-
d’œuvre et le ralentissement de 
la croissance des ventes d’une 
entreprise.

Au Québec, le secteur des ser-
vices et les entreprises à l’extérieur 
de Montréal sont particulièrement 
affectés « et n’ont tout simplement 
pas la capacité de mettre leurs 
plans d’investissement à exécu-
tion », peut-on lire dans le rapport.

Globalement, au pays, les inten-
t ions d’ invest iss ements  des 
entrepreneurs semblent stagner. 
Si 31 pour cent d’entre eux pré-
voient dépenser davantage dans 
la prochaine année, 32 pour cent 

souhaitent au contraire diminuer 
leurs dépenses.

«  La croissance économique 
continue de bien aller, particu-
lièrement au Québec, mais évi-
demment si on n’est pas capables 
d’embaucher des gens, d’investir 
davantage, eh bien ça va diminuer 
la croissance aussi de notre écono-
mie », a indiqué M. Cléroux.

La BDC a tiré ces conclusions 
à partir des témoignages de plus 
de 4000 propriétaires de PME (2 
à 499 employés) dans l’ensemble 
du Canada. Le sondage télé-
phonique, effectué par la firme 
SOM, a été réalisé du 1er août au 
12 octobre 2018. La marge d’erreur 
est de plus ou moins 2 pour cent, 
19 fois sur 20.

DES PISTES DE SOLUTION
Pour remédier au problème du 

manque de main-d’œuvre, l’éco-
nomiste suggère aux entreprises 
de se tourner vers les catégories de 
main-d’œuvre sous-utilisées.

« Le taux de chômage est bas, 
mais il y a des travailleurs qui 
souffrent d’un taux de chômage 
plus élevé : on parle des gens issus 
de l’immigration, des jeunes qui 
sortent de l’école et qui n’ont pas 
d’expérience, aussi des gens qui 
sont plus âgés qui aimeraient res-
ter sur le marché du travail », a-t-il 

proposé.
M. Cléroux croit aussi que les 

entrepreneurs gagneraient à inves-
tir dans les technologies, ce qui 
pourrait diminuer leurs besoins 
de main-d’œuvre.

Il cite l’exemple des commerces 
de détail qui installent de plus en 
plus des caisses automatiques.

DE L’OPTIMISME,  
MALGRÉ TOUT

Selon les données de la BDC, les 
propriétaires d’entreprises gardent 
toutefois le moral pour la pro-
chaine année. Près des trois quarts 
d’entre eux anticipent que leurs 
revenus vont augmenter en 2019, 
ce qui est semblable aux chiffres 
pour l’année 2018.

La BDC note un optimisme élevé 
dans trois secteurs en particulier : 
les technologies, le commerce de 
gros et les services aux entreprises.

«  Cependant,  le plateau en 
matière d’optimisme suggère que 
l’économie est peut-être en train 
d’atteindre son plein potentiel », 
indique la BDC.

«  On va essayer de garder ce 
plateau-là le plus longtemps pos-
sible, mais c’est clair que ça va être 
difficile d’assurer plus de crois-
sance avec une économie qui 
roule à pleine capacité », a ajouté 
M. Cléroux.

PÉNURIE DE MAIN-D’OEUVRE

La croissance des PME 
freinée, estime la BDC

5362513 5366083

CAHIER PROMOTIONNEL
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VOILÀ! VOTRE SOIRÉE DE TÉLÉVISION 

La Presse canadienne

MONTRÉAL — Un jour après avoir 
appris qu’une série de science-
fiction de Netflix avait utilisé une 

vidéo de la tragédie ferroviaire de 
Lac-Mégantic, la mairesse de la 
municipalité croit maintenant que 
les images ont été présentées dans 
une autre production du service de 
vidéo sur demande, le film Bird Box.

La mairesse de Lac-Mégantic, Julie 
Morin, souhaite que Netflix visionne 
son catalogue en entier pour s’assu-
rer que les images de la tragédie ne 
soient pas utilisées dans un contexte 
de divertissement.

En entrevue, Mme Morin a confié 
que la municipalité cherchait à 
obtenir des garanties de la part de 

Netflix pour qu’il retire les vidéos en 
question. La Ville fera le suivi, a-t-elle 
promis, ajoutant qu’elle avait l’appui 
des citoyens.

Mardi, un citoyen de Lac-Mégan-
tic a partagé une séquence de Bird 
Box, dans laquelle, vers le début du 
film, on peut voir pendant quelques 
secondes les images de la tragédie. 

La Presse canadienne a pu vision-
ner les images sur Netflix, qui sont 
identiques à une vidéo amateur de 
la tragédie.

Précédemment, durant les Fêtes, 
Guillaume Bouchard, professeur 
dans une école secondaire, regar-
dait la plus récente saison de la série 
Travelers lorsqu’il a aperçu quelque 
chose de familier sur son écran.

Dans la série, une bombe nucléaire 
venait d’exploser dans les rues de 
Londres, mais au lieu de voir l’in-
cendie ravager la capitale britan-
nique, M. Bouchard visionnait des 
flammes orangées dans une petite 
ville. En arrière-plan, au bout de la 
rue, on pouvait voir un réservoir de 
pétrole calciné.

Il a appuyé sur pause et a fait 
une recherche rapide qui a confir-
mé ses impressions : Netflix avait 
pris la vidéo de l’une des tragédies 
les plus mortelles dans l’histoire 
récente canadienne, lorsqu’un train 
transportant du pétrole a déraillé et 
explosé à Lac-Mégantic en 2013, fai-
sant 47 morts.

La série Travelers, du Canadien 
Brad Wright, a été filmée à Vancou-
ver et est produite par Peacock Alley 
Entertainment, à l’origine en collabo-
ration avec Netflix et Showcase. Net-
flix est le distributeur exclusif de la 
troisième et dernière saison.

Carrie Mudd, présidente de l’en-
treprise torontoise Peacock Alley 
Entertainment, a indiqué qu’elle 
avait pris la vidéo d’un vendeur de 
banques d’images établi à New York, 
appelé Pond 5. Elle a assuré qu’elle 
n’était pas au courant d’où la vidéo 
provenait. La Presse canadienne n’a 
pu joindre Pond 5.

IMAGES DU DRAME DE LAC-MÉGANTIC

Une autre production sur Netflix visée

53562915370112

DIRECTEUR DES SERVICES MUNICIPAUX

Vous avez envie de relever de nouveaux défis au sein d’une organisation municipale?
Vous désirez contribuer à l’amélioration des services aux citoyens et à un milieu de
vie de qualité. Vous êtes la personne que nous recherchons.

Située à proximité de la ville de Sherbrooke et de Windsor, la municipalité de Saint-
François-Xavier-de-Brompton combine autant les paysages champêtres que la
proximité de la ville. Avec sa zone industrielle bien établie, ses terres agricoles et
forestières productives et son village vivant, les citoyens ont montré au fil des ans
leurs engagements et dévouements pour leur municipalité.

La Fédération québécoise des municipalités est actuellement à la recherche d’un
directeur des services municipaux pour combler un poste permanent à la municipalité
de Saint-François-Xavier-de-Brompton. Relevant de la direction générale, la personne
retenue sera responsable de lamise enœuvre desmandats,des dossiers et des projets
qui lui sont confiés. Il assume divers mandats reliés à la planification, à la gestion et
au contrôle du bon fonctionnement de la municipalité et agit en soutien au conseil
municipal et à la direction générale. Il supervise et coordonne divers départements
(infrastructures, urbanisme, environnement, développement des événements et
communications) et assure la gestion optimale des ressources humaines.

Si cette offre vous intéresse, nous vous invitons à consulter l’offre d’emploi sur le site
internet de la FQM au www.fqm.ca dans la section emploi sous l’onglet Estrie. Vous
avez jusqu’au 1er février 2019, 16 h 30 pour nous transmettre votre curriculum vitae
ainsi qu’une lettre de motivation.

MUNICIPALITÉ DE
SAINT-FRANÇOIS-XAVIER-DE-BROMPTON
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MARIE-ÈVE LAMBERT
La Voix de l’Est

GRANBY — Pierre Fortier s’est 
fait très discret depuis l’annonce 
de son congédiement, qui a pris 
tout le monde par surprise en 
septembre dernier. Mais lorsque 
joint lundi par La Voix de l’Est, 
celui qui a été à la barre du Festi-
val international de la chanson de 
Granby pendant 12 ans est sorti 
de son silence et s’est un peu vidé 
le cœur à propos de la fin abrupte 
de sa belle aventure.

« J’ai été complètement démoli 
par ça. C’est quelque chose que 
je ne souhaite à personne. C’est 
dur au boutte de monter toute une 
programmation et de ne pas pou-
voir en profiter. J’aurais aimé voir 
l’OSM. J’aurais aimé voir les shows 
extérieurs. Je ne m’attendais pas à 
ça du tout. Juste en parler, ça me 
fait encore quelque chose... » a-t-il 
dit au bout du fil d’une voix étouf-
fée par l’émotion.

Après avoir été suspendu de ses 
fonctions deux jours avant le lance-
ment de la 50e édition du Festival, 
Pierre Fortier avait été remercié en 
septembre, à la lumière d’un rap-
port d’enquête au sujet de com-
mentaires et de comportements 
inadéquats en milieu de travail. 

Sous le choc, il a précipité ses 
plans. Il a vendu sa maison dans 
la région et a déménagé en Nou-
velle-Écosse. « C’était déjà prévu 
qu’on se rapproche de certains 
membres de nos familles, à moi 
et Tanya [sa conjointe], explique-
t-il. J’avais déjà annoncé par écrit 
au C.A. en mai dernier que j’allais 
partir en octobre. Mais comme on 
a pu le voir, ça ne s’est pas passé 
comme prévu... »

La Voix de l’Est a tenté de se 
faire confirmer cette information 
auprès du président du conseil 
d’administration, Yves Pronovost, 
mais ce dernier s’est refusé à tout 
commentaire, comme il l’a fait à 
plusieurs reprises au courant des 
derniers mois.

UNE « VICTIME »
Pierre Fortier affirme ne pas 

encore pouvoir donner davan-
tage de détails concernant toute 
cette affaire, puisqu’il serait « en 
train de régler les derniers trucs » 
avec le Festival, mais qu’il envi-
sage de le faire éventuellement. 

« Pour l’instant, légalement, je n’ai 
pas le choix de me taire. Mais le 
temps venu, j’aimerais que les gens 
sachent ce qui s’est passé. »

« J’ai été 
complètement démoli 
par ça. C’est quelque 
chose que je ne 
souhaite à personne. 
C’est dur au boutte 
de monter toute une 
programmation et 
de ne pas pouvoir 
en profiter [...]. 
Je ne m’attendais 
pas à ça du tout. 
Juste en parler, 
ça me fait encore 
quelque chose... »

 — Pierre Fortier

Selon lui, la plainte retenue « ne 
tient à pas grand-chose », et la 
suite « est à l’image de ce qu’est 
la société aujourd’hui », ce qu’il 
trouve bien dommage. « La seule 
personne qui a été victime là-
dedans, c’est moi. Il n’y a personne 

d’autre que moi qui en paie le prix 
aujourd’hui », affirme-t-il.

Pierre Fortier se console néan-
moins en pensant à tout le soutien 
qu’il a reçu et qui l’a aidé à passer 
à travers les moments difficiles. 
« J’ai trouvé beaucoup d’appui de 
la communauté, reçu presque 
200  témoignages d’artistes, de 
bailleurs de fonds, de partenaires, 
d’ex-employés, de politiciens, de 
gens des médias... J’ai senti que 
beaucoup d’entre eux pensaient 
que c’était un coup monté. »

Du reste, il est « en train de tour-
ner la page ». « Après la déprime, 
j’ai repris l’entraînement et la 
méditation, j’ai entrepris des tra-
vaux de réno chez nous, je suis 
même allé en Inde faire du travail 
humanitaire. Je prends soin de 
ma blonde, de mes enfants, et je 
me prépare à être grand-père en 
mars », dit-il.

Il est toutefois trop tôt pour dire 
s’il envisage de retravailler dans 
le milieu. « Je n’ai vraiment pas la 
tête à monter des projets. Quand 
tu reçois un choc comme ça... Ça 
va prendre un an guérir tout ça. Je 
me donne encore trois à six mois 
pour décider de ce que je vais faire 
pour la suite. »

L’AVENIR DU FESTIVAL
Même s’il reste quelque peu 

amer, Pierre Fortier souhaite 

tout de même «  la meilleure 
des chances » au Festival. « Son 
avenir réside dans sa capacité à 
aller chercher du financement. 
Des contrats avec d’importants 
commanditaires se terminaient 
cette année, et d’autres l’année 
suivante », avertit-il.

Pierre Fortier avait été nommé 
directeur général du Festival 
international de la chanson de 
Granby en 2007. Sous sa gou-
verne, l’événement a connu un 
essor important : il a notamment 
vu son nombre de spectateurs 
passer de 4000 à 55  000, son 
nombre d’employés tripler et ses 
investissements privés et publics 
multiplier par dix.

Le directeur général et artis-
tique avait au fil des ans instau-
ré plusieurs nouveautés au sein 
de la programmation du FICG, 
dont les spectacles extérieurs — 
d’abord sous un chapiteau érigé 
dans le stationnement adjacent 
au Palace, puis à la Place John-
son avant de se déplacer au parc 
Daniel-Johnson —, les Vitrines 
musicales, les Petits bonheurs 
ainsi que les volets Jamais trop 
tôt et le Petit Festival.

On ignore encore qui pren-
dra la relève de Pierre Fortier, 
l’annonce tardant à être faite. La 
mise en candidature se terminait 
le 30 octobre dernier.

CONGÉDIÉ POUR COMMENTAIRES  
ET COMPORTEMENTS INADÉQUATS

Pierre Fortier 
brise le silence

« Pour l’instant, légalement, je n’ai pas le choix de me taire. Mais le temps venu, j’aimerais que les gens sachent ce qui 
s’est passé », a dit Pierre Fortier. — PHOTO ARCHIVES LA VOIX DE L’EST
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La Presse canadienne

TORONTO — Céline Dion retire des 
plateformes d’écoute en ligne la 
chanson I’m Your Angel qu’elle a 
enregistrée en duo avec le chan-
teur R. Kelly en 1998.

Une série documentaire diffusée 
sur la chaîne Lifetime intitulée Sur-
viving R. Kelly détaille des alléga-
tions d’inconduite sexuelle contre 
l’artiste de musique R&B.

Sony Music affirme que l’équipe 
de gérance de la vedette québé-
coise a elle-même demandé que 
soit retirée la chanson écrite par R. 
Kelly. Ce succès était paru pour la 
première fois sur l’album de Noël 
de Céline Dion intitulé These Are 

Special Times et avait obtenu une 
nomination aux prix Grammy dans 
la catégorie de la meilleure collabo-
ration pop.

Le chanteur nie depuis longtemps 
les allégations d’agressions et d’in-
conduite sexuelle impliquant des 
femmes et de jeunes filles mineures.

La semaine dernière, Lady Gaga 
a présenté ses excuses pour avoir 
collaboré avec R. Kelly, en 2013, 
sur la chanson Do What U Want 
(With My Body), lancée plusieurs 
années après l’acquittement du 
chanteur dans un procès lié à de la 
pornographie juvénile à Chicago. 
Lady Gaga a également annoncé 
son intention de retirer la chanson 
des plateformes d’écoute.

Le duo entre Céline Dion et R. Kel-
ly a été enregistré plusieurs années 
après la révélation par le maga-
zine Vibe que le chanteur avait été 
brièvement marié à la chanteuse 
Aaliyah, en 1994, alors qu’elle 
n’avait que 15 ans.

Des militants associés aux mou-
vements #MeToo et #MuteRKelly, 

sur les réseaux sociaux, réclament 
le retrait de l’œuvre complète 
du chanteur sur les plateformes 
d’écoute en ligne.

UGO GIGUÈRE
La Presse canadienne

MONTRÉAL — Nouvelle contro-
verse en matière d’appropriation 
culturelle à Montréal : un jeune 
humoriste blanc portant des 
tresses rasta (dreadlocks) s’est 
vu refuser de participer à deux 
soirées d’humour en raison de 
sa coiffure associée à des mou-
vements noirs.

La Coop les Récoltes est un bar, 
mais aussi une coopérative de soli-
darité mise sur pied par le Groupe 
de recherches d’intérêt public 
(GRIP) de l’UQAM, un collectif 
universitaire qui traite d’enjeux 
environnementaux et sociaux.

D a n s  u n  m e s s a g e  p u b l i é 
sur Facebook, l’établissement 
confirme avoir pris la décision 
d’exclure des événements Snow-
flake Comedy Club et La soirée 
d’humour engagée l’humoriste 
Zach Poitras. Ce dernier a refu-
sé de commenter la situation en 
entrevue.

Dans sa mise au point, la coopé-
rative défend sa mission d’être « un 
espace sécuritaire, exempt de rap-
ports d’oppressions » et elle décrit 
l’appropriation culturelle comme 
une forme de violence.

« Nous ne tolérons aucune dis-
crimination, aucun harcèlement 
au sein de nos espaces », peut-
on lire. L’organisme plaide que 
l’appropriation culturelle est « le 
fait qu’une personne issue d’une 
culture dominante s’approprie 
des symboles, des vêtements ou 
encore des coiffures de personnes 
issues de cultures historiquement 
dominées ».

L’organisme de solidarité qui se 
veut « inclusif » soutient que de 

porter ce type de coiffure est « un 
privilège  » pour une personne 
blanche, alors qu’une personne 
noire « va se voir refuser l’accès à 
des offres d’emplois ou des espaces 
(logements, écoles, soirées, com-
pétitions sportives, etc.) ».

Toujours selon le texte publié en 
ligne, la coop reconnaît que l’in-
tention de l’individu « peut ne pas 
être raciste », mais affirme que le 
geste « véhicule du racisme ». Elle 
ajoute que « l’appropriation cultu-
relle n’est pas un débat ou une 
opinion », mais plutôt « une forme 
d’oppression passive, un privilège à 
déconstruire et surtout, une mani-
festation de racisme ordinaire ».

L’organisme précise à l’inten-
tion de sa clientèle qu’elle favorise 
une approche d’éducation envers 
les clients plutôt que d’exclusion 
comme c’est le cas pour les artistes 
invités.

BLACK FACE ET N WORD
Professeur d’histoire à l’UQAM et 

spécialiste de l’histoire des Noirs, 
Greg Robinson compare la situa-
tion à une interprétation plus large 
du concept de black face. « C’est-à-
dire que ce sont des Blancs qui se 
travestissent en Noirs pour s’en 
moquer », dit-il. Même lorsque 
l’intention n’est pas de se moquer, 
mais plutôt de vouloir embrasser 
une culture ou de s’en immerger, il 
faut demeurer prudent.

« C’est comme le N Word  : les 
Noirs peuvent l’employer au sein 
de leur communauté, mais si 
quelqu’un de l’extérieur l’emploie, 
même s’il veut être comme des 
Noirs, parmi des Noirs, ça a quand 
même un aspect qui reste enra-
ciné dans l’histoire », explique 
M. Robinson.

Le professeur spécialisé dans 
l’immigration des Noirs au Cana-
da admet qu’il s’agit toujours « de 
questions délicates » et qu’il n’est 
pas évident de déterminer « quel 
est le terrain qui appartient aux 
gens ».

En ce qui concerne les commu-
nautés noires, ces gestes consi-
dérés comme de l’appropriation 
sont « empoisonnés par le legs du 
racisme qui demeure en suspens 
dans notre culture collective ».

«  Il  y a des blessures histo-
riques qui ont été faites autour 
de ces images et on doit en être 
conscient », conclut-il.

L a  C o o p  L e s  R é c o l t e s  n ’a 
pas répondu à nos demandes 
d’entrevues.

APPROPRIATION CULTURELLE

Un humoriste  
exclu à cause de  
ses dreadlocks

Céline Dion retire des plateformes 

d’écoute en ligne la chanson I’m Your 

Angel qu’elle a enregistrée en duo 

avec le chanteur R. Kelly en 1998.  

— PHOTO THE ASSOCIATED PRESS, ARCHIVES

Céline retire son  
duo avec R. Kelly

« Même lorsque 
l’intention n’est  
pas de se moquer, 
mais plutôt de vouloir 
embrasser une culture 
ou de s’en immerger,  
il faut demeurer 
prudent. »
— Greg Robinson
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DES RUBRIQUES VARIÉES
POUR TOUT TROUVER 819 564-2222

annonces classées

0
1
-1
6
-2
0
1
9

SOLUTION

1Borddelaroute,derrièrel’épaulegauchedel’homme.2Lenez
ducapotdelavoiture.3Labrancheduvolantnonindiquée.4

Garde-bouepluslargedevantlaroueavant.5Lecoffrearrière
nonindiqué.6Borddugrandviragedifférentderrièrelavoi-
ture.7Basedelaparoidifférenteàdroitedelarouefolle.8

A-picincompletsousl’extrémitédelaroute.

ÊTES-VOUS OBSERVATEUR?
Ces deux dessins sont en apparence identiques.
En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

BEN

BLONDINETTE

HAGAR L’HORRIBLE

IMMOBILIER
VENTE

5663 Propriétésà revenus

IMMEUBLE DE 4 LOGISÀVENDRE
450,000$

1121-27 Papineau. 819 578-9138.

5687 Terrains, terreset
fermesàvendre

Recherche belle terre à bois, soit
bois naturel ou plantation. 819-571-1678.

IMMOBILIER
LOCATION

5738 Logementsà louer
Fleurimont (Est)

1045 LACOMBE -3½ libre en juil., 486$,
4½ libre 1er mars, 586$ chauffés, eau ch.,
immeuble tranquille.Vue sur la ville. Tél. : 819
347-6688..

235 RUE JEAN-TALON, BEAU 4½
Quartier tranquille, près de tous les

services. 560$, libre imm. 819 347-6688.

3½, Centre-ville, près hôpitaux, balcon, stat.,
440$, 819 569-5456.

5738 Logementsà louer
Fleurimont (Est)

3½ CHAUFFÉ, EAU CH., près de tous servi-
ces. Buanderie et locker dans l’immeuble.
1ER JANVIER. 819 640-2825.

3½TOUT INCLUS. Entrée lav.-séch.Station-
nement et locker. Droit au chien. DISP. 14
FÉVRIER. 819 640-2825 ou 819 342-4237.

4 ½ - 3 ½ Tout inclus, près des services,
cul-de-sac, parc, photos à www.gipb.ca

819-640-2825

4½, CHAUFFÉ, eau chaude, 1er plancher,
idéal pour personne retraitée, tranquille, près
des services, libre, 819-620-8580.

5 ½ - 4 ½ - 3 ½ Chauffé, eau ch., près
Galeries 4-Saisons, CHUS, Cégep, Centre

24 Juin, photos à www.gipb.ca
819-416-0949

5½ RUE DES CAPUCINES
Style condo, près du CHUS et de tous
les services 825$, 1er mois gratuit

Tél. : 819 570-0211

AU 590 ST-FRANÇOIS NORD, 41/2
refait à neuf, très grand, 625$. Immédiat.
819 565-2642. www.francoispoirier.org

GRAND 5½, 3e étage, 2 balcons, corde à
linge, stat. déneigé. Libre. Tél.: 819 574-7442

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

1 ½ - 3 ½ - 4 ½ chauffé, eau ch., béton, toit
terrasse, piscine intérieure, ascenseur
819-943-2185 photos à www.gipb.ca

1890 DES GRANDS-MONTS, libres imméd.
3½, 4½, 5½, tous rénovés, chauffés, eau
chaude. SPÉCIAL ÉTUDIANT, 1 mois gra-
tuit. 819 345-9159, 819 212-0536.

4½ ENTRÉE LAV.-SÉCH. École primaire,
secondaire, épicerie et autoroute à proximité.
Chiens de 25 lb. et moins acceptés. Tél: 819
565-4786.

4½ LIBRE JUIL., 1595 rue Larocque
cul-de- sac, immeuble tranquille, ch./eau

chaude, 565$, 819 347-6688.

5½ COOP DES CANTONS DE L’EST
206 LAURIER #4, chauffé, élect., eau ch.,

pl. bois, entrée lav.-séch., 1er mars.
550$ part sociale incl. Kim : 819 919-5518

OUEST
3275 RUE GALT OUEST 4½
Balcon, rangement intérieur,
cabanon, intercom, grand stat.
819 572-1766, 819 569-1689

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

TRÈS GRAND 4½ sur le plateau Marquette,
rue Goodhue, lumineux, tout rénové, poêle
et frigo inclus, chauffé, eau chaude, près de
tous les services. 725$/mois. Aussi dispo. 1
4½ à 600$/mois et 1 3½ à 525$/mois ayant
les mêmes caractéristiques. Libres imm.
Service lav./séch. au s/sol. 819 564-2269

5744 Logementsà louer
Jacques-Cartier (Nord)

5744 Logementsà louer
Jacques-Cartier (Nord)

819 574-7785 www.laureatrichard.com

1½ - 2½ - 3½ - 4½ - 5½

12 immeubles de choix
Bureau: 3005, rue Richard, #103

100 DON BOSCO : 1½ LIBRE
Eau chaude fournie.

819 574-5530 www.francoispoirier.org

5744 Logementsà louer
Jacques-Cartier (Nord)

4½ CH./EAU CH. dans un 4 logis
610$/mois, pl. de bois, libre 1er juillet.

2581 rue Maisonneuve Tél. : 819 434-1957

AU 2985 LA DAUVERSIÈRE
près du Carrefour, 2½, 3½, 4½ rénovés

Libres imm. 819 572-0900
www.francoispoirier.org
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3 1 8 2 7 6 4 5 9

2 7 5 9 8 4 1 3 6

6 4 9 1 5 3 8 7 2

1 5 2 6 4 9 3 8 7

9 8 4 3 1 7 2 6 5

7 6 3 8 2 5 9 1 4

5 9 7 4 3 8 6 2 1

8 2 6 5 9 1 7 4 3

4 3 1 7 6 2 5 9 8

4647

9 7 8 4 6

7

1 6 7

3

9 2 4

7 8 9 5 1

3 8 1 6

5 9

7 8

Placez un chiffre de
1 à 9 dans chaque case vide.
Chaque ligne, chaque colonne
et chaque boîte 3x3 délimitée
par un trait plus épais doivent
contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de difficulté :moyen 4648

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

SUDOKU

Thème : Citation de
Madame deGirardin
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Citation de Hoffman : Quand
le coeur est plein, il faut que
les lèvres s’ouvrent.
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CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

1. Cellule où un prisonnier est mis à
l’isolement - Prisons.

2. Se prend en sortant

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

HORIZONTALEMENT
1. Câliner - Il dépendait d’un
seigneur.

2. Airelle canneberge - Usiner
de façon très précise la sur-
face intérieure d’une pièce
de révolution.

3. Avant nous - Michel Brault
en est un.

4. Fenouil bâtard - Serin de
couleur jaune verdâtre.

5. Curie - Vérifié - Qui t’appar-
tient.

6. Désavantagé - On peut les
voir avant les autres.

7. Pastel - Dans la tapenade.
8. Obstacle équestre - De
faible constitution.

9. Danse cubaine - Produit un
bruit sourd.

10. Sa lame est rigide - Petite
cloison.

11. Il passe au Caire -
Ingurgitent.

12. Organisation clandestine -
Gantelet romain.

VERTICALEMENT
1. Destruction causée par un
phénomène naturel.

2. Manque de force - Couvre
les hanches.

3. Bonheur - Chat aux yeux
bleus.

4. La langue des félibres -
Extrêmement - Elle est
sécrétée par le foie.

5. Poltron - Chaland à fond
plat.

6. Oud ou sarod - Dans une
fontaine.

7. Qui manifeste du ressenti-
ment.

8. Epouse de Jacob - Partie du
tube digestif.

9. Décents - Plante à fleurs
jaunes.

10. Action de tester les qualités
de - Tourments.

11. Rendu plus étroit - Pas
expéditif.

12. Repli muqueux cutané -
Bouge dans la gorge.

16 janvier 2019 No 5373

MOTS CROISÉS JUNIOR MOT MYSTÈRE
AFRO
AUBURN

BEGUIN
BINETTE
BLANC
BOB
BULBE

CANITIE
CAPE
CENDRE
CHENU
CHIGNON
CORNETTE
CREPER

DEMELER
DRUE

ECZEMA
EFFILER
EPAISSE
EPINGLES
ETRENNER

FER
FIN

GEL
GIBUS
GONFLANTE

HENNE

IMPETIGO

MANTE
MECHE
MELON

NOIRAUDE

NOIRE

ONDULER
ORNER

PELE

PLI
POIL

RACINE
RAIE
RARE

ROULEAU
ROUQUINE
ROUSSE
ROUX
RUBAN

TETE
TIARE
TIF
TONDRE
TURBAN

URAEUS

VOILE

Solution du dernier numéro : GLISSOIRE 16-01-2019

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

SOLUTION du dernier numéro

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

HORIZONTALEMENT

1 Reconduire quelqu’un qui
s’en retourne chez lui.

2 Affection et attirance que
l’on a pour une personne
– Qui a du mal à marcher
à la suite d’une blessure.

3 Qui est très courte,
en parlant d’une robe
– Application attentive et
scrupuleuse aux détails.

4 On la met en terre pour
faire pousser une plante.

5 Nombre d’années qui
se sont écoulées depuis
la naissance – Pas flou
– Voile triangulaire à
l’avant du navire.

6 Les acteurs doivent les
apprendre par coeur – On

y fabrique des objets à la
chaîne.

7 Se dit d’une somme d’argent
qui n’a pas encore été
payée – Petit coffret ou
l’on range des bijoux
– Cinq cent un, en chiffres
romains.

8 Individus de l’espèce
humaine – Demander avec
force.

VERTICALEMENT

1 Rampe qui empêche de
tomber.

2 On est prêt à lui pardon-
ner bien des choses – Un
des cinq sens.

3 Soumettre des aliments
à une température très
basse pour les conserver.

4 Peau d’animaux dont on
fait des bottes, des sacs
etc.

5 De quoi faire des
lingots – Petites baies peu
profondes.

6 Partie intérieure du pain.

7 Matière colorante dont on
recouvre une surface.

8 Maladie de peau carac-
térisée par des boutons
– C’est VI en chiffres
romains.

9 Matière visqueuse et
tenace – Achevé.

10Connaissance élémentaire
de quelque chose.

11 Bout de la tige du maïs
portant les grains – Ne
résiste pas.

12 Qui n’est pas imaginaire
– C’est la traduction
anglaise du mot monsieur.

P A R O L E O C O R S E

A M E R E O M E N U E S

R I S E T T E O D E N T

T O P E T O U S E O T O

I C I O R O B E O F E U

S O R T E O L U T I N S

A M E R O R E L A N C E

N A R I N E O S C I E R
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VOTRE HOROSCOPE
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6
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1
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1
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La présence de Mars en Bélier juste en face de votre Signe pourrait apporter
un certain renouveau dans votre quotidien. Il est possible de voir une affaire
redémarrer sur des bases complètement neuves. Toutefois, à cause du carré
des astres en Capricorne, un changement pourrait mettre plus de temps à se
réaliser. Assurez-vous donc de l’exactitude des données avant de réagir...

DU 23 SEPTEMBRE AU 23 OCTOBRE

La présence de Mars en Bélier appuyée par Vénus et Jupiter en Sagittaire agit
comme accélérateur. D’une part, cela vous permettra d’obtenir plus rapidement ce
que vous désirez, mais parallèlement, cela vous demandera d’agir promptement
afin de ne pas rater une occasion passagère. Les individus et les situations qui
sortent de l’ordinaire seront à l’honneur. Prévoyez une étape inhabituelle.

DU 23 JUILLET AU 23 AOÛT

Se trouvant au carré de votre Signe, Mars en Bélier pourrait vous offrir un climat
de surprise capable de soulever les contradictions et d’exacerber les antagonismes.
L’impartialité sera l’attitude la plus apte à sauver les pots cassés. Ceux qui
essayent de vous obliger à choisir un camp n’exercent-ils pas une pression
excessive sur vous? Le cycle de la Lune encore en Taureau devrait vous rassurer...

DU 22 JUIN AU 22 JUILLET

L’influence de Jupiter en Sagittaire, face aux Gémeaux, élargit votre champ
d’influence tout en vous plaçant dans un climat d’abondance. D’autres personnes
pourraient vous inclure dans leurs activités et vous faire profiter des avantages dont
elles bénéficient. Par contre, étant donné que Neptune se trouve au carré de votre
Signe, sachez garder les pieds sur terre et évitez de confondre un rêve avec la réalité.

DU 21 MAI AU 21 JUIN

DU 21 MARS AU 20 AVRIL

Grâce à l’actuelle présence de Mars en Bélier, vous pourriez trouver facilement
tout ce que vous recherchez... ou presque. Un élément essentiel à la réalisation
d’un projet pourrait très bien devenir accessible. Il n’est pas nécessaire de faire
des pieds et des mains pour obtenir ce que vous désirez, les démarches les plus
simples seront aussi capables de vous rapporter ce que vous espérez.

DU 20 FÉVRIER AU 20 MARS

Outre les questions de compatibilité et de compétences, les meilleures opportunités
sont souvent offertes aux personnes qui manifestent le plus d’enthousiasme. Il ne
faudrait surtout pas laisser une certaine timidité vous empêcher d’exprimer votre
intérêt face à une personne, une activité ou une occupation. La crainte de perdre
la face ne vous aiderait pas. Toutefois la Lune en Taureau, elle, vous favorisera.

Au carré de la conjonction Mercure-Saturne en Capricorne, la présence de
Mars en Bélier pourrait modifier un contexte d’une façon que vous n’aviez pas
encore envisagé. Il serait dommage de privilégier le superflu au détriment de
l’essentiel. Avec la Lune en Taureau, en utilisant vos ressources à bon escient,
vous pourriez prendre de l’avance sur la compétition et respecter l’échéancier.

DU 22 DÉCEMBRE AU 20 JANVIER

La bougie ne perd rien de sa lumière en la communiquant à une autre bougie. La
Lune en Taureau et la conjonction Mercure-Saturne en Capricorne vous encouragent
à transmettre votre savoir et à enseigner vos aptitudes. Toutefois, même si d’autres
en viennent éventuellement à partager votre expertise, il ne possèderont jamais
votre touche personnelle. N’ayez donc pas peur de perdre votre place.

DU 24 AOÛT AU 22 SEPTEMBRE

Le climat astral actuel laisse présager que les choses ne se dérouleront
probablement pas exactement comme d’habitude. Tous les éléments qui constituent
une différence auront plus de chances de recevoir de l’attention et des appuis. Et
grâce à Mars en Bélier, votre initiative pourrait en inciter d’autres à suivre votre
exemple. Quelqu’un doit le faire en premier. Pourquoi ne serait-ce pas vous?

DU 21 JANVIER AU 19 FÉVRIER

Une baguette est facile à casser, tandis que dix baguettes sont dures comme fer.
Tandis que le cycle de la Lune encore de passage en Taureau risque de sensibiliser
les rapports de force, vos chances de succès augmenteront considérablement si
vous parvenez à vous allier à d’autres personnes qui revendiquent les mêmes
choses que vous. Plus que jamais, c’est le temps de faire cause commune.

DU 21 AVRIL AU 20 MAI

Il vaut mieux ne pas changer de cheval au milieu de la rivière. Bien que Mars en
Bélier soit susceptible de vous impatienter, préférable serait d’accorder sa chance
au coureur avant de le remplacer. Les transformations précipitées ne rapporteront
probablement pas davantage que l’état actuel des choses. Et avec la Lune en
Taureau, une apparente stabilité inspirera confiance aux partenaires potentiels.

DU 24 OCTOBRE AU 22 NOVEMBRE

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

Étant donné que Vénus flirte avec Jupiter en Sagittaire, l’opinion publique
pourrait connaître quelques fluctuations, mais celles-ci devraient plutôt
vous être favorables. Les individus qui se montraient sceptiques semblent
maintenant disposés à vous accorder le bénéfice du doute et à vous donner
une nouvelle chance. C’est le temps de leur montrer de quoi vous êtes capable!

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

5766 Résidenceset
centresd'accueil

FADOQ 2 Roses d’Or
• 2 pas du Carrefour
• Salle à manger
• Chapelle
• Activités
• Salon de beauté
• Piscine intérieure
• Édifice sécuritaire et beaucoup plus

2775 et 2835, rue duManoir,

Sherbrooke

lesresidencesducarrefour.ca

819 432-4014

four

• Salon de beauté
ure

Éligible
au crédi

t

d’impôt
au main

tien

à domic
ile

Une tranquillité d’esprit,
un confort de vivre !

5786 Services financierset
impôts

Depuis plus de 30 ans, nous aidons les gens
à trouver une solution à leurs problèmes
financiers. Consultation sans frais. Aucun
intermédiaire, 1 seul paiement sans intérêt.

1 877 994-2433

JeanFortin.com

AVEZ-VOUS BESOIN D’AIDE?

SERVICESET
EXPERTS

5787 Argentàprêter

PRÊTS DE 500$
Sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca
Tél. : 1 866 482-0454

5788 Servicesprofessionnels
etdivers

$$$$$$$$$$$$
$$$$$$$$$$$
$$$$$$$$$$$
$$$$$$$$$$$$

$$
$$
$$

GESTION IMMOBILIÈRE
APPARTEMENT SHERBROOKE

Établi depuis plusieurs années à Sherbrooke
Comptant sur une équipe d’expérience 7/7

POuR iNfORMATiON, CONTACTEZ :
Martin : 819 678-0887 ou Stéphane : 819 678-1747

Laissez-nous le soin de
gérer votre investissement

Nous
proposons
également
le service de
déneigement

5795 Réparation, rénovation
et construction

ENTREPRENEUR EN CONSTRUCTION
spécialisé en rénovation, du sous-sol au gre-
nier, portes et fenêtres, recouvrement exté-
rieur, agrandissement, rajout d’étage, etc.
Communiquer avec Claude, 819-440-8424.

5796 Toitures

LES SPÉCIALISTES DEPUIS 30 ANS
Toiture bardeaux, élastomère. 819 574-5458,
Meilleur service. RBQ : 5692-8351

5819 Messagespersonnels

www.massage-asie.com

819 348-0183
7 /7, 9 h à 23 h

460, rue King Est, Sherbrooke

MASSAGE
JOLIE CHINOISE

SERVICES
PERSONNELS

5819 Messagespersonnels

DOUCEUR ET BIEN-ÊTRE
avec un massage relaxant. 819 821-4509

L MAGGIE SPA LL

PARKING - DISCRET
1049 rue King E. J1G 1E5

819 919-8882

MASSAGE DE DÉTENTE
Sylvie : 819 346-2007

MASSAGE SENSUEL JOSÉE
SPÉCIAL

Du lundi au vendredi. 819 569-3529

LL NOUVEAUTÉ LL

SAUNA ET MASSAGE
819 919-9219

9 h-24 h, 7/7
213 Dufferin, Sherbrooke

POUR PASSER
D’AGRÉABLES MOMENTS
de 9h à 17h, 819 580-2565

5834 Offresd'emploi

OPÉRATEUR EN USINAGE
FORMATION MENANT À UN EMPLOI

EMPLOIS EN DEMANDE
PRÈS DE CHEZ VOUS

PLACES DISPONIBLES

DÉBUT : FIN FÉVRIER 2019

• Cartes de compétences chariot élévateur et pont
roulant, ASP construction

• Lecture de plans et effectuer les mesures
• Travaux d’atelier
• Usiner des pièces sur machine à commande numérique

• SALAIRE INTÉRESSANT

• Aucun préalable exigé
• Formation de 660 heures
• Formation par projets concrets
• (Comprend un stage en entreprise de 240 heures)

Prendre un rendez-vous
819 822-1703, poste 17015

Centre 24-Juin
645, rue 24 juin, local E-1-021-4

Avec la participation financière de :

BARMAN(MAID) soir et fin de sem., exp. non
nécessaire, au Bistro desTisserands, Magog
514-264-7087 ou 819-769-0280.

Camelot demandé
pour le journal
La Tribune,
quartier Est,

développement
Dubreuil,

rues Apache,
Debonair,

Venus, Caroline,
de l'Anse et
Brûlotte.

Travail tôt le
matin.

819 564-5450,
poste 5772.

5834 Offresd'emploi

Camelot demandé
pour le journal
La Tribune,

quartier nord.
Travail tôt le

matin.
819 564-5450,
poste 5772.

Camelot motorisé
demandé

pour le journal
La Tribune,

secteurs Barnston,
Baldwin,

Coaticook et
Dixville.

Doit posséder
petite voiture.
Travail tôt le

matin.
819 868-3614 (SC)

Camelot motorisé
demandé

pour le journal
La Tribune,

secteur
Rock Forest
pour les rues
Bertrand Fabi,

Henri Bourassa et
Président-
Kennedy.

Travail tôt le
matin.

Doit posséder
petite voiture.
819 564-5450,

poste 5775 (CO)
laisser message.

CHAUFFEUR DE FARDIER RECHERCHÉ
transport local et longue distance,

Québec/Ontario/Maritimes seulement, mini-
mum 2 ans d’expérience classe 1, exp. sur
fardier un atout. Salaire compétitif selon exp.
Travail à temps plein.Tél.: 450 531-2889.

CHOCO-PARTY est à la recherche d’une
personne avec expérience pour le service à
la clientèle. Apportez votre CV au 680, rue
King Est, Sherbrooke

CODE BLEU PLACEMENT EN SANTÉ
EMBAUCHE

AUXILIAIRE FAMILIALE
PRÉPOSÉ(E) AUX BÉNÉFICIAIRES
INFIRMIER(ÈRE)S ET AUXILIAIRES

Horaire selon vos disponibilités
Remplacements long terme disponibles.

Salaires avantageux. KM. et perdiem payés
selon secteurs. / Assurances collectives /

REER collectif. cv@codebleu.ca
819 812-2538
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5834 Offresd'emploi

CUISINIER(ÈRE) - PIZZA MAKER
avec exp., 30 heures/semaine, restaurant

Pot au Feu, tél. : 819 620-6201.

LE CENTRE D’ENTRAIDE PLUS
DE L’ESTRIE RECHERCHE
AGENT(E) DE BUREAU

AIDEÀ DOMICILE
INTERVENANT (E)
Tél. : 819 563-5656

LIVREUR(EUSE) avec minivan ou VUS
pour livraison médicale dans région de
Sherbrooke, Tél.: 450 378-7373,
CV à : info@livraisonindependante.com

LIVREUR INCORPORÉ POUR LIVRAISON
de colis, cube 12 pi., route établie.
Tél: 819 822-8881, Ronald.

SERVEUR(EUSE), soir et fin de sem.,
entre 15h et 20 h. au restaurant
Pot au Feu, tél. : 819-620-6201

TU AS UN DOSSIER JUDICIAIRE
ETTUTE CHERCHES UN EMPLOI ?

DE + en + d’employeurs vérifient si tu
as un dossier judiciaire. À OPEX,
on obtient un emploi parce qu’on te
réfèreAU BON ENDROIT. Il est possible
aussi d’avoir une subvention. Enfin, on
peut t’aider dans tes démarches pour
avoir ton PARDON.

SERVICES GRATUITS
Centre de main-d’oeuvre Opex
(Sherbrooke-Windsor-Asbestos)

819 565-1866
(Magog-Coaticook-East-Angus)

819 868-4133

VÉHICULES

5851 Automobiles

ÀVOIR! AUTO-CAMION-4X4. Financement
maison, aucun cas refusé! 1 866 566-7081

www.financementbrisson.info

5852 Camions,utilitaires
et fourgonnettes

FORD F150 2009, 201Kilo, près à recevoir
une pelle à neige, inclus plateau électroni-
que, très bonne condition, 14,500$, 819-238-
4490

MARCHANDISES

5873 Diversàvendre

ACHÈTERAIS ARMESÀ FEU
de tout genre, détient tous les permis néces-
saires et ce, en toute sécurité. 514-917-6474

DU SOUS-SOLAU GRENIER.
vente du contenu de la maison
Cause maladie. 819-878-3077

5895 Avis publics

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
DE SUCCESSION

AVIS est donné qu’en date du 14 novembre 2018,
devant Me Julie Lebreux, notaire, sous le numéro de
minute 6100 dudit notaire, un inventaire successoral
de feu Marguerite LAGÜE, en son vivant domiciliée au
300, rue King Est, Sherbrooke QC, et décédée le 9 avril
2018 a été fait.

Tel avis de clôture d’inventaire a été déposé au
«Registre des droits personnels et réels mobiliers».

Ledit inventaire peut être consulté par qui y a droit,
chez :

Me Julie Lebreux, notaire
90, boul. le Carrefour, bureau 300
Bromont QC J2L 3L8

Granby, Qc, le 14 janvier 2019.

Julie LEBREUX, notaire m.fisc.

IN MEMORIAM
ALLARD (MARCELLIN)
82 ans, Sherbrooke
BLAIS (CLOVIS)
95 ans, Sherbrooke
BLANCHARD (GILBERTE (PAQUETTE))
92 ans, Sherbrooke
BLOUIN (CHRISTIAN)
77 ans, Lae en Papouasie-Nouvelle-Gui-
née
BÉDARD (PAULINE (PRINCE))
69 ans, Sherbrooke
BÉLANGER (RICHARD)
82 ans, Sherbrooke
BÉLIVEAU (LUCIENNE)
95 ans, Sherbrooke
CARRIER (RACHEL)
57 ans, Sherbrooke
CHRÉTIEN (ELLEN)
60 ans, La Prairie
DAIGLE (GAÉTAN)
52 ans, Sherbrooke
DUBREUIL (YVAN)
74 ans, Sherbrooke
DUSTIN (WELDON (DUSTY))
91 ans, Autrefois d’Ayers Cliff
FORAND (JEAN-CLAUDE)
71 ans, Magog
FORTIN (RACHEL (LACHANCE))
93 ans, Sherbrooke
GAUDREAU (LYSE (PAQUETTE))
77 ans, La Patrie

GIPPERT (GUNTHER)
84 ans, Sherbrooke
GOSSELIN (GABRIEL (GABY))
85 ans, Sherbrooke
GRONDIN (HENRI-PAUL)
88 ans, Asbestos
HOUDE (PIERRETTE)
75 ans, Sherbrooke
LAPORTE (GABRIELLE (MAHEUX))
88 ans,Windsor
LAUZON (RAYMOND)
78 ans,Windsor
LEBLANC (ANDRÉ)
78 ans, Sherbrooke
MARCHAND (MARIE-CLAIRE)
85 ans,Windsor
PROVENCHER (CLAUDE)
65 ans, Montréal autrefois deWeedon
ST-ONGE (DANIEL)
60 ans, Sherbrooke
ST-PIERRE (MARC)
67 ans, Sherbrooke
THERRIEN (MARIE-ANNA (LÉPINE))
92 ans, Sherbrooke
THIBODEAU (LISE (MORIN))
76 ans, Sherbrooke
TURGEON (GILLES)
79 ans, Compton

Nous offrons nos condoléances
aux familles éplorées

CLOVIS BLAIS
(1923 - 2019)

Au CSSS-IUGS, Pavillon St-Vincent à Sherbrooke, le
7 janvier 2019 à l’âge de 95 ans, est décédé M. Clovis
Blais, époux de Mme Yolande Bureau, fils de feu
Albertine Gaulin et de feu Trefflé Blais.

Outre son épouse, M. Blais laisse dans le deuil ses
enfants : Réjean (Lilianne Vallière) Danbury, CT, feu
Ginette, Francine (Serge Plante) Danbury, CT, France
(Renaud Morin) Danbury, CT et Martin (Brigitte
Frégault) Woodbury, CT; ses petits-enfants : Ricky
(Cindy), Nancy (Philip), Brian, Gregg, Melissa (Eric),
Tanya (Dan), Justin (Allison), Gabriel, Christian, ainsi
que ses sept arrière-petits-enfants.

Il était le frère de feu Yvonne (feu Léopold Rousseau),
feu Thérèse (feu Raoul Vachon), Rose-Hélène (feu
Clément Rousseau), Claudette (Matthew), de même
que plusieurs beaux-frères, belles-soeurs, neveux,
nièces, autres parents et amis.

Afin de respecter les dernières volontés de M. Blais, il n’y aura pas d’exposition.

La famille sera présente à l’église St-Charles-Garnier de Sherbrooke, au 3710, Mc Crea (coin
Hamel), le VENDREDI 18 janvier 2019 à compter de 10 h, afin de recevoir les condoléances des
parents et amis. Un service religieux suivra immédiatement à 11 h.

La famille désire remercier tout le personnel du CSSS-IUGS, Pavillon St-Vincent, ainsi que la
Résidence Le Boisé du Lac, pour les bons soins prodigués à monsieur Blais.

Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à la FONDATION VITAE. Des
formulaires seront disponibles sur place.

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

RACHEL CARRIER
(1961 - 2019)

C’est le 5 janvier 2019 au CHUS de Fleurimont de
Sherbrooke que Rachel Carrier nous a quittés à l’âge de
57 ans, accompagnée et entourée de ses proches. Elle
était la fille de feu Aristide Carrier et de feu Magella
Sinotte.

Elle laisse dans le deuil son fils feu Mattieu Roy, sa fille
Mélina Roy (Gilbert Hallé), sa petite-fille Naomie Hallé et
son deuxième petit-enfant à naître; ses frères et soeurs :
Pauline (Alain Bouffard), Réjean (Anne Cloutier), Huguette
(Jules Roy), Yolande, Claude (Marjolaine Bouffard),
Johanne (Carl Turenne) de même que de nombreux
neveux, nièces et autres parents et amis.

Rachel était une femme exceptionnelle qui nous a tous
marqués par sa grande détermination, son positivisme et
son courage. Elle nous laisse le souvenir d’une grande
dame empreinte de bonté, de joie de vivre, de bonne
humeur contagieuse qui avait toujours mille et un projets
en tête et qui savait profiter de la vie. Elle a sans aucun
doute laissé sa trace partout où elle est passée et illuminé

la route de tous ceux et celles qu’elle a croisés.

La famille accueillera parents et amis au Complexe funéraire Steve L. Elkas Inc. (4230, rue Bertrand-
Fabi, Sherbrooke, J1N 1X6), le vendredi 18 janvier 2019 à compter de 14 h à 16 h et de 19 h à
22 h et samedi 19 janvier de 8 h 30 jusqu’au départ du salon à 10 h 20. Le service religieux sera
célébré le samedi 19 janvier à 11 h en l’église St-Georges de Windsor et sera ensuite inhumée au
cimetière du même endroit.

Ses proches tiennent à remercier toute l’équipe de soins palliatifs du CHUS de Fleurimont pour tous
les bons soins prodigués à Rachel.

En guise de sympathie, des dons à la SOCIÉTÉ CANADIENNE DU CANCER, 3330 rue King Ouest,
bureau 130, Sherbrooke (Québec) J1L 1C9 seraient grandement appréciés par la famille.

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com
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GAÉTANDAIGLE
(1966 - 2019)

Au CHUS-Hôtel-Dieu de Sherbrooke, le 8 janvier 2019 à
l’âge de 52 ans, est décédé M. Gaétan Daigle.

Il était le fils de Louise St-Cyr, le père de Vicky Pelletier
Daigle (Maxime Carrière) et le grand-père bien-aimé de
Kassidy, Summer, Rafaelle et Ariel, demeurant à
Sherbrooke.

La famille vous accueillera au Complexe Steve L. Elkas,
4230 rue Bertrand-Fabi, Sherbrooke, le samedi 19 janvier
2019 de 14 h à 16 h et de 19 h à 22 h et le dimanche 20
janvier 2019 de 9 h à 11 h 45. Une célébration de sa vie
suivra à la chapelle du complexe.

Outre sa mère, sa fille et ses petites-filles, Gaétan laisse
dans le deuil ses frères et soeurs : Line (feu Denis),
Johanne (Allan), Michel, Lyne, feu Brigitte, feu Mario; la
mère de sa fille Nathalie Pelletier; son filleul David; son
meilleur ami d’enfance Alain Coté, ainsi que plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines, autres parents et de
nombreux amis.

La famille tient à remercier tout le personnel du CHUS
Hôtel-Dieu (soins palliatifs) et Dre Nicole Bouchard pour tous les bons soins prodigués à Gaétan.
Un merci tout spécial à ses amis Alain Coté et Luc Chayer pour leur présence et leur soutien.

En guise de sympathie, des dons à la SOCIÉTÉ CANADIENNE DU CANCER, 3330 rue King Ouest,
bureau 130, Sherbrooke, QC, J1L 1C9, seraient grandement appréciés.

Cher Gaétan,

Nous sommes peinés de ton grand départ, mais combien heureux d’avoir partagé ta route.
Nous garderons de toi, le souvenir d’un homme authentique et sincère, qui savait voir la beauté en
toutes choses et nous te sommes reconnaissants d’avoir été un modèle pour nous en ce sens.

Nous te souhaitons un beau et reposant voyage et nous espérons que ta lumière continuera de nous
éclairer et nous inspirer.

Tes ami(e)s de la Résidence funéraire Steve Elkas…

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

MARCELLIN ALLARD
(1936 - 2019)
Au Pavillon Argyll, le 7 janvier 2019, à l’âge de 82 ans, est décédé monsieur Marcellin Allard, époux
de Suzette Fréchette, fils de feu Ulric Allard et de feu Cécile Fréchette.

La famille sera présente à la Coopérative funéraire de l'Estrie (485, rue du 24 Juin, Sherbrooke,
J1E 1H1), le 19 janvier 2019 de 13 h 30 à 16 h 30 afin de recevoir les condoléances des parents
et amis. Une cérémonie d’adieu suivra à 16 h 30 en la chapelle du même endroit. L’inhumation aura
lieu au cimetière à une date ultérieure.

Outre son épouse, monsieur Allard laisse dans le deuil ses enfants : Jasmine (François Dépault),
Stéphane, Nathalie (Gilles Guay); ses petits-enfants : Jérémy, Sophie, Caroline, Justine et Sara. Il
laisse aussi dans le deuil ses soeurs : feu Priscilla, feu Geneviève (feu Genest Forest), Lise
(Maurice Latour), Jacqueline (feu Yvon Leblanc), Grazielle (Jacques Beaudette), Normande (feu
Roger Bissonnette), Lucie (Michel Bédard), Louise (Gérard Giguère) et son frère feu Corentin; sa

belle-soeur Nicole (feu Marcel Dubreuil); ses beaux-frères : feu Pierre (Denise Blouin), Jacques (Johann Beck) ainsi que
neveux, nièces, autres parents et amis.
La famille tient à remercier tout le personnel soignant du 1er étage du Pavillon Argyll pour les bons soins prodigués à
monsieur Allard.En guise de sympathie, des dons à LA MAISON AUBE-LUMIÈRE seraient grandement appréciés de la famille.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

PAULINE (PRINCE) BÉDARD
(1949 - 2019)
Au CHUS Hôtel-Dieu, le 7 janvier 2019, est décédée, à l’âge de 69 ans, madame Pauline Prince,
épouse de Omer Bédard. Elle était la fille de feu Omer Prince et de feu Marie-Rose Marcoux. Elle
demeurait à Sherbrooke.

La famille accueillera parents et amis en présence des cendres à la Coopérative funéraire de
l’Estrie (485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, J1E 1H1) le 18 janvier 2019 à compter de 9 h 30 afin de
recevoir les condoléances. Une cérémonie d’adieu suivra à 11 h 30 à la chapelle du complexe.

Outre son époux Omer Bédard, elle laisse dans le deuil ses frères et soeurs : Raymond (Huguette
Dugrenier), Monique (Michel Bolduc),Aline, Pierrette (Michel Dubois), Hélène (Michel Thibodeau) et
Michel. Elle était la soeur de feu Jeannette. Elle laisse également dans le deuil ses beaux-frères et
belles-soeurs : Paul (Gisèle Vanasse), feu Jean (Denise Doyon), Lise, René (Pauline Pouliot), feu Lina
(Denis Côté), Rose (Jacques Guay) et Réal (feu Serge Hébert), de même que plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines, autres parents et amis.

Un merci chaleureux à tout le personnel des soins palliatifs du CHUS Hôtel-Dieu pour tous les bons soins prodigués à
Pauline. En témoignage de sympathie, des dons à la SOCIÉTÉ CANADIENNE DU CANCER, 3330, rue King Ouest, bureau 130,
Sherbrooke (Québec), J1L 1C9, seraient grandement appréciés de la famille.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

MGRCHRISTIANBLOUIN, cmm
(1941 - 2019)

À Lae en Papouasie-Nouvelle-Guinée, le 12 janvier 2019, à l’âge de 77 ans,
est décédé subitement Mgr Christian Blouin cmm, évêque émérite du
diocèse de Lae et membre de la Congrégation des Missionnaires de
Mariannhill. Il était le fils de feu Fernand Blouin et de feu Laura Bernier.

Outre ses confrères des Missionnaires de Mariannhill ici au Canada et en
Papouasie-Nouvelle-Guinée, il laisse dans le deuil ses frères et soeurs : feu
Monique (Patrice Bédard), Ginette (Renaud Guay), Jacinthe (Serge Bouchard),
Martial, Louise (Robert Boucher), feu Robert (Hélène Labonté) et Marc, ainsi
que plusieurs neveux et nièces.

Mgr Blouin a oeuvré au Canada jusqu’en 1989 au Collège du Mont-Sainte-
Anne à Sherbrooke et au Séminaire Saint-Augustin à Québec. Il a oeuvré
depuis en Papouasie-Nouvelle-Guinée et a été nommé évêque de Lae par

le Pape Benoît XVI le 29 décembre 2006, charge qu’il a occupée jusqu’au 15 décembre 2018.

Les funérailles ont été célébrées en la Cathédrale de Lae, le mercredi 16 janvier 2019. Il a été inhumé
à cet endroit. Une célébration commémorative aura lieu à une date ultérieure dans son village natal
de Saint-Sébastien.

En guise de sympathie, un don serait apprécié au nom des MISSIONNAIRES DE MARIANNHILL
qui se chargeront de le faire parvenir aux responsables des oeuvres du Diocèse de Lae.

GABRIELLE (MAHEUX) LAPORTE
(1930 - 2019)
Au CSSS Val St-François-Hébergement de Richmond, le 12 janvier 2019, à l’âge de
88 ans, est décédée madame Gabrielle Maheux, épouse de feu Denis Laporte,
demeurant à Windsor.

La famille vous accueillera à la Résidence funéraire Windsor (310 rue St-Georges,
Windsor, QC, J1S 1K4), le jeudi 17 janvier 2019 de 14 h à 16 h et de 19 h à 21 h
ainsi que le vendredi 18 janvier de 10 h à 10 h 45. Les funérailles seront célébrées
le vendredi 18 janvier 2019 à 11 h, en l’église St-Philippe de Windsor (63 rue St-
Georges,Windsor). Inhumation des cendres à une date ultérieure.

Madame Maheux Laporte laisse dans le deuil ses enfants : Carole (Mario Scrosati),
Yves (Brigitte Bernier), Françoise (Robert Léveillé), Louise (Patrick Richard) et
Dominique (Marc Richard); ses petits-enfants : Yannik, Philippe Scrosati, Gabriel,
Audrey, Véronik Laporte, Vincent Léveillé, Jérôme, Élodie, Carl Richard, Xavier
Messier ainsi que ses 10 arrière-petits-enfants. Elle laisse également dans le deuil

ses soeurs, beaux-frères et belles-soeurs : Rollande (Roland Godbout), Doris (Louis Guillemette), Huguette
(Sylvio Verrette), Pauline Abran (feu Raymond Maheux) et Jeannine Laporte (feu Victor Robert). Elle était la soeur
de feu Médora (feu Léo Parent), feu Annette (feu Guy Couture), feu Yvette (feu Jean Viens) et feu Edgar (feu Irène
Grégoire). Mme Maheux Laporte laisse également plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines, autres parents
et amis.
La famille désire remercier le personnel du CSSS Val-St-François Hébergement de Richmond pour les bons
soins prodigués à madame Maheux Laporte. En guise de sympathie, des dons à la Fondation du CSSS du Val
St-François, 23 Ambroise-Dearden, Windsor, QC, J1S 1G8, ou à la Société Alzheimer Estrie, 740, Galt Ouest,
bureau 112,, Sherbrooke , Qc, J1H 1Z3, seraient grandement appréciés par la famille.

Résidence funéraire Windsor
310, rue St-Georges
Windsor, (Québec) J1S 2Z5

Tél.: 819 845-5229
Téléc.: 819 845-1924
www.salonscass.ca

ANDRÉ LEBLANC
(1940 - 2019)

Nous avons le regret de vous annoncer le décès de monsieur André Leblanc âgé
de 78 ans et 10 mois, époux de feu Lillian Lefebvre et fils de feu M. Cyrille Leblanc
et feu Mme Sylvia Cheney.Autrefois de Baie St-Paul, puis de Québec, il était revenu
à Sherbrooke, sa ville natale.

La famille recevra les condoléances, en présence du corps, à la Coopérative
funéraire de l'Estrie Short, 505, rue Short, Sherbrooke J1H 2E6, le samedi 19
janvier 2019 de 18 h à 21 h ainsi que le dimanche 20 janvier 2019 de 9 h à
10 h 30. Suivra à 10 h 30, une liturgie de la Parole, qui sera célébrée au même lieu.
La mise en terre aura lieu le lundi 21 janvier à 11 h au cimetière St-Michel.

Monsieur Leblanc laisse dans le deuil ses enfants : Manon (René Desrochers) et
Mario (Colette Martin); ses petits-enfants : Noémie, Mathieu (Sandra), Johannie
(Étienne-Cédric) et Camille ainsi que leur mère Nadine Tremblay). Sont également
endeuillés Olivia, Yasmine et Viviane (filles de René), Emmanuelle et Florence

(filles de Colette). Il était le frère de feu Gilberte (Eddy Chaloux), feu Marcel, feu Roger, feu Gabrielle (feu Donat
Couture), Marie-Claire (feu Lionel Charest), Gisèle (Maurice Bergeron), Lucien (Claire Laverdière auparavant feu
Clara Schryver) et le beau-frère de Denis Lefebvre (Lucette Côté) et Lise Lefebvre (feu Clément Prévost). Il laisse
également dans le deuil de nombreux neveux, nièces, cousins, cousines, autres parents ainsi que de nombreux
amis.
La famille tient à remercier le personnel du 4e étage, département de gériatrie, ainsi que celui du département
des soins intensifs du CHUS-Hôtel-Dieu de Sherbrooke pour leurs excellents soins et leur gentillesse.

En guise et lieu de fleurs des dons à la FONDATION DU CHUS seraient grandement appréciés.

Coopérative funéraire de l’Estrie
505, rue Short, Sherbrooke, Qc J1H 2E6
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 564-7346

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com
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RICHARDBÉLANGER
(1936 - 2019)

Au CHUS Hôtel-Dieu, le 26 décembre 2018, à l’âge de 82 ans, est décédé monsieur Richard
Bélanger, fils de feu Marie-Jeanne Paré et de feu Georges Bélanger. Il demeurait à
Sherbrooke.

La famille recevra les condoléances, à la Coopérative funéraire de l'Estrie (485, rue du 24-
Juin, Sherbrooke J1E 1H1), le samedi 19 janvier 2019, de 9 h 30 à 11 h 30. La mise en
columbarium suivra au cimetière St-Michel.

Monsieur Bélanger fut précédé par son frère Roger (Laurette McNeil), laissant derrière lui sa
soeur Marielle; son neveu Alain ainsi que sa petite-nièce Leila (Pierre-Emmanuel). Il laisse
également dans le deuil plusieurs cousins et cousines dont Brigitte Beauregard qui a été très
présente auprès de Richard depuis de nombreuses années.

La famille désire remercier tout le personnel du 4e étage du CHUS Hôtel-Dieu pour les bons soins prodigués à
monsieur Bélanger. Merci également à l’organisme Les Petits frères qui ont apporté du soleil dans la vie de Richard.

Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don aux PETITS FRÈRES, 1181, rue Bowen Sud,
Sherbrooke, Qc J1G 2G9.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

LUCIENNEBÉLIVEAU
(1923 - 2019)
À Sherbrooke, le 20 décembre 2018, à l'âge de 95 ans, est décédée Mme Lucienne Béliveau,
demeurant à Sherbrooke. Elle était la fille de feu Édouard Béliveau et feu Rosa Bergeron.
La famille vous accueillera à la Résidence funéraire Steve L. Elkas Inc., 601 rue Du Conseil,
Sherbrooke, le vendredi 18 janvier 2019 de 10 h à 11 h 30 et de 13 h à 14 h. Une cérémonie d'adieu
sera célébrée le vendredi 18 janvier 2019 à 14 h, à la Résidence funéraire Steve L. Elkas. Les
cendres seront ensuite déposées au Cimetière St-Michel de Sherbrooke.
Mme Béliveau est partie rejoindre son fils feu Gabriel (Murielle) et sa petite-fille feu Caroline, ainsi
que ses frères décédés feu Jean-Paul, feu Fernand, feu Raoul, feu Gilles, feu Maurice; ses soeurs
feu Jeanne D’arc et feu Marie-Rose. Elle laisse dans le deuil ses enfants : Paul-Émile (Pauline), Yvon
Christiane), Michel (Ginette), Micheline (feu Gérard), Thérèse (Normand), Daniel, Francoise (Pierre),
Jean-Guy (Carole), ainsi que son frère Philippe (Huguette) et ses soeurs Jeannine, Murielle
(Claude); sa belle-soeur Francine Fournier . Elle laisse également dans le deuil ses petits-enfants;

Richard, Steve, Stephan, Sylvie, Nathalie, Lucie, Isabelle, Eric, Ariane, aussi ses 8 arrière-petits-enfants, ainsi que plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines, parents et amis. La famille tient à remercier le personnel du 6e étage du CHUS Fleurimont
pour les bons soins prodigués à Mme Lucienne Béliveau. Toutes marques de sympathie peuvent se traduire par des dons à
la FONDATION DU CHUS, 500 rue Murray, bureau 600, Sherbrooke (Québec) J1G 2K6, seraient grandement appréciés.

Résidence funéraire Steve L. Elkas inc.
601, rue du Conseil
Sherbrooke (Québec), J1G 1K4
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

GILBERTE (PAQUETTE) BLANCHARD
(1926 - 2019)
Au CHUS Hôtel-Dieu, le 14 janvier 2019, à l’âge de 92 ans, est décédée madame Gilberte Paquette
Blanchard, épouse de feu Maurice Blanchard, demeurant à Sherbrooke.
Les funérailles auront lieu en l’église St-Charles-Garnier (3710, rue Charles-Hamel, Sherbrooke),
le samedi 19 janvier 2019 à 10 h 30. La famille sera présente à l’église à compter de 9 h 30 afin
de recevoir les condoléances des parents et amis. Les cendres seront déposées au columbarium
du cimetière St-Michel à une date ultérieure.
Madame Paquette Blanchard laisse dans le deuil sa fille Louise (Raymond Paris). Elle a été
précédée par ses frères et soeurs. Elle laisse également dans le deuil ses beaux-frères et belles-
soeurs Jean-Roch (Jeannette Bédard), Carmin (feu Edna Mitchell, Claudette Lafond),Yvon (Ghislaine
Bergeron), feu Hector (feu Françoise Côté), feu Gérard (Jeannette Jalbert) et feu Henri (Gilberte
Laplante), Théo Rivard (feu Pauline). Elle laisse également dans le deuil de nombreux neveux,
nièces, cousins, cousines et autres parents et amis.

La famille tient à remercier la résidence Le Monastère pour l’accompagnement et les bons soins prodigués à madame
Paquette Blanchard ainsi que le 5eC du CHUS Hôtel-Dieu. Un remerciement chaleureux à madame Louise Joyal et madame
Carmen Chapdelaine. En guise de sympathie, des dons à la SOCIÉTÉ ALZHEIMER ESTRIE, 740 rue Galt Ouest, suite 112,
Sherbrooke, J1H 1Z3 seraient grandement appréciés de la famille. https://alzheimer.ca/fr/estrie

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

ELLENCHRÉTIEN

Au Centre d'hébergement La Prairie le 13 janvier 2019, est décédée Mme Ellen
Chrétien à l’âge de 60 ans, demeurant à Carignan. Elle était la conjointe de Nelson
Larrivée. Elle était la fille de feu Rolland Chrétien et de feu Thérèse Guay.

La crémation et la célébration d’Adieu ont été confiées aux Résidences funéraires
Fréchette, 560, 1re Avenue, Asbestos. La famille vous accueillera au salon le jour de la
liturgie, le vendredi 18 janvier 2019 à compter de 13 h 30. Une liturgie suivra à 15 h 30
au salon funéraire. Les cendres seront déposées au columbarium du cimetière
d'Asbestos.

Outre son conjoint, Mme Chrétien laisse dans le deuil : sa belle-fille Vicky Larrivée
(Patrick Sharp) et ses enfants : Merrick et Wyatt; sa soeur : Denyse (Laurier Pinard); sa

belle-mère Linda Richer (feu Roger Larrivée); ses beaux-frères et belles-soeurs de la famille Larrivée : Diane
(Pat Ratté), Céline, Jocelyn (Lise Picard), ses neveux et nièces de même que plusieurs autres parents et amis.

Les Résidences funéraires Fréchette
560, 1re avenue C.P. 113
Asbestos (Québec) J1T 3M9
Tél.: 819 879-2233 - Téléc.: 819 879-6844

Noël Fréchette,prés. thanatologue
Sylvie Fréchette, dir. thanatopractrice
deces@funerairefrechette.com
Affilliée à la C.T.Q.

YVANDUBREUIL
(1944 - 2019)
Au CHUS Fleurimont, le 10 janvier 2019, à l’âge de 74 ans, est décédé monsieur Yvan Dubreuil,
époux de Pierrette Dubreuil, fils de feu Wilfrid Dubreuil et de feu Héléna Laflamme, demeurant à
Sherbrooke.

La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l’Estrie (485, rue du 24-Juin, Sherbrooke,
J1E 1H1), le vendredi 18 janvier 2019 de 18 h à 21 h ainsi que le samedi 19 janvier 2019 à
compter de 8 h 30. Les funérailles suivront à 10 h en l’église Ste-Famille (610, rue Papineau,
Sherbrooke). L’inhumation aura lieu au cimetière St-Michel le jour même.

Outre son épouse, monsieur Dubreuil laisse dans le deuil sa soeur Micheline (feu Origène); ses
frères : Robert (Huguette) et Jean-Émile (feu Marie-Blanche). Il laisse également toute sa belle-
famille Théberge de même que ses neveux et nièces, cousins et cousines, autres parents et amis.

La famille tient à remercier le personnel du CHUS Hôtel-Dieu et du CHUS Fleurimont ainsi que le Dr Philippe Lamontagne pour
les bons soins prodigués à monsieur Dubreuil.

En témoignage de votre sympathie, des dons à la SOCIÉTÉ CANADIENNE DU CANCER seraient appréciés de la famille. Des
formulaires seront disponibles sur place.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

WELDON (DUSTY) DUSTIN
(1927 - 2018)
Au Grace Village, le 13 janvier 2019, est décédé M.Weldon Dustin, à l’âge de 91 ans, époux de feu
Lois Humphrey, autrefois d’Ayer’s Cliff.

Il laisse dans le deuil ses enfants : Stuart (Jocelyne Vanasse), David (Mary Fequet) et Shirley (Wayne
Simonneau); ses 9 petits-enfants et 14 arrière-petits-enfants; ses soeurs : Leta, Lorna (feu Ron
Taylor), Lillian (feu Don Sharman) et son frère Wynn (feu Faye Ticehurst). Il était l’ami de coeur de
feu Juliette Letourneau. Il laisse également neveux, nièces, cousins, cousines, autres parents, les
membres de la famille Letourneau et amis.

La famille vous accueillera à la Résidence funéraire Cass, 900, Clough St,Ayer’s Cliff, QC, J0B 1C0,
le samedi 19 janvier 2019 de 10 h à 12 h et de 14 h à 16 h. Une cérémonie d’adieu suivra au
salon.

La famille désire remercier le personnel de Grace Village pour les bons soins prodigués à M. Dustin.

En guise de sympathie, des dons à la FONDATION DR. W. J. KLINCK, 1515, rue Pleasant View, Sherbrooke, QC, J1M 0C6,
seraient appréciés par la famille.

Résidence funéraire Cass
900, rue Clough
Ayer’s Cliff (Québec) J0B 1C0

Michel Belzil et Mary Brus, directeurs
Tél.: 819 846-5213
www.salonscass.ca

JEAN-CLAUDE FORAND
(1947 - 2019)

À Magog, le 11 janvier 2019, à l’âge de 71 ans est décédé M. Jean-Claude
Forand, époux de Mme Barbara Forand Woodard.

Il laisse dans le deuil sa femme; ses enfants : Nancy, Johanne, Sylvain
(Mélanie) et Mario; ses petits-enfants : Steven, Sabrina (Anthony), Bianca
(Maxime), Alex, Christina, Élody (Tommy), Marika (Jean-Simon) et Mathis
(Maeli). Il était aussi le grand-père de feu Jessica et le frère de feu Marie, de
feu Jean-Guy et de feu Michel. Il laisse également dans le deuil ses six arrière-

petits-enfants; son frère Yvon (Claudette) et ses soeurs : Denise (Marcel) et Gisèle (Robert); ainsi que
plusieurs cousins, cousines, neveux, nièces, autres parents et amis.

Selon les dernières volontés du défunt, il n’y aura ni condoléances ni funérailles.

La famille désire remercier le personnel du 6e étage de l’Hôpital de Magog pour les bons soins
prodigués.

Complexe funéraire Ledoux
155, rue Sherbrooke
Magog (Québec) J1X 2R5

Tél.: 819 843-4473
Téléc.: 819 843-4563
Courriel : info@ledouxmagog. com
Site Web: ledouxmagog.com

RACHEL (LACHANCE) FORTIN
(1925 - 2019)

Au, CSSS IUGS Pavillon Argyll, le 6 janvier 2019, est décédée madame Rachel Lachance
Fortin à l’âge de 93 ans, épouse de feu Jean-Paul Fortin.

Elle laisse dans le deuil ses enfants : Mireille (Jean Dupuis) et Richard (Patricia Gill); ses
petits-enfants : Jean-François (Priscilla), Martine (Olivier), Jasmin (Marie-Eve) et François; ses
arrière-petits-enfants Solann, Alizée, Flavie et Élizabeth. Elle laisse également dans le deuil
plusieurs autres parents et amis.

La famille sera présente à la Coopérative funéraire de l'Estrie (485, rue du 24-Juin Sherbrooke
J1E 1H1), le samedi 19 janvier 2019 de 10 h à 12 h afin de recevoir les condoléances des
parents et amis. Une cérémonie d’adieu suivra à 12 h à la chapelle du même endroit.

La famille désire remercier chaleureusement tout le personnel du 5e étage du Pavillon
Argyll pour les bons soins prodigués à madame Lachance durant toutes ces années.

Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à la SOCIÉTÉ ALZHEIMER DE L'ESTRIE, 740 rue Galt
Ouest, suite 112, Sherbrooke, QC J1H 1Z3. Des formulaires seront disponibles sur place.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com
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LYSE (PAQUETTE) GAUDREAU
(1941 - 2019)
C’est entourée des siens, que le 6 janvier 2019, à l’âge de 77 ans, est décédée madame Lyse
Gaudreau, épouse de monsieur Abel Gaudreau, demeurant à La Patrie.

Outre son mari qu’elle aimait profondément, elle laisse dans le deuil ceux qui représentaient sa plus
grande fierté ses enfants et leurs conjoints : Francis (Linda Leroux), Sonia (Yvon Bolduc) et Gino
(Caroline De Francesco); ses petits-enfants : Stéphanie (Jonathan Giguère) William et Samilia ainsi
que ses arrière-petits-enfants : Naomie et Ethan. Madame Gaudreau laisse aussi dans le deuil son
frère Guy (Gaetane Lareau) et sa soeur Marie-Paule (feu Claude Martel); ses beaux-frères et
belles-soeurs : Monique (feu Jean-Guy Cadorette), feu Bernard, feu Éliette (feu Gilles Blouin), Yvan
(Claudette St-James). Elle laisse également plusieurs neveux, nièces, autres parents et de nombreux
amis. Elle ira rejoindre ses parents Hermyle Paquette et Yvette Charron et tous ceux qui l’ont
précédée.
La famille recevra vos condoléances à la Coopérative funéraire de l’Estrie, (485 rue du 24 Juin,

Sherbrooke, QC, J1E 1H1), le 19 janvier 2019 de 19 h à 21 h et le 20 janvier 2019 de 10 h à 12 h. Une cérémonie d’adieu
suivra à la chapelle du même endroit. Nous désirons remercier le Dr Paul Bessette, son équipe ainsi que le personnel des soins
intensifs du CHUS Fleurimont pour les bons soins prodigués à madame Gaudreau. En guise de sympathie des dons à la
FONDATION DU CHUS seraient appréciés.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

GÜNTHERGIPPERT
(1934 - 2019)

À son domicile entouré de son épouse et de ses enfants, le 14 janvier 2019, est
décédé M. Günther Gippert. Il était l’époux de Nicole Tremblay et demeurait à
Sherbrooke.

Outre son épouse il laisse dans le deuil ses enfants : Stephen, Robin (Julie Toupin),
Suzy, Myriam (Dany Bolduc); il était aussi le père de feu Élise. Il laisse également
dans le deuil ses beaux-frères et belles-soeurs, 7 petits-enfants et 6 arrière-petits-
enfants.

La famille vous accueillera pour un recueillement en sa mémoire, le samedi
19 janvier 2019 de 13 h 30 à 16 h, à Sercovie, au 300 rue Conseil, salle 139, Sherbrooke (coin rue
Murray).

Monsieur Gippert a donné son corps à la science.

GABRIEL (GABY) GOSSELIN
(1933 - 2019)

À Sherbrooke, le 11 janvier 2019, à l’âge de 85 ans, est décédé monsieur Gabriel Gosselin, époux
de Mme Thérèse Patoine. Il était le fils de feu Léger Gosselin et de feu Marie Anna Lemelin et
demeurait à Sherbrooke.

La famille accueillera les parents et amis au Complexe funéraire Steve L. Elkas, 4230, rue Bertrand-
Fabi, Sherbrooke, le dimanche 20 janvier 2019 de 14 h à 16 h, et de 19 h à 21 h, ainsi que le lundi
21 janvier 2019 de 9 h 30 à 11 h 30. Suivra une célébration de sa vie à la chapelle du complexe.

Outre sa conjointe de toujours, M. Gabriel Gosselin laisse dans le deuil ses filles : France (Gérard
Meunier), Rachel (Robert Ferland), Nicole (Richard Breton), Renée (Alain Vigneux), Lina (Pierre
Geoffroy); ses petits-enfants : Olivier (Myriam Fréchette), Guillaume (Karine Béliveau), Julie (Serge

Langlois), Véronique (Simon Archambault), Christian, Benoit (Tiffany Mercier), Pierre (Sabrina Coulombe), Grégory (Catherine
Sharpe), Anne (Nicolas Courtemanche); ses arrière-petits-enfants : Jennyka, Lorik, Mathys, Lesly, Jacob, Amélia, Théo,
Georges-Émile, Clémence, Charles-Édouard et Lana; ainsi que ses frères et soeurs, beaux-frères, belles-soeurs, cousins,
cousines, neveux et nièces, autres parents et amis ainsi que ses nombreux clients du Garage Yvon Carrier.

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

HENRI-PAULGRONDIN
(1930 - 2019)
Au CIUSSS de l’Estrie, installation des Sources, Asbestos, le 12 janvier 2019, à l’âge de 88 ans, est
décédé M. Henri-Paul Grondin, époux de Jacqueline Viens, fils de feu Eugène Grondin et de feu
Imelda Proulx. Il demeurait à Asbestos.

La famille vous accueillera à la Résidence funéraire de Windsor, 310 rue St-Georges,Windsor, QC,
J1S1K4, le samedi 19 janvier 2019 de 9 h jusqu’à 12 h. Inhumation des cendres à une date
ultérieure.

Outre son épouse,M. Grondin laisse dans le deuil ses enfants : Johanne (Jacky Painchaud), Sylvain
(Manon Fillion) et Michel (Julie Dubois); ses petits-enfants : Yannick (Julie), Francis (Nathalie),
Steven et Vanessa (Alexandre); ses arrière-petits-enfants :Victor,Arthur, Laurianne etWilliam. Il était
le frère de : feu Simon (Alphéda), Mariette (feu Louis), feu Maurice, feu Lucille (feu Aimé) et feu
Fernand (Yolande) et le beau-frère de : feu Marcel (Fernande), Clément (feu Liette), feu Laurette (feu

Paul), Roger (Angèle), feu Noëlla (feu René), Rémi (Lina), feu Gisèle (feu Marcel), Yvon (feu Claire), Denise (Richard), Côme
(Odette), Thérèse (feu Johnny), Marie et Solange (Michel). M. Grondin laisse également plusieurs autres parents et amis.
Vos marques de sympathie peuvent se traduire par un don à L’ASSOCIATION DE LA SCLÉROSE EN PLAQUE DE L’ESTRIE
INC., 321 rue Marquette, Sherbrooke, QC, J1H 1M2.

Coopérative funéraire de l’Estrie
(Résidence funéraire de Windsor)
310, rue St-Georges,Windsor, Qc J1S 2Z5
819 845-3992 – Téléc.: 819 845-3007

François Fouquet, directeur général
Lionel Turgeon, directeur
courriel: info@coopfuneraire.com
site: www.coopfuneraire.com

PIERRETTEHOUDE
(1943 - 2019)

À Sherbrooke, le 4 janvier 2019, à l'âge de 75 ans, est décédée Mme Pierrette
Houde, fille de feu Hervé Houde et de feu Cécile Ainslie, demeurant à Sherbrooke.

Mme Houde laisse dans le de deuil son fils Stéphane Bessette, ses frères et soeurs:
Gilberte (Joseph Fauteux), feu Richard (Diane Fontaine), feu Claudette, feu Louise,
feu Thérèse, feu Denis,André, feu Carmen, Josée et feu Danielle (Gaston Muïr), ainsi
que de nombreux neveux, nièces, oncles, tantes, cousins, cousines autres parents
et amis.

La famille vous accueillera à la Résidence funéraire Steve L. Elkas Inc., 601 rue du
Conseil, Sherbrooke, le samedi 19 janvier de 9 h jusqu'à 11 h. Une cérémonie d'adieu sera célébrée le
samedi 19 janvier 2019 à 11 h à la Résidence funéraire Steve L. Elkas. Les cendres seront ensuite
déposées au Cimetière St-Michel.

Résidence funéraire Steve L. Elkas inc.
601, rue du Conseil
Sherbrooke (Québec), J1G 1K4
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

RAYMONDLAUZON
(1940 - 2019)

Au CHUS Fleurimont, le 5 janvier 2019, à l’âge de 78 ans, est décédé monsieur Raymond
Lauzon, époux de madame Yvette L'Étoile, fils de feu Victor Lauzon et de feu Célodonia
Pouliot, demeurant à Windsor.

Selon ses volontés, il ne sera pas exposé. Un service sera célébré le samedi 19 janvier 2019
à 14 h à l’église St-Philippe deWindsor où la famille recevra les condoléances à compter de
12 h. L’inhumation des cendres se fera au Cimetière de Greenlay à une date ultérieure.

Outre son épouse,monsieur Lauzon laisse dans le deuil ses deux enfants adorés Lucie (Jean
Coutu) et Éric. Il était le frère de feu Normand (feu Jacqueline Montmegny), Rosaire (Annette
Montmegny), Richard, feu Romuald et de Laurette (Rock Lanctôt). Il laisse également dans
le deuil ses beaux-frères et belles-soeurs de la famille L'Étoile ainsi que plusieurs autres
parents et amis.

La famille remercie l'équipe du 9c du CHUS Fleurimont pour tous les bons soins apportés à monsieur Lauzon.

En guise de sympathie, vous pouvez offrir des dons à la FONDATION DU CHUS.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

MARIE-CLAIREMARCHAND
(1933 - 2019)
À son domicile, le 12 janvier 2019, à l’âge de 85 ans, est décédée madame Marie-Claire Marchand,
épouse de feu Renald Mercier. Elle demeurait à Windsor.

La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l'Estrie, Maison A. Boisvert 64, 3e Avenue,
Windsor J1S 1X9, le mercredi 16 janvier 2019 de 19 h à 21 h ainsi que le jeudi 17 janvier 2019, de
9 h à 10 h 30. Le service religieux sera célébré le jeudi 17 janvier 2019 à 11 h en l'église
St-Philippe de Windsor.

Elle laisse dans le deuil, ses enfants : Christiane (Richard), Danielle (Daniel), Yvan (Paméla), Sylvie
(Claude), son fils choisi Jacques (Claude); ses petits-enfants : Karine (Alexis), Mélissa (Christopher),
Christian, Francis et Simon; son arrière-petite-fille Laurianne et son arrière-petit-fils Victor, son frère
Lionel (feu Thérèse Bélisle). Elle laisse aussi dans le deuil les autres membres des familles

Mercier et Marchand ainsi que ses amis.

En guise de sympathie, des dons à la FONDATION ROCK GUERTIN, 1061 rue de Cherbourg, Sherbrooke, QC J1K 0A8,
espoir@rockguertin.com, seraient appréciés de la famille.

Coopérative funéraire de l’Estrie
Maison A. Boisvert
64, 3e Avenue,Windsor, Qc J1S 1X9
819 845-3992 – Téléc.: 819 845-3007

François Fouquet, directeur général
Lionel Turgeon, directeur
info@coopfuneraire.com
www.coopfuneraire.com

CLAUDE PROVENCHER
(1953 - 2018)

À la Maison Aube-Lumière, le 19 décembre 2018, est décédé M. Claude
Provencher à l’âge de 65 ans. Il était le fils de feu Onil Provencher et de feu Estelle
Doyon. Il demeurait à Montréal et était originaire de Weedon.

Il laisse dans le deuil ses frères Serge, Guy, Gilles et Nyl ainsi que plusieurs
neveux, nièces, autres parents et amis.

Afin de respecter ses dernières volontés, il n’y aura pas d’exposition. Une
rencontre de la famille proche et des amis aura lieu ultérieurement.

En guise de sympathie un don à LA MAISON AUBE-LUMIÈRE, où il a reçu un accueil et des soins
exceptionnels, serait apprécié de la famille.
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DANIEL ST-ONGE
(1958 - 2019)

À Sherbrooke, le 7 janvier 2019, à l’âge de 60 ans, est décédé M. Daniel St-Onge,
fils de feu Lucienne Rivet (Arthur Roy) et de feu Lionel St-Onge.

M. St-Onge laisse dans le deuil ses enfants : Isabelle (Nicolas Lapierre), Julie (Amir
Serhan), Sébastien (Judith Roy); ses quatorze et bientôt quinze petits-enfants. Il
laisse également ses frères et soeurs : feu Jean-Pierre, feu Claudette, Richard,
Sylvie Roy (Richard Bonin), Jean-Pierre Roy (Nathalie Grenier), François Roy
(Nathalie Gamelin), ainsi que plusieurs autres parents et amis.

Afin de respecter les volontés de M. St-Onge, il n’y aura pas de cérémonie
funéraire.

La famille vous accueillera au Complexe funéraire Steve Elkas Inc., 4230, rue Bertrand-Fabi, Sherbrooke,
le vendredi 18 janvier 2019 de 19 h à 22 h, afin de recevoir les condoléances des parents et amis.

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

MARC ST-PIERRE
(1951 - 2019)

À Sherbrooke le 10 janvier 2019, à l’âge de 67 ans, est décédé Marc St-Pierre.

Il laisse dans le deuil son ange et conjointe Lise Raymond Rousseau, ses
enfants : Majorie et Geneviève; ses filles d’adoption : Josiane, Marilou et
Milène; ses beaux-fils : Philippe, Luc, Hugues, Éric; ses petits-enfants : Jérémy,
Gabriel, Anaïs,Antoine, Samuel, Caleb, Lily-Mai; ses frères et soeurs, ses amis
ainsi que tous ceux qu’il a aimés.

La famille sera présente à la Coopérative funéraire de l'Estrie (485 rue du 24
Juin, Sherbrooke, J1E 1H1), le dimanche 20 janvier 2019 de 13 h à 15 h afin

de recevoir les condoléances des parents et amis.

Une cérémonie d’adieu suivra à 15 h en la chapelle du même endroit. L’inhumation aura lieu au
cimetière à une date ultérieure.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

MARIE-ANNA (LÉPINE) THERRIEN
(1926 - 2019)

À Sherbrooke, le 13 janvier 2019, à l’âge de 92 ans, est décédée madame Marie-Anna
Lépine, épouse de feu Lorenzo Therrien, fille de feu Joseph Lépine et de feu Eva Roy,
demeurant à Sherbrooke.

La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l’Estrie (485, rue du 24-Juin,
Sherbrooke, J1E 1H1), le dimanche 20 janvier 2019 de 10 h à 13 h 30. Une cérémonie
suivra à 13 h 30 à la chapelle du même endroit.

Madame Lépine laisse dans le deuil ses enfants : Ghislaine, Denise (Paul Desrochers),
Jean-Serge (Micheline Leroux), Diane (Guy Magny), Jacques (Jacqueline Samson),
France (Alain Corre), feu Denis, Johanne, Michel, Sylvie (Michel Di Pasquale), Jeanne-

Paule (Mario Coulombe) et Jean Paul; ses nombreux petits-enfants et arrière-petits-enfants; son frère Roland
(Claudette Miron) et sa soeur Gertrude. Elle laisse également ses neveux et nièces ainsi que de nombreux
autres parents et amis.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

LISE (MORIN) THIBODEAU
(1942 - 2019)
Le 11 janvier 2019, à la Maison Aube-Lumière, à l’âge de 76 ans, est décédée madame Lise
Morin, épouse de monsieur Robert Thibodeau, demeurant à Sherbrooke.

La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l’Estrie- Salon Short (505, rue Short,
Sherbrooke), le samedi 19 janvier 2019 de 9 h à 12 h. Une cérémonie d’adieu suivra à 12 h à la
chapelle du même endroit.

Outre son époux, madame Morin laisse dans le deuil ses fils : Martin Thibodeau (Pascale Gagné),
Sylvain Thibodeau (Geneviève Morency) et Patrick Thibodeau; ses petits-enfants Janick Thibodeau,
Elizabeth Thibodeau et Camille Thibodeau; sa soeur Diane (feu Nguyen Turkkan). Elle laisse
également dans le deuil son beau-frère Armand (Pauline) ainsi que ses neveux et nièces Monia
Morin, Leyla Turkkan et Ogotay Turkkan.

La famille désire remercier tout le personnel soignant et bénévole de la Maison Aube-Lumière pour les bons soins prodigués
à madame Morin.

Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à LA MAISON AUBE-LUMIÈRE, 3071, 12e Avenue Nord,
Sherbrooke J1H 5H3.

Coopérative funéraire de l’Estrie
505, rue Short, Sherbrooke, Qc J1H 2E6
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 564-7346

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

GILLES TURGEON
À Sherbrooke, le 9 janvier 2019, est décédé M. Gilles Turgeon à l'âge de 79 ans. Il était l'époux de
Renée Morin et demeurait à Compton.

La famille accueillera les parents et amis à la résidence funéraire Charron et fils, le samedi 19
janvier 2019 à compter de midi. Une cérémonie d'adieu suivra au salon à 16 h. L'inhumation au
cimetière St-Michel de Sherbrooke suivra à une date ultérieure.

Il laisse dans le deuil outre son épouse, ses enfants : Bruno (Chantal Gagnon), Josée (Dominique
Bédard), Ghislain (Marie-Josée Ménard) et Audette (Jean-Nil Boivin); ses petits-enfants : Jessica,
Mickaël (Krystel), Frédérick, Laéticia (Mickaël), Samuel (Claudia), Jérémy, David, Sara, Samuel,
Benjamin (Sabrina), Julie-Pier (Marc-Antony) ainsi que feu Jasmin; ses arrière-petits-enfants : Léa-
Kym et Adalyne; ses frères et soeurs : André (Diane), Camille (Gaston), Nicole, Michel (Francine),
Jean-Guy (Francine) ainsi que feu Roland (feu Lucille), feu Émilienne (feu Maurice) et feu Gérard
(Suzanne); ses beaux-frères et belles-soeurs :Mariette (Bérard), Clémence (Anatole), Jules (Louise),

Simone, Huguette ainsi que feu Jean-Louis (Mariette), feu Léonard et feu Gabrielle (feu Raoul), nombreux neveux et nièces,
autres parents et amis. Un merci sincère aux Drs Margarit et Bromwich ainsi qu'à Annie et Michel et le personnel du 7e
(oncologie) du CHUS Fleurimont pour les excellents soins.

En guise de sympathie des dons à la FONDATION QUÉBÉCOISE DU CANCER seraient appréciés.

Résidence funéraire Charron et fils Inc.
228, rue Child
Coaticook (Québec) J1A 2B6
Tél.: 819 849-4141

Stéphane Charron, président
Claude Charron, directeur
info@charronetfils.com
Site Web: www.charronetfils.com

Messe 1er anniversaire
«J’entends ton rire, j’entends ta voix,

je pense à toi et je me sens si près de toi.»

Une messe 1er anniversaire sera célébrée
le samedi 19 janvier 2019 à 16 h,
en l’église Ste-Agnès de Lac-Mégantic,
en la mémoire de

Mme Solange Cloutier Boulé

Parents et ami(e)s sont invités à y assister.

Ton époux Léo,
tes enfants Sylvain, Stéphane
ainsi que ta petite-fille
Anne-Sophie

JEAN-FRANÇOIS GUILLET

La Voix de l’Est

BROMONT — Volte-face dans le dossier de 
la vente de l’œuvre intitulée Le Fougueux, 
réalisée par l’artiste Mathieu Isabelle. Alors 
que la conclusion de la transaction envoyant 
le majestueux cheval fait d’acier inoxydable 
à Sherbrooke est imminente, un groupe de 
citoyens se mobilise pour que l’imposante 
sculpture équine demeure à Bromont.  

« Il y a déjà des acheteurs pour Le Fougueux. 
Et un dépôt a même été donné, a indiqué en 
entrevue l’agente de Mathieu Isabelle, Kelly 
Ann Normandin, de l’entreprise Zaz Conseil. 
Officiellement, la sculpture n’était plus dis-
ponible. Par contre, j’ai eu l’autorisation des 
acheteurs de la revendre. Dans ce cas, ils 
accepteraient d’opter pour une autre œuvre 
équestre sur mesure. »

De son côté, La Tribune rapportait que Le 
Fougueux pourrait se retrouver dans le futur 
ensemble résidentiel Quartier équestre, le long 
du nouveau boulevard René-Lévesque, dans 
le secteur Rock Forest. La Ville de Sherbrooke 
a par ailleurs confirmé au quotidien que des 
pourparlers ont eu lieu avec le promoteur 
pour installer l’œuvre dans la municipalité.  

COURTS DÉLAIS

Le grand patron de l’International Bromont, 

Roger Deslauriers, a indiqué à La Voix de l’Est 
être en discussion avec l’agente de l’artiste pour 
acheter l’imposant cheval, qui trône au centre 
du rond-point en bordure des bretelles d’accès 
à l’autoroute 10 depuis 2015. Ce qu’a corroboré 
Mme Normandin. « Un groupe de citoyens m’a 
approché après avoir appris dans le journal 
que la sculpture allait quitter Bromont. On tra-
vaille pour trouver l’argent pour l’acheter. Il faut 
donner nos couleurs vers le 1er février », a men-
tionné M. Deslauriers, qui mène notamment 
le dossier avec Guy Bérard et Viateur Bruneau.  

Selon l’agente, le prix de l’œuvre « n’a pas 
bougé » depuis qu’elle a été offerte à Bromont 
en 2015, soit 125 000 $. Les deux parties n’en 
étaient toutefois pas venues à un accord. Or, le 
temps est limité pour que Le Fougueux reste où 
il est. « Il faut que ce soit rapide. Notre objec-
tif est de ne pas retarder le délai de prise de 
possession de l’œuvre par l’acheteur (initial) 
au printemps », a mentionné Kelly Ann Nor-
mandin, soulignant que la réalisation d’une 
telle sculpture s’échelonne sur trois mois.

De son côté, la municipalité de Bromont 
est prête à mettre encore davantage l’œuvre 
en valeur si elle demeure sur son territoire. 
« L’œuvre est très belle à l’entrée de la ville. 
Mais, on n’a pas l’intention de donner de 
l’argent pour l’acheter, a affirmé le maire, 
Louis Villeneuve . Par contre, si des citoyens se 
regroupent et en font l’acquisition, on est prêts 
à faire notre part en l’installant avec un socle et 
peut-être l’éclairer. »  

DÉMÉNAGEMENT DU FOUGUEUX À SHERBROOKE

Les dés ne sont  
pas encore jetés
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mdauphin@latribune.qc.ca

COOKSHIRE-EATON — La ministre 
Mélanie Joly rencontrait les princi-
paux acteurs du milieu touristique 
estrien afin de cerner le potentiel 
de la région en vue de la nouvelle 
politique nationale sur le tou-
risme, qui sera dévoilé à l’aube de 
la saison estivale. 

Dans le cadre de sa tournée cana-
dienne, la ministre du Tourisme, 
des Langues officielles et de La 
Francophonie s’est arrêtée mardi 
à la Brasserie des 11 comtés de 
Cookshire-Eaton avec sa collègue 
Marie-Claude Bibeau pour discu-
ter de stratégies pour stimuler le 
tourisme dans l’Haut-Saint-Fran-
çois ainsi que dans la Vallée de la 
Coaticook. 

« Le potentiel est énorme, en 
partie  grâce aux gens extra-
ordinaires et passionnés qui 
travai l lent  dans le  mil ieu  » , 
a  lancé d’emblée la députée 
d’Ahuntsic-Cartierville.

La politique nationale sur le 
tourisme vise à attirer plus de 
touristes dans les grandes villes, 
où les attractions pullulent, mais 
aussi de développer le potentiel 
des villages et des régions éloi-
gnées des grands centres.

«   On essaie de trouver des 
pistes pour aider au développe-
ment de nos petites municipali-
tés et ça passe par le tourisme. 
On sait que c’est fort l’été, mais 
on croit qu’on a le potentiel et 
les attractions pour étendre la 
saison touristique à l’hiver pour 
créer de bons emplois à l’année. 

Le réseau des Cœurs villageois 
en est un très bon exemple », a 
déclaré Mme Joly.

Les stratégies mises de l’avant 
par la ministre Joly pour dévelop-
per le tourisme ont impressionné 
la directrice générale du Parc de 
la Gorge de Coaticook Caroline 
Sage, qui faisait partie des acteurs 
touristiques importants convo-
qués à participer à la table ronde. 

« J’ai bien aimé sa vision. Elle 
nous a donné des pistes vers les-
quelles le gouvernement veut 
aller avec sa politique nationale 
sur le tourisme. C’est la première 
fois qu’on a une telle stratégie 
nationale pour le tourisme au 
pays. J’ai trouvé cela très intéres-
sant et innovateur. La ministre 
connaît très bien le milieu et 
ses dossiers, donc c’est très pro-
metteur et encourageant pour 
nous », a-t-elle confié à la suite 
de l’exercice. 

PAS D’INQUIÉTUDES

Les tensions diplomatiques qui s’ac-
centuent chaque jour entre le Canada 
et la Chine tombent bien mal pour les 
industries touristiques des deux pays, 
qui avaient désigné 2018 comme 
l’Année du tourisme Sino-Canadien. 
Mme Joly a d’ailleurs dû annuler son 
voyage en Chine pour marquer la 
fin de cette année de collaboration 
dans la foulée des plus récents déve-
loppements, mais croit que les bases 
d’une bonne relation touristique à 
long terme ont été jetées. 

« On est très fier des progrès qui 
ont été réalisés au cours de l’année. 
On a observé une augmentation de 
7 % du nombre de touristes chinois 
au pays, plus de 600 000 d’entre eux 
sont venus au cours des 10 premiers 
mois. On voit notre relation touris-
tique avec la Chine sur une longue 
période, donc on ne s’en fait pas trop 
avec cela », a déclaré la ministre du 
Tourisme. 

Joly évalue le potentiel  
touristique de la région 

La ministre Mélanie Joly était de passage à la Brasserie 11 comtés pour saisir 

le potentiel touristique de la région, elle qui table sur une politique nationale 

sur le tourisme pour stimuler l’industrie touristique canadienne destinée à 

faire rayonner les petites municipalités. — PHOTO SPECTRE MÉDIA, ANDRÉ VUILLEMIN

MAXENCE DAUPHINAIS-PELLETIER

mdauphin@latribune.qc.ca

COMPTON – Le collectif citoyen 
mené par Denis Loubier a présenté 
sa contre-expertise du bâtiment 
de l’hôtel de ville lundi, révélant les 
mêmes faiblesses de structure que 
dans l’expertise initiale de la muni-
cipalité, tout en suggérant que les 
coûts liés à la réparation seraient 
moindres selon la leur. Le rapport 
stipule que le bâtiment peut être 
sauvé.

La contre-expertise, réalisée par 
la firme Shellex et Mario Inkel 
Construction en décembre, pré-
voit 363 866 $ pour les travaux de 
réfection, une baisse de 91 000 $ 
comparativement à la première 
expertise réalisée par SMi pour la 
municipalité. 

Tout en admettant que les défauts 
structuraux constatés ainsi que les 
recommandations faites par SMi 
soient raisonnables et que des tra-
vaux d’entretien récurrents devront 
être faits pour permettre l’usage du 
bâtiment, la lettre-rapport indique 
que le bâtiment peut être sauvé.

« Quand on constate à la lumière 
de notre expertise qu’on peut réparer 
l’hôtel de ville pour 363 866 $, le bâti-
ment n’est pas si mal en point que 
ça. On peut s’en tirer pour pas mal 
moins cher qu’à 3 M$ si on recons-
truit, a déclaré le meneur du groupe. 
C’est une décision qui mérite d’être 
bien réfléchie. » 

C’est cette approche qui pousse 
M. Loubier à tenter d’obtenir une 
injonction permanente de la Cour 
pour retarder indéfiniment la démo-
lition du bâtiment centenaire. 

« La prochaine étape pour nous 

sera d’aller en Cour pour voir si 
on peut rendre permanente notre 
demande d’injonction temporaire, 
admet-il sans détour. Si le juge nous 
donne raison, il n’y a rien qui va se 
passer du côté de l’hôtel de ville de 
Compton. » 

Outre son désir de vouloir limiter 
les dépenses de la municipalité, le 
porte-parole du collectif citoyen 
privilégie l’option de la réparation à 
cause du statut patrimonial du bâti-
ment qui a traversé les époques et de 
l’empreinte écologique associé à une 
démolition et une reconstruction.

« On a une approche particulière 
face à notre patrimoine au Qué-
bec. Des bâtiments de 400 ans, on 
n’en a pas beaucoup parce qu’on a 
de la misère à les rendre à 100 ans. 
Et quand ils s’y rendent, on décide 
de les démolir  », a remarqué 
M. Loubier. 

« Deuxièmement, il y a un coût 
environnemental relié à la démoli-
tion et à la construction d’un bâti-
ment, poursuit-il. Les gens sont 
bien sensibilisés ces temps-ci au 
niveau de l’environnement, mais 
on ne pense pas aux gaz à effets de 
serre qui vont être dégagés. Pour la 
démolition et la construction d’un 
bâtiment de 10 000 pieds carrés, c’est 
l’équivalent d’ajouter 115 000 voi-
tures sur la route pour une année, 
selon mes recherches et mes calculs. 
C’est estomaquant, on n’avait jamais 
pensé à cela. » 

Le directeur général de la muni-
cipalité Philippe De Courval et le 
maire Bernard Vanasse veulent 
prendre le temps d’analyser le rap-
port en profondeur avant d’émettre 
des déclarations publiques, eux qui 
trouvent à première vue que cette 
contre-expertise valide leurs conclu-
sions et leurs recommandations.

COMPTON

Action citoyen présente 
un scénario moins cher 

RENÉ-CHARLES QUIRION

rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Le proxénète 
présumé Kevin Grenier-La-
chance a renoncé à son enquête 
préliminaire.

Absent au tribunal le 11 janvier 
dernier, Grenier-Lachance était 
présent, mardi, devant la juge 
Hélène Fabi de la Cour du Québec.

Par la voix de Me Karine Poliquin, 
Kevin Grenier-Lachance a fait un 
pas de plus dans l’évolution de son 
dossier.

Il devra revenir au tribunal le 
28 février prochain pour prendre 
position dans son dossier.

Le Magogois de 24 ans est accu-
sé de proxénétisme et de diverses 
accusations qui y sont reliées.

Grenier-Lachance est accusé 
d’avoir amené une personne à 
offrir des services sexuels contre 
rétribution entre le 22 mars et le 
6 avril 2017 à Québec et Sherbrooke.

Il aurait entre autres servi d’entre-
metteur pour présenter deux jeunes 
femmes au proxénète Mathieu 
Larin qui a été condamné à cinq ans 
et demi de prison.

L’accusé doit maintenant répondre 
d’accusations d’avoir fait de la 
publicité pour offrir des services 
sexuels moyennant rétribution et 
d’avoir amené une personne à offrir 
des services sexuels moyennant 
rétribution.

Kevin Grenier-Lachance renonce 
à son enquête préliminaire

RENÉ-CHARLES QUIRION

rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Deux individus 
qui ont simulé avoir besoin de 
renseignements pour se rendre 
au CHUS Hôpital Fleurimont pour 
assister à l’accouchement de la 
conjointe de l’un d’eux sont à l’ori-
gine d’un vol et une fraude de plus 
de 2000 $.

Le Service de police de Sherbrooke 
a publié, mardi, des images de 
caméras de surveillance visant à 
les identifier.

Le 26 octobre 2018, les deux indi-
vidus ont interpellé une femme 
dans le stationnement du Wal-
mart des Galeries Quatre-Saisons 

vers 15 h 30. Pendant que l’un des 
deux hommes discutait avec la 
plaignante pour obtenir la direc-
tion du CHUS, l’autre en profitait 
pour lui voler son porte-feuille.

Munis des cartes bancaires 
volées, ils ont effectué deux retraits 
dans deux caisses différentes pour 

un montant de 2000 $. Ils ont aussi 
réussi à effectuer un achat de plus 
de 920 $.

Les deux suspects ont pris la fuite 
à bord d’un VUS bleu marin.

L’un des suspects mesure envi-
ron cinq pieds, dix pouces et pèse 
entre 190 et 200 livres.

Lors des gestes, il portait un 
manteau noir, un jeans bleu, une 
casquette noire avec un logo gros 
à l’avant de même que des espa-
drilles blanches avec le talon et le 
bout noir.

Le suspect de race blanche est 
âgé d’environ 30 ans.

Toute information concernant ce 
suspect peut être communiquée à 
la division des enquêtes du SPS au 
819-821-5544 ou à Échec au crime 
au 1-800-711-1800.

Voleurs recherchés

— PHOTO FOURNIE
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UNIVERSITAIRE
Division Est
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Ottawa  20 16 1 0 3 81 47 35
Queen’s 20 15 5 0 0 72 48 30
McGill 21 12 5 3 1 80 59 28
Carleton 21 12 5 2 2 71 61 28
UOIT 21 11 6 3 1 63 61 26
Concordia 20 12 7 1 0 71 70 25
UQTR 21 11 8 1 1 75 65 24
Nipissing 19 6 13 0 0 54 79 12
Laurentienne 19 5 13 1 0 47 72 11
RMC 22 4 17 1 0 44 94 9
Division Ouest
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Brock 21 15 5 1 0 65 46 31
Ryerson 20 14 5 1 0 98 69 29
Western 20 12 7 0 1 58 49 25
York 20 11 7 2 0 67 61 24
Lakehead 20 10 9 0 1 60 73 21
Windsor 20 10 10 0 0 65 61 20
Waterloo 22 7 10 4 1 59 91 19
Guelph 20 7 10 0 3 52 54 17
Laurier 20 8 11 1 0 53 55 17
Toronto 21 6 11 3 1 47 67 16
Vendredi 11 janvier
Laurier 5 Western 1
UOIT 0 Nipissing 2
RMC 2 UQTR 7
Concordia 5 McGill 4 (P)
Brock 2 Toronto 1
Carleton 3 Ottawa 6
Lakehead 2 Windsor 8
Queen’s 4 Laurentienne 2
Samedi 12 janvier
Brock 2 Waterloo 3 (P)
RMC 3 UQTR 6
McGill 6 Carleton 2
Guelph 1 Toronto 3
York 1 Western 2
Ryerson 4 Laurier 3
Ottawa 2 Concordia 3 (F)
Queen’s 4 Nipissing 1
Lakehead 2 Windsor 1
UOIT 3 Laurentienne 2
Jeudi 17 janvier
Guelph à Ryerson, 19h15.

FOOTBALLLIGUE NATIONALE DE HOCKEY
LHJMQ
SECTION EST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
B.-Comeau 43 31 9 2 1 193 124 65
Rimouski 42 25 14 3 0 167 104 53
Chicoutimi 44 21 16 3 4 139 141 49
Québec 43 19 15 4 5 132 147 47
SECTION OUEST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
R.-Noranda 43 35 7 0 1 183 94 71
B.-Boisbriand 42 17 24 1 0 120 154 35
Gatineau 40 15 21 2 2 118 133 34
Val-d’Or 42 14 23 4 1 110 182 33
SECTION MARITIMES
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Halifax 42 29 10 2 1 177 108 61
Cap-Breton 43 26 14 1 2 168 129 55
Moncton 44 25 14 3 2 180 146 55
Charlottetown 41 25 12 2 2 152 131 54
St-Jean 43 11 29 2 1 111 221 25
A.-Bathurst 42 7 33 1 1 89 197 16
SECTION CENTRE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Drummondville 43 33 9 1 0 224 120 67
Sherbrooke 42 24 16 1 1 160 142 50
Victoriaville 43 15 25 2 1 108 151 33
Shawinigan 42 10 28 1 3 117 224 24
Lundi 14 janvier
Québec 4 Gatineau 2
Mardi 15 janvier
Victoriaville 1 Drummondville 7
B.-Boisbriand 3 B.-Comeau 4
Mercredi 16 janvier
Cap-Breton à Moncton, 18h.
Halifax à A.-Bathurst, 18h.
Gatineau à Shawinigan, 19h.
Rimouski à Victoriaville, 19h.
B.-Boisbriand à Chicoutimi, 
19h30.
Jeudi 17 janvier
Charlottetown à Québec, 19h.
St-Jean à Drummondville, 19h.
Val-d’Or à R.-Noranda, 19h.
Vendredi 18 janvier
Moncton au Cap-Breton, 18h.
A.-Bathurst à Halifax, 18h.
Sherbrooke à Victoriaville, 19h.
Shawinigan à B.-Comeau, 
19h30.
Rimouski à B.-Boisbriand, 
19h30.

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Tampa Bay 46 35 9 2 0 32 189 133 72 19-4-0-0 16-5-2-0 8-2-0-0 P-1
Toronto 45 28 15 2 0 28 161 128 58 13-10-1-0 15-5-1-0 5-5-0-0 P-2
Boston 46 26 15 5 0 25 133 119 57 16-6-1-0 10-9-4-0 6-3-1-0 P-1
SECTION MÉTROPOLITAINE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Columbus 46 28 15 2 1 28 152 140 59 14-8-1-1 14-7-1-0 7-3-0-0 G-4
Washington 46 27 14 4 1 24 157 139 59 13-7-2-1 14-7-2-0 4-4-2-0 P-3
Pittsburgh 45 25 14 4 2 24 161 132 56 13-8-2-0 12-6-2-2 8-2-0-0 P-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Montréal 48 26 17 5 0 24 146 142 57 13-9-2-0 13-8-3-0 6-4-0-0 G-3
N.Y. Islanders 45 26 15 1 3 24 136 118 56 12-7-1-2 14-8-0-1 8-2-0-0 G-2
Buffalo 46 23 17 5 1 20 133 137 52 14-6-3-0 9-11-2-1 3-6-1-0 P-3
Caroline 46 22 19 3 2 21 125 136 49 13-7-2-2 9-12-1-0 7-3-0-0 P-1
N.Y. Rangers 46 19 20 5 2 14 132 159 45 12-6-3-2 7-14-2-0 4-6-0-0 G-1
New Jersey 46 18 21 5 2 17 137 157 43 13-5-4-0 5-16-1-2 5-5-0-0 P-1
Detroit 48 18 23 2 5 16 136 161 43 10-12-1-3 8-11-1-2 3-6-0-1 G-2
Floride 45 17 20 4 4 15 139 165 42 8-6-4-1 9-14-0-3 2-6-1-1 P-7
Philadelphie 46 17 23 6 0 15 130 164 40 9-10-3-0 8-13-3-0 2-7-1-0 G-1
Ottawa 46 17 24 5 0 17 143 178 39 11-9-4-0 6-15-1-0 2-7-1-0 P-1

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Winnipeg 46 30 14 1 1 29 160 129 62 18-6-1-1 12-8-0-0 6-4-0-0 G-3
Nashville 48 28 16 3 1 27 152 124 60 16-7-0-0 12-9-3-1 6-2-2-0 G-1
Dallas 46 23 19 4 0 23 121 122 50 14-6-2-0 9-13-2-0 5-4-1-0 P-2
SECTION PACIFIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Calgary 47 30 13 2 2 30 173 133 64 15-4-2-2 15-9-0-0 8-1-1-0 G-5
San Jose 47 27 13 4 3 27 167 141 61 16-4-2-2 11-9-2-1 8-1-0-1 G-6
Vegas 49 28 17 3 1 27 147 131 60 15-4-2-1 13-13-1-0 8-2-0-0 P-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Colorado 46 21 17 7 1 21 157 147 50 9-6-5-0 12-11-2-1 2-6-2-0 G-1
Minnesota 45 22 20 2 1 22 128 132 47 11-8-2-1 11-12-0-0 5-5-0-0 P-2
Edmonton 46 22 21 3 0 20 133 146 47 12-10-1-0 10-11-2-0 4-6-0-0 G-1
Vancouver 47 21 21 3 2 20 136 148 47 10-9-2-0 11-12-1-2 5-4-1-0 G-1
Anaheim 47 19 19 7 2 16 113 143 47 10-7-6-2 9-12-1-0 0-6-4-0 P-12
St. Louis 45 20 20 4 1 20 126 137 45 11-13-1-1 9-7-3-0 5-4-1-0 P-1
Arizona 45 20 22 2 1 18 116 130 43 8-12-1-1 12-10-1-0 5-4-0-1 P-1
Chicago 48 16 23 8 1 16 142 179 41 8-10-5-1 8-13-3-0 3-4-3-0 P-4
Los Angeles 46 18 25 3 0 17 105 136 39 11-13-1-0 7-12-2-0 5-5-0-0 G-1

HOCKEY
RENDEMENT - CANADIEN
NOTE: en date du 15 janvier.
 MJ B A PTS
Domi  47 14 26 40
Drouin  47 13 21 34
Tatar  47 14 19 33
Petry  47 10 23 33
Danault  47 7 24 31
Gallagher  47 18 9 27
Kotkaniemi  47 5 17 22
Lehkonen  47 7 14 21
Byron  33 10 7 17
Weber  23 6 6 12
Benn  46 4 7 11
Agostino  32 2 9 11
Peca  27 3 7 10
Armia  22 4 5 9
Reilly  40 2 5 7
Mete  36 0 6 6
Kulak  23 2 3 5
Hudon  24 3 1 4
Chaput  25 0 4 4
Deslauriers  33 2 1 3
Niemi  12 0 1 1
Alzner  9 0 1 1
Price  36 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Price  18 13 4 93 3 2,65 ,912
Niemi  7 4 1 46 0 3,84 ,886

RENDEMENT - SÉNATEURS
NOTE: en date du 15 janvier.
 MJ B A PTS
Stone  46 20 28 48
Duchene  37 18 24 42
Chabot  38 10 28 38
Dzingel  44 18 15 33
Tierney  46 6 23 29
Ryan  43 9 19 28
Boedker  46 5 21 26
Tkachuk  35 10 11 21
Smith  37 5 11 16
Lajoie  42 7 6 13
Ceci  42 5 7 12
Demelo  41 3 9 12
Jaros  33 1 4 5
Paajarvi  44 3 1 4
Wolanin  8 2 2 4
Borowiecki  29 0 3 3
Harpur  24 1 1 2
Balcers  5 1 1 2
Pageau  4 1 0 1
Paul  17 0 1 1
Nilsson  17 0 0 0
Hogberg  4 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Nilsson  5 11 1 48 0 2,91 ,902
Hogberg  0 2 1 14 0 4,08 ,884

MARQUEURS
NOTE: en date du 15 janvier.
 B A Pts
Kucherov, TB 22 53 75
McDavid, Edm 28 41 69
Gaudreau, Cal 27 42 69
Rantanen, Col 21 48 69
Mackinnon, Col 26 40 66
Kane, Chi 27 37 64
Point, TB 29 32 61
Marner, Tor 18 41 59
Wheeler, Win 9 49 58
Monahan, Cal 25 32 57
Scheifele, Win 24 32 56
Draisaitl, Edm 24 31 55
Crosby, Pit 20 35 55
Pastrnak, Bos 26 28 54
Tkachuk, Cal 23 31 54
Lindholm, Cal 21 32 53
Landeskog, Col 28 24 52
Stamkos, TB 24 28 52
Burns, SJ 9 43 52
Ovechkin, Was 33 18 51
Aho, Car 21 30 51
Kessel, Pit 18 33 51
Tavares, Tor 29 21 50
Panarin, Clb 17 33 50
Malkin, Pit 14 36 50
Giroux, Phi 14 36 50
Marchand, Bos 17 32 49

HOCKEY

LHSAAAQ
 MJ V D DP DF BP BC Pts
La Tuque 18 16 1 1 0 111 63 33
Cap-Madeleine 18 12 5 1 0 99 75 25
Louiseville 18 11 6 1 0 94 73 23
Plessisville 19 10 7 2 0 88 79 22
Joliette 17 9 6 2 0 80 79 20
Waterloo 18 8 8 2 0 75 86 18
Nicolet 19 8 9 2 0 85 90 18
Bécancour  19 7 9 2 1 76 84 17
Windsor 19 5 11 3 0 79 105 13
Donnacona 19 6 13 0 0 71 124 12
Vendredi 18 janvier
Joliette à Plessisville, 20h30
Nicolet à Bécancour, 20h30
Waterloo à Cap-Madeleine, 20h30
Louiseville à Windsor, 20h30
Donnacona à La Tuque, 21h
Samedi 19 janvier
Waterloo à Joliette, 20h30

LNAH
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Thet. Mines 26 17 6 3 0 99 73 37
Sorel-Tracy 27 15 10 2 0 93 94 32
Rivière-du-Loup 27 14 11 1 1 107 100 30
Jonquière 27 15 12 0 0 111 108 30
St-Georges 25 10 14 0 1 85 96 21
St-Jérôme 24 7 16 0 1 70 94 15
Samedi 12 janvier
Rivière-du-Loup 4 Thet. Mines 5
St-Georges 3 St-Jérôme 2
Vendredi 18 janvier
St-Jérôme à Riv-du-Loup, 20h.
St-Georges à Sorel-Tracy, 20h.
Jonquière à Thet. Mines, 20h30.

NFL
ASSOCIATION AMÉRICAINE
SECTION EST
 G P N Moy. PP PC
c-N.-Angleterre 11 5 0 ,688 436 325
Miami 7 9 0 ,438 319 433
Buffalo 6 10 0 ,375 269 374
N.Y. Jets 4 12 0 ,250 333 441
SECTION NORD
 G P N Moy. PP PC
c-Baltimore 10 6 0 ,625 389 287
Pittsburgh 9 6 1 ,594 428 360
Cleveland 7 8 1 ,469 359 392
Cincinnati 6 10 0 ,375 368 455
SECTION SUD
 G P N Moy. PP PC
c-Houston 11 5 0 ,688 402 316
x-Indianapolis 10 6 0 ,625 433 344
Tennessee 9 7 0 ,563 310 303
Jacksonville 5 11 0 ,313 245 316
SECTION OUEST
 G P N Moy. PP PC
c-Kansas City 12 4 0 ,750 565 421
x-L.A. Chargers 12 4 0 ,750 428 329
Denver 6 10 0 ,375 329 349
Oakland 4 12 0 ,250 290 467

ASSOCIATION NATIONALE
SECTION EST
 G P N Moy. PP PC
c-Dallas 10 6 0 ,625 339 324
x- Philadelphie 9 7 0 ,563 367 348
Washington 7 9 0 ,438 281 359
N.Y. Giants 5 11 0 ,313 369 412
SECTION NORD
 G P N Moy. PP PC
c-Chicago 12 4 0 ,750 421 283
Minnesota 8 7 1 ,531 360 341
Green Bay 6 9 1 ,406 376 400
Detroit 6 10 0 ,375 324 360
SECTION SUD
 G P N Moy. PP PC
c-La N.-Orléans 13 3 0 ,813 504 353
Atlanta 7 9 0 ,438 414 423
Caroline 7 9 0 ,438 376 382
Tampa Bay 5 11 0 ,313 396 464
SECTION OUEST
 G P N Moy. PP PC
c-L.A. Rams 13 3 0 ,813 527 384
x-Seattle 10 6 0 ,625 428 347
San Francisco 4 12 0 ,250 342 435
Arizona 3 13 0 ,188 225 425
DEMI-FINALES D’ASSOCIATIONS

Samedi 12 janvier
Indianapolis 13 Kansas City 31
Dallas 22 L.A. Rams 30
Dimanche 13 janvier
Chargers 28 N.-Angleterre 41
Philadelphie 14 N.-Orléans 20
FINALES D’ASSOCIATIONS

Dimanche 20 janvier
L.A. Rams en N.-Orléans, 15h05
N.-Angleterre à Kansas City, 
18h40

NBA
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 G P Moy. Diff.
x-Toronto 33 12 ,733 —
Philadelphie 29 16 ,644 4
Boston 25 18 ,581 7
Brooklyn 22 23 ,489 11
New York 10 33 ,233 22
SECTION SUD-EST
 G P Moy. Diff.
Miami 21 21 ,500 —
Charlotte 20 23 ,465 11/2
Orlando 19 24 ,442 21/2
Washington 18 26 ,409 4
Atlanta 14 30 ,318 8
SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff.
x-Milwaukee 31 12 ,721 —
Indiana 29 14 ,674 2
Detroit 18 24 ,429 121/2
Chicago 10 33 ,233 21
Cleveland 9 35 ,205 221/2

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION SUD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Houston 25 18 ,581 —
San Antonio 25 20 ,556 1
La N.-Orléans 21 23 ,477 41/2
Dallas 20 23 ,465 5
Memphis 19 24 ,442 6
SECTION NORD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Denver 29 13 ,690 —
Okl. City 26 17 ,605 31/2
Portland 26 19 ,578 41/2
Utah 24 21 ,533 61/2
Minnesota 21 23 ,477 9
SECTION PACIFIQUE
 G P Moy. Diff.
Golden State 29 14 ,674 —
L.A. Clippers 24 19 ,558 5
L.A. Lakers 23 21 ,523 61/2
Sacramento 23 21 ,523 61/2
Phoenix 11 34 ,244 19
Lundi 14 janvier
Boston 102 Brooklyn 109
Memphis 94 Houston 112
Charlotte 108 San Antonio 93
Detroit 94 Utah 100
Portland 107 Sacramento 115
La N.-Orléans 121 L.A. Clippers 
117
Mardi 15 janvier
Minnesota 107 Philadelphie 149
Phoenix 97 Indiana 131
Okl. City 126 Atlanta 142
Miami 86 Milwaukee 124
Golden State à Denver, 21h.
Chicago à L.A. Lakers, 22h30.
Mercredi 16 janvier
Orlando à Detroit, 19h.
Brooklyn à Houston, 20h.
Milwaukee à Memphis, 20h.
Toronto à Boston, 20h.
San Antonio à Dallas, 20h30.
Cleveland à Portland, 22h.
La N.-Orléans à Golden State, 
22h30.
Utah à L.A. Clippers, 22h30.
Jeudi 17 janvier
New York à Washington, 15h.
Sacramento à Charlotte, 19h.
Philadelphie en Indiana, 19h.
Phoenix à Toronto, 19h30.
Chicago à Denver, 21h.
L.A. Lakers à Okl. City, 21h30.
Vendredi 18 janvier
Memphis à Boston, 19h.
Miami à Detroit, 19h.
Brooklyn à Orlando, 19h.
San Antonio au Minnesota, 20h.

BASKETBALL
LIGUE AMÉRICAINE 
ASSOCIATION DE L’EST
Section Atlantique
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Charlotte 41 29 9 3 0 140 112 61
Bridgeport 41 22 13 4 2 125 124 50
Springfield 39 18 13 5 3 139 128 44
Lehigh Valley 38 20 15 1 2 132 122 43
Scranton 40 19 16 4 1 126 119 43
Providence 40 18 16 6 0 129 119 42
Hartford 39 18 17 2 2 119 128 40
Hershey 39 17 20 0 2 101 130 36
Section Nord
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Rochester 38 23 13 2 0 123 111 48
Utica 42 21 17 3 1 133 145 46
Syracuse 36 21 12 2 1 133 100 45
Toronto 39 19 15 3 2 138 140 43
Cleveland 38 18 15 4 1 113 127 41
Binghamton 42 19 20 3 0 116 143 41
Laval 39 16 17 3 3 105 113 38
Belleville 41 18 21 2 0 122 137 38

ASSOCIATION DE L’OUEST
Section Centrale
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Grand Rapids 40 21 12 3 4 124 120 49
Iowa 40 21 12 4 3 135 116 49
Chicago 39 22 13 3 1 141 115 48
Texas 37 21 11 3 2 136 111 47
Milwaukee 40 19 14 6 1 105 111 45
San Antonio 39 20 18 1 0 105 110 41
Rockford 40 16 16 3 5 92 115 40
Manitoba 37 16 18 2 1 92 116 35
Section Pacifique
 MJ V D DP DF BP BC Pts
San Jose 34 22 8 1 3 114 86 48
Tucson 34 20 10 3 1 117 106 44
San Diego 35 19 11 2 3 129 118 43
Colorado 35 17 14 3 1 101 112 38
Bakersfield 35 17 15 2 1 106 102 37
Stockton 37 16 18 3 0 131 152 35
Ontario 34 11 17 4 2 105 139 28
Dimanche 13 janvier
Springfield 3 Providence 2 (P)
Lehigh Valley 4 Hershey 5
Stockton 1 San Jose 2
Lundi 14 janvier
San Diego 2 Iowa 3 (P)
Milwaukee 2 Manitoba 3 (P)
Mardi 15 janvier
Bridgeport 0 Charlotte 1
Rockford à San Antonio, 20h.
Mercredi 16 janvier
Bridgeport à Charlotte, 19h.
Syracuse à Utica, 19h.
Hershey à Binghamton, 19h05.
Springfield à Lehigh Valley, 
19h05.
Belleville à Laval, 19h30.
Grand Rapids à Chicago, 20h.
Milwaukee à Manitoba, 20h.
Stockton à Bakersfield, 21h30.
Texas à San Diego, 22h.
Vendredi 18 janvier
Tucson Colorado, 13h05.
Belleville à Syracuse, 19h.
Binghamton à Utica, 19h.
Rochester à W./B. Scranton, 
19h05.
Springfield à Providence, 19h05.
Lehigh Valley à Hartford, 19h15.
Cleveland à Laval, 19h30.
Ontario à Iowa, 20h.
Grand Rapids à Rockford, 20h.
Texas à San Jose, 22h.
Stockton à Bakersfield, 22h.

LHJAAAQ
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Terrebonne 35 28 4 2 1 171 104 59
Princeville 35 25 7 2 1 182 136 53
Longueuil 35 24 8 1 2 169 118 51
Granby 34 24 10 0 0 159 102 48
St-Jérôme 37 19 13 3 2 165 118 43
Côte du Sud 37 19 17 1 0 145 148 39
Chambly 34 18 14 2 0 138 152 38
Valleyfield 35 16 16 1 2 135 142 35
Montréal-Est 35 16 16 1 2 147 153 35
St.-Gabriel 33 14 18 1 0 121 155 29
Lac St-Louis 37 12 22 1 2 114 150 27
Gatineau 35 9 24 2 0 107 181 20
Montréal-Nord 34 4 26 2 2 87 181 12
Samedi 12 janvier
St.-Gabriel 2 Côte du Sud 7
Dimanche 13 janvier
Gatineau 4 Lac St-Louis 2
Princeville 3 Granby 2
Terrebonne 3 Longueuil 5
Valleyfield 2 Montréal-Est 6
Mercredi 16 janvier
Granby à St-Jérôme, 19h.
Terrebonne à Princeville, 19h30.
Jeudi 17 janvier
Chambly à Valleyfield, 19h30.
St.-Gabriel à Gatineau, 19h30.
Vendredi 18 janvier
Côte du Sud à Montréal-Est, 
19h30.
Princeville à Terrebonne, 19h30.
Longueuil à Granby, 19h45.
Chambly à Gatineau, 20h.
Dimanche 20 janvier
Montréal-Nord à Gatineau, 14h.
Granby à Terrebonne, 14h.

MARQUEURS
NOTE:en date du 15 janvier.
 MJ B A Pts
Chekhovich, B.-Com 40 34 39 73
Abbandonato, R.-N. 43 20 50 70
McKenna, Moncton 44 29 38 67
Légaré, B.-Comeau 42 30 30 60
Veleno, Drummondville 33 24 36 60
Lafrenière, Rimouski 36 19 41 60
Macleod, Drummondv 40 23 36 59
Huntington, Rimouski 41 27 31 58
Pelletier, Moncton 41 23 35 58
Fortier, B.-Comeau 42 21 35 56
Lauzon, Drummond 42 23 32 55
Guay, Drummondville 41 25 29 54
Balmas, C.-B. 39 25 26 51
Alexeyev, B.-Comeau 42 23 28 51
D’Astous, Rimouski 39 12 39 51
Asselin, Halifax 43 29 21 50

Masculin
 Mj V D Pp Pc Pts
Vanier 8 8 0 716 579 16
Montmorency 8 6 2 616 531 12
Jean-de-Brébeuf 8 6 2 655 517 12
Ch.-St-Lambert 8 5 3 575 602 10
Dawson 7 3 4 499 510 6
É.-Montpetit 8 3 5 576 597 6
Sainte-Foy 7 2 5 490 564 4
John-Abott 8 1 7 555 660 2
Outaouais 8 1 7 513 635 2
Vendredi 11 janvier
Jean-d.-Brébeuf à J. Abbott, 19h
Outaouais à Dawson, 19h
Montmorency à St-Lambert, 20h
Ste-Foy à Vanier, 20h
Dimanche 13 janvier
J. Abbott à Montmorency, 13h

COLLÉGIAL
Féminin
 Mj V D Pp Pc Pts
Dawson 6 6 0 479 327 12
Ste-Foy 6 5 1 347 269 10
Ch.-St-Lambert 7 5 2 412 372 10
Montmorency 7 5 2 367 302 10
Vanier 7 2 5 367 436 4
Trois-Rivières 7 2 5 379 436 4
É.-Montpetit 7 2 5 412 472 4
Lennoxville 7 0 7 383 532 0
Vendredi 11 janvier
Montmorency à St-Lambert, 18h
Ste-Foy à Vanier, 18h
Mercredi 16 janvier
Trois-Rivières à Lennoxville, 19h

MIDGET AAA
SECTION LA COOP
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Lévis 34 34 0 0 0 189 54 97
Trois-Rivières 35 22 9 3 1 127 84 68
St-François 34 19 14 0 1 115 106 54
Jonquière 34 17 13 2 2 100 96 50
Notre-Dame 34 5 25 2 2 62 165 19
SECTION TACKS
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Magog 35 28 3 2 2 166 76 87
Lac-St-Louis 34 20 13 0 1 139 105 58
St-Hyacinthe 34 18 14 1 1 121 107 51
Châteauguay 34 14 16 3 1 113 135 41
C.C.-LeMoy. 34 10 21 2 1 102 149 32
SECTION C.C.M.
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Gatineau 34 23 7 4 0 117 81 71
L.-Montréal 34 12 19 0 3 84 111 39
C.E.-Blondin 34 13 20 1 0 109 132 37
St-Eustache 34 12 20 2 0 83 142 36
Amos 34 9 23 2 0 84 168 28
Dimanche 13 janvier
L.-St-Louis 8 L.-Montréal 0
St-François 3 Notre-Dame 2 (P)
Trois-Rivières 4 Jonquière 5 (F)
C.C.-LeMoy. 2 Magog 7
Amos 2 Saint-Eustache 1
Saint-Hyacinthe 4 Gatineau 3 (P)
Vendredi 18 janvier
Châteauguay à St-François, 19h.
L.-St-Louis à St-Hyacinthe, 19h.
Magog à Lévis, 19h30.
C.E.-Blondin au C.C.-LeMoy., 
19h30.
Samedi 19 janvier
Trois-Rivières à Notre-Dame, 13h.
Jonquière à Saint-Eustache, 
17h15.
Gatineau à Lévis, 17h30.
L.-Montréal à Amos, 19h.

LNH
Lundi 14 janvier
Colorado 6 Toronto 3
Chicago 5 New Jersey 8
Minnesota 4 Philadelphie 7
St. Louis 4 Washington 1
Montréal 3 Boston 2 (P)
Buffalo 2 Edmonton 7
Mardi 15 janvier
St. Louis 1 N.Y. Islanders 2 (P)
New Jersey 1 Columbus 4
Caroline 2 N.Y. Rangers 6
Anaheim 1 Detroit 3
Floride 1 Montréal 5
Washington 2 Nashville 7
Los Angeles au Minnesota, 20h.
Vegas 1 Winnipeg 4
Tampa Bay à Dallas, 20h30.
Pittsburgh à San Jose, 22h.
Mercredi 16 janvier
Colorado à Ottawa, 19h.
Boston à Philadelphie, 19h30.
Buffalo à Calgary, 21h30.
San Jose en Arizona, 22h.
Edmonton à Vancouver, 22h.
Jeudi 17 janvier
St. Louis à Boston, 19h.
Chicago à N.Y. Rangers, 19h.
New Jersey à N.Y. Islanders, 
19h.
Toronto à Tampa Bay, 19h30.
Anaheim au Minnesota, 20h.
Winnipeg à Nashville, 20h.
Los Angeles à Dallas, 20h30.
Vendredi 18 janvier
Montréal à Columbus, 19h.
Toronto en Floride, 19h.
Ottawa en Caroline, 19h30.
N.Y. Islanders à Washington, 
19h30.
Detroit à Calgary, 21h.
Pittsburgh en Arizona, 21h.
Buffalo à Vancouver, 22h.

TENNIS

DAMES
Simple - Premier tour
Carla Suarez Navarro (23), Es-
pagne, bat Clara Burel, 7-5, 6-2.
Elina Svitolina (6), Ukraine, bat 
Viktorija Golubic, Suisse, 6-1, 
6-2.
Simona Halep (1), Roumanie, bat 
Kaia Kanepi, Estonie, 6-7 (2-7), 
6-4, 6-2.
Naomi Osaka (4), Japon, bat 
Magda Linette, Pologne, 6-4, 
6-2.
Bianca Andreescu, Canada, bat 
Whitney Osuigwe, 7-6 (7-1), 6-7 
(0-7), 6-3.

OMNIUM 
D’AUSTRALIE
MESSIEURS
Simple - Premier tour
Denis Shapovalov (25), Canada, 
bat Pablo Andujar, Espagne, 6-2, 
6-3, 7-6 (7-3).
Stan Wawrinka, Suisse, bat 
Ernests Gulbis, Lettonie, 3-6, 3-1 
(abandon).
Jo-Wilfried Tsonga, France, bat 
Martin Klizan, Slovaquie, 6-4, 
6-4, 7-6 (7-5).
Taro Daniel, Japon, bat Thanasi 
Kokkinakis, Australie, 5-7, 4-2 
(abandon).
Novak Djokovic (1), Serbie, bat 
Mitchell Krueger, États-Unis, 6-3, 
6-2, 6-2.
Milos Raonic (16), Canada, bat 
Nick Kyrgios, Australie, 6-4, 7-6 
(7-5), 6-4.
Dominic Thiem (7), Autriche, bat 
Benoit Paire, France, 6-4, 6-3, 
5-7, 1-6, 6-3.
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SHERBROOKE — L’équipe fémi-
nine de volleyball du Vert & Or de 
l’Université de Sherbrooke a vu 
sa séquence victorieuse stoppée 
à quatre. La formation masculine, 
elle, doit remporter au moins un, et 
préférablement ses deux matchs 
face aux Reds de l’Université du 
Nouveau-Brunswick, cette fin de 
semaine, si elle veut participer aux 
séries éliminatoires du volleyball 
universitaire québécois.

Après avoir récolté des gains à ses 
quatre derniers matchs de l’an-
née 2018, les volleyeuses du Vert & 
Or ont subi des revers de 3-2 et de 
3-1 vendredi et dimanche après-
midi, à la reprise des activités de 
la Ligue universitaire provinciale.

Ce sont les Carabins de l’Uni-
versité de Montréal qui ont stop-
pé la séquence victorieuse des 
joueuses d’Annie Martin et Annie 
Lévesque, vendredi soir au gym-
nase du Centre sportif de l’UdeS. 
Dimanche, les Sherbrookoises ont 
baissé pavillon devant le Rouge et 
Or.

Sherbrooke occupe le cinquième 
rang sur six dans la conférence 
Québec, avec une fiche de 4-8. 
McGill domine le classement avec 
une fiche de 9-3.

« Malgré nos deux défaites, les 
filles réalisent encore beaucoup 
d’apprentissages autant indivi-
duellement qu’en équipe. Nous 
avons joué du beau volleyball 
dans l’ensemble et avons fait 
preuve de hargne et de combativi-
té, ce qui est très positif. Plusieurs 
opportunités se sont présentées 
à nous pour fermer les portes 
à nos adversaires, mais nous 
n’avons pas su en profiter. Repé-
rer les moments importants dans 

un match et savoir les gérer, être 
confortables dans l’adversité, éle-
ver notre jeu d’un cran pour clore 
des sets et accepter les défis qui se 
présentent devant nous. Voilà où 
nous en sommes collectivement », 
analyse la coentraîneure du Vert & 
Or, Annie Lévesque.

Les filles ont un seul match 
au programme cette semaine, 
s a m e d i  à  1 4   h   3 0  à  S h e r -
brooke, face à la formation du 
Nouveau-Brunswick.

L’ÉQUIPE MASCULINE  
EN MODE SÉRIES

Même si la formation masculine 
de volley du Vert & Or a encore six 
matchs à disputer à sa saison, elle est 
déjà en modes séries éliminatoires.

En effet, les deux prochains 
affrontements du Vert & Or seront 
déterminants pour l’obtention 
d’une des quatre places en séries 
d’après-saison. 

Confrontés à deux reprises en 
moins de 24 heures à leurs rivaux 

directs pour le quatrième échelon 
au classement vendredi et samedi, 
les Reds de l’Université du Nouveau-
Brunswick, les Sherbrookois doivent 
remporter minimalement l’un de ces 
deux matchs et, idéalement, les deux 
puisque les Reds ont une victoire de 
plus à leur dossier, avant le début de 
la deuxième portion du calendrier.

Sherbrooke occupe le cinquième 
et dernier rang du classement qué-
bécois avec une fiche de 1-9.

Le Vert & Or s’est incliné face à 
Montréal (1-3) et Québec (0-3) le 
week-end dernier.

« Nous avons joué avec plus de 
conviction et notre exécution était 
nettement meilleure à domicile 
contre les Carabins vendredi que 
dimanche à Québec face au Rouge 
et Or. Notre préparation a sem-
blé faire défaut pour ce deuxième 
match de la fin de semaine et, sur 
ce terrain hostile, l’adversaire nous 
en a fait payer le prix. Lors des deux 
premières manches, le Rouge et Or a 
rapidement pris des avances confor-
tables, que nous n’avons jamais pu 
combler. Le troisième set a cepen-
dant été plus chaudement disputé, 
mais deux séquences plus difficiles 
en réception de service nous ont 
couté la manche et le match », a dit 
l’entraîneur-chef Marc Lussier.

Le premier match face aux Reds est 
prévu vendredi à compter de 18 h 
au Centre sportif de l’Université de 
Sherbrooke.

VOLLEYBALL UNIVERSITAIRE VERT & OR

Les filles stoppées, les gars en attente

Maude Fréchette a réussi 22 attaques marquantes lors 
des deux rencontres de l’équipe féminine. — PHOTO YVES 

LONGPRÉ UDES

Le passeur de deuxième année Samuel Couturier a distribué 
32 passes qui ont mené à des attaques marquantes et il a 
été crédité de huit récupérations en défensive. — PHOTO YVES 

LONGPRÉ UDES

THETFORD MINES — Une mise à 
niveau importante des infrastruc-
tures sportives, un héritage de près 
de 500 000 $ qui sera réparti dans 
différents projets à caractère spor-
tif et des retombées économiques 
estimées à quelque 12 millions de 
dollars. Le bilan de la 53e finale 
des Jeux du Québec, présentée à 
Thetford Mines en 2018 est plus 
que positif.

SportsQuébec confirme que les 
résultats impressionnants découlent 
de plusieurs éléments, dont le res-
pect des budgets par le conseil d’ad-
ministration de la Finale et le comité 
organisateur, l’engagement du 
milieu sportif, scolaire et des entre-
prises engendrant de nombreux 
prêts d’équipement et des gratuités 
en biens et services, de même que 
la bonification de certaines subven-
tions gouvernementales.

La 53e  finale des Jeux d’été du 
Québec s’est déroulée du 27 juil-
let au 4  août dernier, avec la 

participation de 3700 athlètes aux 
compétitions, réparties en deux 
blocs. Ce sont quelque 3500 béné-
voles qui donné un coup de pouce 
à l’événement, qui aurait généré 
12 millions de dollars en retombées 
économiques dans la région, avec 
quelque 100 000 visiteurs.

Le legs est évalué à 480 000 $.
« Ce legs est une bonne nouvelle 

pour l’ensemble de la région de 
Thetford Mines et les milieux hôtes 
qui accueilleront les prochaines 
Finales des Jeux du Québec. Il 
démontre à quel point le Pro-
gramme des Jeux du Québec prend 
toute son importance dans le déve-
loppement sportif québécois », a dit 
Alain Deschamps, directeur général 
de SportsQuébec.

La 54e finale des Jeux du Qué-
bec d’hiver sera présentée du 1er 
au 9 mars prochains à Québec. 
3300 athlètes de 12 à 17 ans com-
pétitionneront dans les 22 sports 
au programme. LA TRIBUNE AVEC 

SPORTCOM 

53E FINALE DES JEUX DU QUÉBEC – THETFORD 2018

Un bilan positif à tous les 
niveaux selon SportsQuébec

The Associated Press

KANSAS CITY, Mo. — Andy Reid 
commence habituellement ses 
conférences de presse d’après-
match en dressant la liste des 
blessés, allant des simples contu-
sions jusqu’aux blessures plus 
sérieuses qui peuvent garder un 
joueur à l’écart pour un bon bout 
de temps.

Après que les Chiefs de Kansas 
City eurent rossé les Colts d’In-
dianapolis pour accéder à leur 
premier match de championnat 
de l’Association américaine en 
25 ans, Reid s’est présenté au lutrin 
et a dit, en fait, très peu de choses.

« Personne n’est vraiment blessé, 
a-t-il admis. Tout le monde, avec 
un peu de chance, s’en est sorti 
indemne. »

En réalité, les seules équipes 

qui sont moins amochées que les 
Chiefs à ce stade-ci de la saison 
sont celles qui sont en vacances 
depuis des semaines. Même les 
joueurs qui sont à l’écart du jeu 
depuis un certain temps, tel que 
l’ailier espacé Sammy Watkins, ont 
retrouvé leur aplomb à temps pour 
le match de dimanche contre les 
Patriots de la Nouvelle-Angleterre.

Parmi eux se trouve également le 
Québécois Laurent Duvernay-Tar-
dif, qui est de nouveau disponible 
pour les Chiefs, alors que son nom 
a été retiré de la liste des blessés 
mardi. Le joueur de ligne offen-
sive de 27 ans sera ainsi disponible 
pour la finale de l’Américaine, 
dimanche, contre les Patriots de 
la Nouvelle-Angleterre.

Le footballeur de Mont-Saint-
Hilaire, qui en est à sa cinquième 
campagne avec les Chiefs, s’est 
fracturé la jambe droite dans la 
cinquième semaine de la saison. 

L’ex-porte-couleurs des Red-
men de l’Université McGill évo-
luait alors comme garde à droite 
partant.

On ignore toujours s’il sera de la 
formation partante ou non, mais 
Andrew Wylie a bien joué en son 
absence.

Néanmoins, le seul fait que le 
meilleur bloqueur des Chiefs soit 
de retour sur les lignes de côté leur 
procurera de la profondeur sur 
la ligne de mêlée, sans compter 
qu’il insufflera une bonne dose de 
confiance à leur attaque.

Le demi de sûreté Ron Parker 
a été libéré afin de lui faire de la 
place au sein de la formation.

D’autre part, Reid a mention-
né que Watkins semblait être en 
bonne condition physique, et 
qu’il n’était pas préoccupé quant 
à la possibilité qu’il ait aggravé sa 
blessure à un pied à l’approche du 
duel contre les Patriots.

Laurent Duvernay-
Tardif reprend l’action
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MELBOURNE, Australie — Une 
guigne prolongée a sérieusement 
fait glisser Eugenie Bouchard au 
classement, mais on a récemment 
vu des signes encourageants.

Ces derniers temps, la Québécoise 
ramène plus souvent à l’esprit son 
jeu d’antan, et elle semble prête à 
continuer de progresser.

Son prochain défi est toutefois de 
taille : affronter la légendaire Sere-
na Williams jeudi, à Melbourne 
Park.  Cette dernière compte 
23 titres majeurs en simple.

Bouchard n’avait que 20  ans 
quand elle a atteint le cinquième 
échelon de la WTA, en 2014. Elle 
s’est qualifiée pour deux demi-
finales consécutives du Grand 
Chelem, cette année-là, avant 
d’atteindre le match ultime à 
Wimbledon.

Elle a commencé à perdre du ter-
rain l’été suivant, puis elle a conclu 
2015 au 48e rang. Deux ans plus 
tard, elle était 83e, et ensuite 194e, 
en juin dernier. Mais récemment, 
une meilleure tenue l’a replacé 
dans le top 80 (79e).

Robert Bettauer, ancien entraî-
neur de l’équipe nationale, sou-
ligne deux choses qui ont aidé la 
jeune femme de 24 ans.

D’abord, sa participation à la Fed 
Cup au printemps dernier — elle 
a gagné deux fois en simple et le 
Canada a défait l’Ukraine, 3 à 2. De 
plus, elle a recommencé à gagner 
des matchs lors de tournois de 
niveau inférieur.

« Elle devait reprendre confiance, 
mentionne Bettauer. Elle a repris 
confiance et quand elle frappe la 
balle tôt, elle enlève beaucoup de 
temps de réaction à ses rivales. »

B o u c h a rd  v i e n t  d’é p a t e r  à 
Auckland, atteignant les quarts de 
finale en simple, en plus de rem-
porter un premier titre en double 
en carrière.

Williams est la 16e tête de série, 
mais elle a disputé un seul match 
officiel depuis quatre mois.

« C’est une réelle opportunité 
pour Bouchard, a dit Bettauer, 
qui est maintenant analyste pour 
Sportsnet. Serena ne prendra pas 
ce match à la légère. Elle sait que 
ça peut être corsé. »

Williams a remporté ses deux 
rencontres précédentes contre la 
Canadienne — des matches qui 
remontent à 2013 et 2014.

« Je suis super excitée (à propos 
de jeudi), a dit Bouchard. C’est la 
raison pourquoi on participe aux 
grands tournois, pour affronter les 
meilleures joueuses. »

Williams a été la championne 
des Internationaux d’Australie sept 
fois, le plus récemment en 2017. 
Elle a eu de bons mots pour son 
adversaire.

« Elle fait tout bien et j’aime le fait 
qu’elle n’abandonne pas, a dit Wil-
liams, au sujet de Bouchard. Les 
gens pensent qu’elle ne fera pas 
grand bruit, mais elle ne laisse pas 
ça la déranger. Elle continue de se 
battre et de faire ce qu’il faut. »

Bouchard est très suivie sur Ins-
tagram. Elle suscite l’intérêt de plu-
sieurs tranches de la population, 
et renouer avec le succès est une 
trame narrative populaire.

Marvin Ryder, professeur de mar-
keting à l’Université McMaster, à 
Hamilton, croit qu’une bonne per-
formance contre Williams pourrait 
vraiment la relancer.

«  Si elle devait gagner ou au 
moins très bien paraître, ça lui 
redonnerait du lustre, c’est cer-
tain », a t-il dit.

EUGENIE BOUCHARD EN AUSTRALIE

Un test intéressant 
contre Williams

Le jeu d’Eugenie Bouchard s’améliore et la 79e raquette mondiale pourra tester 

sa progression et son niveau de compétition contre Serena Williams, jeudi. — 

PHOTO THE ASSOCIATED PRESS, MARK SCHIEFELBEIN

JEAN-GUY RANCOURT

jrancour@latribune.qc.ca

MAGOG — Malgré ses succès et 
son rendement avec l’équipe ca-
nadienne de hockey féminin des 
moins de 18 ans depuis deux ans, 
la Magogoise Alexie Guay garde les 
deux pieds sur terre et refuse de 
regarder trop loin en avant.

L’équipe canadienne des moins 
de 18 ans au cours des deux der-
nières années a été bâtie autour 
d’Alexie Guay. Choix fort judi-
cieux des bonzes de Hockey 
Canada, car chaque année Guay 
a joué un rôle de premier plan 
dans la conquête des médaille 
de bronze et d’or en 2018 et 2019 
respectivement. Alexie Guay a 
dominé le tournoi chaque année. 
La jeune athlète de 18 ans fait 
assurément partie des plans de 
Hockey Canada pour devenir 
membre de l’équipe olympique 
canadienne dans un avenir pas 
si lointain qu’on pourrait croire.

« Je ne suis pas rendue là. La pro-
chaine étape, maintenant que j’ai 
complété mes deux années avec le 
U18, c’est le U22. C’est la dernière 
marche avant la grande équipe 
nationale. Je dois commencer par 
faire ma place avec l’équipe U22 
et me faire remarquer en espérant 
un jour être invitée par l’équipe 
nationale. C’est mon objectif 
ultime, mais je crois que j’aurai 
besoin de mes quatre années 
avec l’université Boston College 
pour continuer à m’améliorer. Ce 
serait une erreur de me projeter 
trop loin dans le temps. Au hoc-
key, tu peux en apprendre tous les 
jours », affirme-t-elle.

LE VENT DANS LES VOILES

De passage à Magog pour moins 
de deux jours avant de retourner 
mercredi à Stowe, au Vermont, 
avec son équipe et quitter dès 
jeudi matin pour un tournoi à 
Washington, Alexie Guay savou-
rait encore cette victoire au Japon 
dimanche dernier qui a fait des 
Canadiennes les nouvelles cham-
pionnes du monde du hockey 
féminin chez les U18.

« J’étais sur la glace quand nous 
avons marqué le but gagnant en 
prolongation. Le temps de le dire 
nous étions ensevelies par toutes 
les filles de l’équipe qui ne pou-
vaient retenir leur joie, leur fierté. 

C’est  dif f ici le 
à décrire tout 
ce que j’ai res-
senti. Je voulais 
jouer pour l’or, 
m a i s  s u r t o u t 
la gagner cette 
médaille. C’est 
mission accom-
plie », fait valoir 
Guay.

En ronde pré-
liminaire, les Canadiennes avaient 
baissé pavillon  3-2 devant les 
Américaines qui avaient comblé 
un déficit de 0-2 en route vers leur 
victoire. En finale, ce fut au tour 
du Canada de renverser la vapeur, 
de forcer la prolongation en por-
tant la marque 2-2 en troisième 
période. «  Nous avons débuté 
la prolongation le vent dans les 
voiles. Les États-Unis avaient une 
équipe solide, aguerrie, mais on 

a refusé de jouer sur les talons. 
On avait encore de l’énergie à 
revendre et on a eu le dernier 
mot », a révélé celle qui recevait 
tous les jours de partie des mots 
d’encouragement de tous les 
membres de sa famille, dont ses 
frères Nicolas et Patrick des Vol-
tigeurs de Drummondville et du 
Phœnix de Sherbrooke.

« Je pense qu’ils sont aussi heu-
reux que moi. Nous formons une 
famille de hockey. D’ailleurs, je 
n’en reviens pas des appuis que j’ai 
reçus au Japon qui provenaient de 
la communauté en général. »

UNE AMITIÉ POUR LA VIE

Au-delà du titre de championne 
mondiale, Alexie Guay se souvien-
dra aussi des amitiés créées avec 
ses coéquipières. « Nous sommes 
passées par toute la gamme des 
émotions depuis un an ensemble, 
deux ans pour quatre d’entre 
nous. Nous sommes liées pour 
la vie. Personne ne pourra effa-
cer de notre mémoire le chemin 
parcouru ensemble et cette fin 
glorieuse. »

Alexie Guay 
refuse de pavoiser

Au-delà de la médaille d’or, au Japon, Alexie Guay dit avoir lié des amitiés pour 

la vie. — PHOTO FOURNIE

« La prochaine étape, maintenant 
que j’ai complété mes deux 
années avec le U18, c’est le U22. 
C’est la dernière marche avant 
la grande équipe nationale. »

 — Alexie Guay
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MONTRÉAL — Antti Niemi est 
passé à un arrêt près d’égaler 
un record d’équipe, repoussant 
52 tirs face aux Panthers de la 
Floride, mardi, et le Canadien l’a 
emporté 5-1.

Carey Price, le 14 novembre 2009, 
et Wayne Thomas, le 10 mars 1974, 
ont réalisé les deux seules perfor-
mances de 53 arrêts dans l’histoire 
du Canadien.

« Ç’aurait été spécial, a dit l’atta-
quant Max Domi quand il a été infor-
mé de l’aspect presque historique de 
la performance de Niemi. Peut-être 
qu’il le fera lors du prochain match! »

Le gardien finlandais a néan-
moins établi un record personnel. 
Son ancienne marque était de 48, le 
3 mars 2018, dans un revers en pro-
longation de 3-2 face aux Bruins, à 
Boston.

Niemi a été solide, frustrant notam-
ment Juho Lammikko en échappée 
en début de rencontre, alors que les 
Panthers ont décoché les huit pre-
miers tirs. Il a aussi joué de chance 
quand Evgenii Dadonov a atteint le 
poteau en fin de premier vingt.

Le vétéran gardien a également 
eu droit aux acclamations des spec-
tateurs en troisième période, après 
avoir sorti la jambière gauche au 
dernier moment pour frustrer Hen-
rik Borgstrom sur un retour.

Niemi a porté sa fiche à 8-4-1 cette 
saison.

« Il a été excellent ce soir, a reconnu 
l’entraîneur-chef Claude Julien. Il a 

fait de gros arrêts dans des moments 
importants où la Floride aurait pu 
revenir dans le match. C’est grâce 
à lui si nous avons été capables de 
gagner ce match-là. »

Pour leur part, Domi et l’avantage 
numérique du Canadien ont inter-
rompu deux longues disettes.

Domi a mis fin à une séquence 
personnelle de 17 rencontres sans 
toucher la cible en marquant le troi-
sième but du Canadien, quelques 

minutes après avoir été frustré par 
la centrale de révision de la LNH qui 
lui a refusé un but. Domi a inscrit un 
premier but depuis le 9 décembre 
face aux Blackhawks de Chicago - 
son 15e de la saison - quand il a pro-
fité d’un retour de lancer avec 3:07 à 
faire en deuxième période.

Pour sa part, Shea Weber a freiné 
à 28 la séquence du Tricolore sans 
marquer en avantage numérique à 
domicile. Weber, qui a aussi récol-
té une aide, a fait mouche après 
29 secondes de jeu en deuxième 
période, ce qui créait l’égalité 1-1. Il 
a fait bouger les cordages grâce à un 
puissant lancer sur réception.

Phillip Danault, Jesperi Kotkaniemi 
et Brendan Gallagher, dans un filet 
désert, ont aussi marqué pour le 
Canadien (26-17-5), qui a conservé 
ses acquis au septième rang dans 
l’Association de l’Est. Jordie Benn a 
amassé une aide, atteignant le pla-
teau des 100 points en carrière dans 
la LNH.

Mike Hoffman a inscrit l’unique 
but des Panthers (17-20-8), qui ont 
encaissé un septième revers d’affi-
lée (0-5-2). James Reimer a effectué 
23 arrêts.

Les joueurs des Panthers avaient 
organisé une réunion au terme de 
leur entraînement matinal. Ils ont 
embouteillé le Canadien en pre-
mière période, mais le Canadien a 
été en mesure de renverser la vapeur 
lors du deuxième engagement.

« Habituellement, une équipe réa-
git après une réunion, a noté Julien. 
Nous en étions conscients. C’était à 
nous d’être prêts. Nous n’avons pas 
commencé en lion, mais nous avons 
trouvé le moyen de jouer assez 
bien pour gagner le match. Nous 
avons profité au maximum de nos 
chances. »

Le défenseur des Panthers Mac-
Kenzie Weegar a quitté la rencontre 
après 3:40 de jeu en deuxième 
période après avoir été atteint à la 
tête par une mise en échec de Paul 
Byron derrière le filet des visiteurs. 
Mark Pysyk est venu à la défense de 
son coéquipier, mais Byron a refusé 
d’engager le combat. L’attaquant du 
Tricolore a été le seul joueur puni 
sur la séquence, écopant une puni-
tion mineure pour assaut.

Après la rencontre, le Canadien a 
annoncé qu’il avait cédé le défen-
seur Karl Alzner au Rocket de Laval. 
Toutefois, la direction de l’équipe 
prévoit le rappeler jeudi et il devrait 
accompagner l’équipe lors du 
voyage à Columbus en prévision du 
match de vendredi contre les Blue 
Jackets.

Samedi, le Canadien accueillera 
les Flyers de Philadelphie au Centre 
Bell.

éChos de vestiAire
Antti Niemi a été touché par le 

fait que les spectateurs ont scandé 
son nom en troisième période.

« Je ne pense pas que ça me soit 
déjà arrivé. J’étais ému. (...) Avec 
tous les hauts et les bas, c’était 
agréable d’enchaîner les bonnes 
performances. »

Shea Weber commente la der-
nière séquence éreintante du 
Canadien, qui a compilé un dos-
sier de 4-2-0 lors d’une série de six 
parties en neuf jours :

« Vous devez trouver le moyen de 
gagner. Chaque équipe traverse des 
séquences comme celle-là au cours 
de la saison. Je suis certain qu’il y en 
a d’autres qui nous attendent. Vous 
devez trouver le moyen de gagner, 
d’arracher les points comme nous 
l’avons fait cette fois-ci. Ce sont de 
précieux points qui pourraient faire 
la différence en fin de saison. »

L’entraîneur des Panthers, Bob 
Boughner, aurait préféré une 
sanction plus sévère à l’endroit de 
Paul Byron pour son geste contre 
MacKenzie Weegar.

« Je crois qu’il aurait dû rece-
voir une punition majeure de cinq 
minutes. Je crois que ses pieds ont 
quitté la glace. (...) Il y a intention de 
blesser et nous allons laisser la ligue 
réviser la séquence et voir ce qu’elle 
en pense. »
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Les ÉTOiLes  
du MATCh
1. antti niemi

2. max domi

3. Shea Weber

Première période
1. Floride, Hoffman 22 (Malgin) 14:11
Pénalité(s) — Matheson Flo 10:00, Domi Mon 10:00, Huberdeau Flo 10:57, Yandle Flo 19:42.
Deuxième période
2. Montréal, Weber 7 (Drouin, Armia) :29 (an)
3. Montréal, Danault 8 (Weber) 10:44
4. Montréal, Domi 15 (Byron, Tatar) 16:53
Pénalité(s) — Lammikko Flo 3:14, Byron Mon 3:40, Kotkaniemi Mon 6:36.
Troisième période
5. Montréal, Kotkaniemi 6 (Lehkonen, Benn) 14:22
6. Montréal, Gallagher 19 (Sans aide) 18:24 (fd)
Pénalité(s) — Banc Mon 9:51.
Tirs au but
Floride 16 16 21 — 53
Montréal 7 11 10 — 28
Gardiens — Floride: James Reimer (P, 8-8-5); Montréal: Antti Niemi (G, 8-4-1).
Avantages numériques — Floride: 0-4; Montréal: 1-3.
Arbitres — Trevor Hanson, Graham Skilliter. Juges de lignes — Michel Cormier, Bryan Pancich.
Assistance — 20,576.

domi sort de sa 
torpeur et Niemi brille

Carey Price (31) était tout sourire pour féliciter son coéquipier Antti Niemi (37) 

après la victoire du Canadien, mardi soir. 24 heures après la brillante performance 

de Price contre les Bruins de Boston, Niemi a été encore plus fumant en repoussant 

52 tirs des Panthers de la Floride. — Photo La PreSSe canadienne, ryan remiorz
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VÉHICULE À ÉMISSIONS QUASI NULLES

18 janvier 2019 : Sprint
19 janvier 2019 : Style classique
20 janvier 2019 : Style libre
LIEU : Vieux Club de golf de Lennoxville

Bienvenue au public
www.skidefondorford.ca
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Coupe Québec Subaru Bishop’s

* Prix de détail suggéré de 29 835 $ (taxes en sus) pour la Forester 2.5i 2019 (KJ2 25), à transmission automatique. Les frais de transport et de préparation (1 725 $), la surcharge sur le climatiseur (100 $) et les droits spécifiques sur les pneus neufs (15 $) sont inclus. Financement à l’achat ou à la location également offert. Le permis de

conduire, l’immatriculation (prix varie selon le client) et les assurances sont en sus. Le concessionnaire peut vendre à prix moindre. Les spécifications techniques peuvent changer sans préavis. 1. Pour évaluer la résistance aux impacts, l’Insurance Institute for Highway Safety (IIHS) attribue à chaque véhicule une cote « Bonne », « Acceptable »,

« Moyenne » ou « Faible » selon sa performance dans cinq essais. Pour recevoir la mention Meilleur choix sécurité 2019, un véhicule doit obtenir une cote « Bonne » aux essais de collision frontale à faible chevauchement (côté conducteur), de collision frontale à chevauchement modéré et de collision latérale, ainsi qu’aux essais de résistance

de toit et d’efficacité des appuie-tête. Le véhicule doit offrir, en équipement optionnel, un système de freinage d’urgence autonome (Subaru EyeSight®) en plus d’obtenir une évaluation « Avancée » ou « Supérieure » en matière de prévention des collisions frontales. Pour plus de détails, rendez-vous au www.iihs.org. 2. EyeSight® est un

système d’assistance au conducteur qui peut ne pas fonctionner dans certaines conditions. Il incombe en tout temps au conducteur d’adopter une conduite sécuritaire et prudente. L’efficacité du système dépend de nombreux facteurs, tels que l’entretien du véhicule ainsi que les conditions météorologiques et routières. Consultez le Manuel

du propriétaire pour les détails de fonctionnement et les limites. Visitez votre concessionnaire Subaru participant pour tous les détails. Forester et Subaru sont des marques déposées.

Association des concessionnaires Subaru du Québec

JOLIETTE SUBARU
Joliette

SUBARU SAINTE-JULIE
Sainte-Julie

LACHUTE SUBARU
Lachute

SUBARU GRANBY
Granby

SUBARUMÉTROPOLITAIN
Anjou

SUBARU-MONTRÉAL
Montréal

SUBARU DE LAVAL
Laval

SUBARU BROSSARD
Brossard

SUBARU SAINTE-AGATHE
Sainte-Agathe-Des-Monts

SUBARU SAINT-HYACINTHE
Saint-Hyacinthe

SUBARU REPENTIGNY
Repentigny

SUBARU DES SOURCES
Dorval

SUBARU RIVE-NORD
Boisbriand

subaru sherbrooke
4367, boul. bourque, sherbrooke • 819 564.1600

www.subarusherbrooke.com

Association des
concessionnaires
Subaru du Québec
quebecsubaru.ca

29835$*
Prix de détail suggéré de

Transport et préparation inclus, taxes en sus

• Traction intégrale symétrique

• Moteur Boxer®

• Système EyeSight® (en option)

• X-Mode

IIHSMeilleur choix sécurité 20191

avec système EyeSight®2

COUPE DU QUÉBEC SUBARU UNIVERSITÉ BISHOP’S
Le comité organisateur innove ! Nous organisons nos compétitions sur les nouveaux parcours homologués FIS, développés grâce

à un partenariat du Club de ski de fond du parc du Mont-Orford avec l’Université Bishop’s au Vieux club de golf de Lennoxville !

Nous avons maintenant un canon pour produire de la neige artificielle ! NEIGE GARANTIE !

Noram à l’Université Bishop’s

18, 19, 20 janvier 2019

5365461


